
Vietnam : les USA n'envisagent pas de négociations
Accident de mine en Roumanie : 41 morts, 16 blesses
Le général Khanh se rendra à New York, à l'ONU
Premier entretien Nasser-Ulbricht : on p arle d'Is raël

Vietnam
Malgré les démarches entre-

prises à Paris entre Soviétiques
et Français, et malgré l'appel de
M. Thant, les Etats-Unis ne
semblent pas vouloir envisager
dans un proche avenir, la con-
vocation d'une nouvelle confé-
rence sur le Vietnam.

Suite aux diverses suggestions
qui ont été émises dans ce sens,
ies derniers jours, quelques re-
mous s'étaient produits dans les
milieux politiques américains.

M. Georges Reedy, porte-pa-
role du gouvernement, a d'ail-
leurs tiré la situation au clair
en déclarant que le président
Johnson n'entrevoyait absolu-
ment pas une éventuelle confé-
rence sur le Vietnam. D'une
part, parce que la situation ac-
tuelle ne s'y prête pas, ensuite
parce qu'aucune proposition con-
crète ne lui a été formulée.

M. Thant, en effet, ne s'est
pas adressé officiellement à la
Maison-Blanche lorsqu'il a re-
nouvelle son appel et, ni la
France, ni l'Union soviétique
n'ont fait part, par voie diploma-
tique, de leur projet aux au-
tres gouvernements. Même la
Grande-Bretagne, pourtant co-
présidente avec l'URSS de la
dernière conférence, n'a pas été
informée officiellement.

Il semble toutefois que la seu-
le chance de pouvoir accéder à
une réunion internationale se-
rait que M. Thant intercède di-
rectement auprès du président
Johnson. Peut-être qu'à ce mo-
ment-là, le chef de la Maison-
Blanche daignerait rencontrer
les représentants des autres
puissances intéressées, non sans
s'être, d'ailleurs, assuré au préa-
lable d'une position forte, posi-
tion qu'il essaie d'obtenir ac-
tuellement par ses raids et son
opiniâtreté belliqueuse !

(AFP, UPI, Impar.)

Accident
L'agence de presse roumaine a

annoncé hier seulement, à la
suite d'une déclaration d'un por-
te-parole du gouvernement,
qu'une grave explosion avait eu
lieu mardi dans t une mine de
charbon d'Uricani, située à une
centaine de kilomètres des Por-
tes de Fer, et à 320 kiloinètres
à l'ouest de la capitale, Buca-
rest.

La catastrophe est due, sem-
ble-t-il , à un violent coup de gri-
sou gui a provoqué la mort de
41 mineurs et en a blessé 16 au-
tres. Ceux-ci ne sont pas griè-
vement atteints, croit-on savoir.

Le conseil des ministres de
Roumanie s'est réuni et a or-
donné une enquête en bonne et
due f orme pour essayer de dé-
terminer les causes de la catas-
trophe et pour savoir également
si l'exploitation de la mine pou-
vait se poursuivre.

(AFP , Impar.)

Le général
Le général Nguyen Khanh,

l'ancien «grand chef» du Viet-
nam, est arrivé hier après-midi
à l'aéroport de Hong-Kong, pre-
mière étape dans sa mission
d'ambassadeur itinérant.

Peu avant, le général avait re-
mis officiellement, au cours
d'une cérémonie à Saigon, ses
pouvoirs à son successeur, tan-
dis que le gouvernement le dé-
corait de la plus haute distinc-
tion militaire vietnamienne !

M. Khanh quittera dans quel-
ques jours Hong-Kong et se ren-
dra à New-York où il défendra
le point de vue de son pays de-
vant les Nations-Unies. Sa mis-
sion est de dénoncer l'agression
communiste, d'exposer le point
ne vue de Saigon, d'analyser les
réactions étrangères devant l'é-
volution de la situation et, en-
fin, de faire un rapport au gou-
vernement.

(AFP, UPI, Impar.)

Premier entretien
Les journa ux égyptiens ont

donné une large place, hier, à
la visite de M. Ulbricht en RAU ,
ce qui est normal, mais ils en
ont donné tout autant à l'arri-
vée de M. Haverell Harriman,
ambassadeur itinérant du pré-
sident Johnson au Caire, ce qui
prouve bien l 'importance de la
tension qui règne actuellement
dans cette région du globe.

D'ailleurs, le premier entre-
tien off iciel  qui a réuni hier ma-
tin les deux hommes d'Etat al-
lemand et arabe a été consacré
en grande partie à la présence
du diplomate américain en
Is raël.

Le leader de l 'Allemagne dé-
mocratique avait visité aupara-
vant une usine de tissage qui a
été construite il y  a trois ans
avec l'aide de la RDA.

Après deux jours de séjour , il
est prouvé déjà que M. Ulbricht
aura bénéf icié d'un accueil plus
qu'enthousiaste, ce qui, évidem-
ment, n'est pas f a i t  pour plaire
à M. Erhard dont le représen-
tant au Caire a été convoqué
hier *""par le sous-secrétaire
d'Etat égyptien.

M. Ulbricht a été décoré par
Nasser de la plus haute distinc-
tion d'Egypte, l'Ordre du NU.

(AFP, UPI , Impar)

M. Kossyguine
viendra-t-il à Bonn ?

A BONN: E. KISTLER

De notre correspondant particulier :
Alors que plus personne n'y pen-

sait, le gouvernement fédéral vient
de confirmer qu'il a renouvelé à
M. Kossyguine l'invitation qu'il
avait adressée l'an dernier à son
prédécesseur. C'est l'ambassadeur

M. Ulbricht, reçu au Caire avec les
honneurs dus à un chef d'Etat.

ouest-allemand, M. Groepper qui
lui en a fait part, au Kremlin. Le
président du Conseil soviétique l'en
a remercié. H fera connaître sa
réponse ultérieurement. C'est''dire
qu'il peut s'y dérober.

En fait, le geste de M. Erhard ré-
pond essentiellement à des pré-
occupations électorales. Par là mê-
me, il a voulu démontrer qu'il ne
négligeait rien pour tenter de re-
mettre en vedette les discussions
sur la réunification. En définitive,
si le dialogue n'a pas pu être noué
jusqu'ici avec l'URSS, c'est bien
que celle-ci s'y refusait, ou plutôt
qu'elle posait des conditions telles
que les trois grandes puissances ne
pouvaient y souscrire.

Force est de reconnaître cepen-
dant que l'attitude du Kremlin n'a
pas évolué au cours des derniers
mois en faveur de la République
fédérale et des thèses qu'elle dé-
fend sur l'élimination des séquel-
les du second conflit mondial.

Pin en dernière ynCÇVPIIIM Fpage sous le titre MJûdluUIr lL

Fernand Poilu
remis en liberté

Le succès de la visite officielle en
Egypte du président est-allemand W,
Ulbricht, est suivi avec anxiété en
Allemagne .fédérale. Notre photo mon-
tre le président Nasser défilant avec
Ulbricht. . (Photopress)

L'architecte Fernand Pouillon,
principale vedette du scandale
du CNL (10 millions de francs
de déficit) a été jugé hier. Il
avait à répondre de son évasion
de la clinique de Ville-d'Avray
où il avait été interné.

Le procureur du tribunal cor-
rectionnel de Versailles a de-
mandé une peine de trois mois
d'emprisonnement, mais les ju-
ges ont été cléments et ont con-
damné Pouillon à 20 jours de
détention, période correspondant
à la durée de son incarcération
provisoire qui a débuté le 5 fé-
vrier. Aussi Fernand Pouillon
a-t-il été remis en liberté hier.

(AFP; Impar)

1er mars : patriotisme spontané
Que reste-t-il de l'Expo 64 ? Un

rapport insatisfaisant sur les fan-
taisies de Gulliver ? Des pièces dé-
tachées achetées par l'un ou l'au-
tre canton, l'une ou l'autre ville
ou vendues en vrac à Vidy à des
amateurs de souvenirs ? Les films
d'Henry Brandt dont l'heureuse ré-
sonance pourrait bien avoir un
prolongement ? Des uniformes
d'hôtesses soigneusement rangés
dans la naphtaline ? Serait-ce
tout ?

Ici, la célébration du 1er Mars
commence déjà aujourd'hui et
coïncid e ainsi avec l'ouverture d'un
scrutin sur une des votations les
plus importante s que notre pays
ait connue. Notre vie politique qui
n'excite habituellement pas la
curiosité de nos voisins fait , dans
le cas particulier, l'objet de nom-
breux commentaires à l'étranger.
Plusieurs journaux ont ainsi con-
sacré des analyses souvent lucides ,
parfois oruelles , à la prospérité
helvétique qui oblig e notre peuple
à prendre des mesures contre la
surchau f fe  économique. Le monde

a ainsi exceptionnellement les
yeux tournés vers le cobaye suisse !

Cette importante notation tom-
bant précisément après l'Expo 64
dont on voudrait qu'elle ait ravivé
le sens civique des hommes et des
femmes de ce pays (en attendant
que ces dernières obtiennent le
droit de vote et l'éligibilité sur le
pla n fédéral !) et, dans le canton
de Neuchâtel, au moment où la
commémoration de la révolution
devrait éveiller un patriotisme
spontané , cette notation ameute-
ra-t-elle la foule des électeurs ?

Nous ne nous prononçons ni pour
ni contre les arrêtés fédéraux dont
on peut être partisans ou adver-
saires avec autant d'arguments
objectifs ; ce qui est essentiel,
c'est que le tournant pris mainte-
nant par notre économie ne soit
pas tracé par une minorité. La
responsabilité individuelle du Suis-
se est entière, qu'il la prenne com-
me citoyen, com/me contribuable
indépendant de tout mot d'ordre
ou comme partisan. Et , dans le
canton de Neuchâtel , plus encore

par Pierre CHAMPION

que les hymnes chantés en chœur
et les discours applaudis selon leurs
mérites, une très fort e participa-
tion au scrutin sera la preuve la
plus spectaculaire . du patriotisme
de ce 1er Mars 1965.

« Lorsque le pays vivait en pé-
riode de crise et que les préoccu-
pations pour le pain étaient lanci-
nantes au point d'absorber l'indi-
vidu tout entier, on pouvait s'ex-
pliquer, dans une certaine mesure,
l'indifférence civique, écrivait Me
Arnold Bolle dans une brochure
publié e en 1948. Mais il ne faut
pas se dissimuler que la prospérité
économique dont nous profitons
n'a nullement fait  sortir le citoyen
de sa torpewr... »

Cette prospérité continue... à nos
détriments. Cela suffir a-t-il pour
que nous enregistrions, ici, en ces
jour s de fête s politiques et de vo-
tations, un renouveau civique ? Ce
serait la plus éclatante manifes-
tation de patriotism e de la part
des Neuchâtelois t

/«PASSANT
Les hivers varient...
Bien fol est qui s'y fie...
C'est évidemment ce qu'on peut dé-

duire de plus clair des avalanches nei-
geuses qui se sont abattues sur la
Tschaux et les environs, et qui ont
transformé durant quelques heures la
Métropole hôrlogère en une ville de
l'Alaska ou de la Sibérie. Sans doute les
Romains en disent-ils autant, et même
les Napolitains qui voient la neige tom-
ber presque aussi souvent qu'ils ont en-
vie de travailler... Ceci étant dit sans
méchanceté, car j'ai toujours partagé
leur opinion ou leur péché mignon !

N'empêche qu'au lieu d'essayer d'aller
dans la lune, ou sur toute autre pla-
nète, les savants, qui dépensent des mil-
liards feraient mieux de rechercher le
moyen de régulariser le cours des saisons
et de diriger les stocks blancs où l'on
en a besoin. U est même certain que
les surplus dont nous avons bénéficié
auraient été bien accueillis dans cer-
taines stations où l'on commence a
skier sur les cailloux, voire dans d'au-
thentiques déserts où l'on risque de se
battre à propos de détournements
d'eaux...

Hélas ! dans le monde où nous vivons
les savants continueront d'inventer tou-
tes sortes de choses parfaitement nui-
sibles ou inutiles, plutôt que de con-
sacrer une parcelle de leur génie ou de
leurs talents à s'occuper du véritable
bonheur du genre humain. Et plutôt
aussi que de s'occuper de ce qui se
passe au pôle où fondent les icebergs
et où les courants les plus contradic-
toires se déchaînent, ils préfèrent dé-
couvrir s'il y a de l'air sur Mars ou ai
Vénus a vraiment bonne mine !

Evidemment les décisions d'un minis-
tère de la pluie et du beau temps au-
raient autant de chance d'être criti-
quées que celle du Département mili-
taire.

Mais on saurait du moins où i] faut
s'adresser pour rouspéter...

Le père Piquerez.
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ETATS-UNIS. General Motors. —
Malgré les recommandations gou-
vernementales de limiter les inves-
tissements à l'étranger dans le but
de réduire le déficit de la balance
des paiements des Etats-Unis, cet-
te entreprise semble néanmoins
décidée d'aller de l'avant avec son
projet de construire une usine à
Anvers (Belgique), le coût de cet-
te construction est devisé à $ 100
millions et sa mise en activité pré-
vue pour 1967., Cette chaîne de
montage produira 240,000 véhicules
par année et occupera 6000 ou-
vriers.

General Aniline & Film. — Le
chiffre d'affaires pour l'année 1964
s'établit à $ 194,5 millions contre
$ 179,2 millions pour l'exercice de
1963, le bénéfice net passe de $ 8,1
à $ 10,7 millions. Le chiffre d'af-
faires se répartit de la manière
suivante : i n d u s t ri e  chimique
33,3°/o, produits photographiques
30,8%, couleurs et pigments 21,l!l/o,
divers 14,8%. L'entreprise em-
ployait à fin 1964 environ 7500 per-
sonnes.

GRANDE-BRETAGNE. — . Impé-
rial Chemical Industries a enregis-
tré à nouveau un chiffre d'affai-
res et un bénéfice record pour le
dernier exercice. Le dividende a
été augmenté de 10 à 12'/2%. Le
chiffre d'affaires des sociétés sises
hors du Royaume-Uni a passé de
£ 624 millions à £ 720 millions,
quant au volume des ventes en
Grande-Bretagne il a progressé
dans de moindre proportion étant
donné des réductions de prix.

FRANCE. — La production auto-
mobile a baissé en j anvier 1965 de
26% par rapport à la même pé-
riode de l'année précédente. Par
marque, la baisse s'établit ainsi :
Panhard 32%, Peugeot 30%, Re-
nault 27%, Simca 42%, Citroën
11% et Berliet 30%. C'est le taux
de production le plus bas depuis
janvier 1961.

Bull-General Electric. — Neuf
mois après l'accord avec General
Electric et 16 mois après la pré-
sentation du nouvel ordinateur
« Gamma 10 », la chaîne de fabri-
cation permet la sortie de 30 or-
dinateurs par mois (60% de la
production sont exportés notam-
ment en Allemagne de l'Ouest). En
avril 1965 la production devrait at-
teindre 45 unités. Pour ces trois
derniers mois, l'entrée des com-
mandes s'élève à environ 150 ordi-
nateurs « Gamma 10 ».

L'un des enj eux- de la lutte contre
l'inflation est la défense de la sta-
bilité du franc. Si la notion d'une
monnaie stable est familière aux
économistes, l'homme de la rue a
parf ois plus de peine à la compren-
dre. La monnaie représente à ses
yeux le symbole d'une valeur qu'il
peu t échanger contre des marchan-
dises ou des services. S'il peut obte-
nir moins de marchandises pour une
même quantité de monnaie, il en
conciliera que le coût de la vie
monte. C'est vrai dans un sens. Mais
on peut dire également que la mon-
naie a perdu une partie de sa valeur,
qu'elle a subi une dépréciation .

En période inflationniste, la hausse
du coût de la vie peut se produire ,
au départ, sans que la monnaie ait
préalablemen t perdu de sa valeur. Il
suffit pour cela / que le volume de
la demande dépasse sensiblement
celui de l'o f f re .  Selon la loi écono-
mique bien connue et éprouvée par
les faits, dite loi de l'o f f r e  et de la
demande, les prix montent sitôt que
c'est l'o f f r e  qui donne le ton, parce
qu'elle est moins importante que la
demande. Au contraire, les prix
baissent quand l'o f f r e  est plus abon-
dante que la demande et que le mar-
chand doit solliciter le chaland .

Nous vivons depuis plusieurs an-
nées en période de très fort e con-
sommation, c'est-à-dire une période
où l'of fre  reste constamment infé-
rieure à la demande. D'où la ten-
dance des prix , à augmenter sans
cesse. La persistance de ce phéno-
mène entraîne un effritemen t du
franc, dont le pouvoir d'achat va en
diminuant constamment. La stabi-
lité du franc a d'autre part été ren-
due plus précaire par l'abondance
des capitaux étrangers sur le mar-
ché suisse. C'est l'une des raisons
d'être de l'arrêté fédéral sur le cré-
dit de réduire le volume des capi-
taux étrangers, pour écarter la me-
nace qu'ils font peser sur notre
monnaie.

Pourquoi éprouve-t-oru le besoin
de déf endre la stabilité du franc ?
Pour plusieurs raisons. La première
est qu'un pays largement voué aux
activités industrielles tournées vers
l'exportation a besoin d'une mon-
naie stable. Celle-ci est en ef f e t
l'étalon des échanges internationaux
qui se trouvent gravement perturbés

quand la valeur de la monnaie de-
vient sujette à de constantes fluc-
tuations. Or, nous avons de fortes
raisons d'éviter ce qui peut contra-
rier nos exportations car, sans elles,
notre prospérité disparaîtrait et
nous devrions tous restreindre notre
train de vie.

D'autre part , il ne faut pa s oublier
que les premières victimes d'une
inflation qui fait monter les prix et
diminuer le pouvoir d'achat de la
monnaie sont les salariés d'une
part , les rentiers de l'autre.

Les salariés ont souvent le senti-
ment que les augmentations de sa-
laires compensent la hausse des
prix. Mais, outre le fai t que ces
compensations interviennent, dans
la règle, postérieurement à la
hausse des prix, celle-ci crée un cli-
mat d'insécurité qui se traduit pour

le salarie par une diminution plus
ou moins accentuée .

Les rentiers, eux, sont ceux qui
souffren t  le plu s de hausses répétées
des prix , leurs rentes ne s'adaptant
pas ou s'adaptant très lentement et
avec passablemen t de retard à la
hausse des prix. Or, de nos jours, les
rentiers ne sont plus — comme na-
guère — une minorité de privilégiés ,
mais la foule des retraités comptant
pour vivre sur l'A. V. S., une pension
professionnelle et, éventuellement ,
le revenu de quelques économies. Le
maintien de la stabilité du franc , à
côté de son importanc e économique ,
a donc un sens social qu'on ne peut
négliger. C'est pour quoi nous som-
mes, en définitive , tous plus ou
moins intéressés au succès des me-
sures tendant à défendre le franc
contre les facteurs de dépréciation .

M. d'A.

La BOURSE
4 cette semaine i
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ETATS-UNIS. — Fermée lundi à
l'occasion de l'anniversaire de Was-
hington , la bourse a repris son ac-
tivité dans un climat meilleur. La
production d'acier ayant atteint la
semaine passée un niveau record
avec 2,74 millions de tonnes, les
actions de ce secteur ont trouvé
un regain d'intérêt. A cet égard, il
est à signaler que la forte deman-
de d'acier est notamment provo-
quée par l'éventualité d'une grève
ce printemps, ainsi donc le niveau
actuel de production ne sera pro-
bablement pas maintenu toute
l'année. La reprise a également
été favorisée par la non aggrava-
tion de la situation vietnamienne.
De plus l'activité dans l'industrie
automobile (qui produit actuelle-
ment sur un rythme de 9 millions
de véhicules par année) , l'impor-
tant accroissement des ventes
d'appareils de télévision et enfin
l'attente de résultats très favora-
bles pour le premier semestre de
1965 pour l'ensemble de l'indus-
trie sont des facteurs favorables
que la bourse ne manque jamais
de souligner.

SUISSE. — Les cours sont pra-
tiquement restés inchangés au
cours de la semaine écoulée. La
seule valeur bien orientée fut Ciba
pour laquelle les bruits concer-
nant une opération de capital per-
sistent. On parle maintenant d'une
nouvelle action pour six ancien-
nes au pair et l'on prête toujours
à cette société l'intention d'émet-
tre un emprunt convertible dont
le taux pourrait être inférieur à
4%. En ce qui concerne Geigy, l'é-
ventuelle augmentation de capital ,
il est question d'une augmenta-
tion de 1 :3, n'aurait lieu qu'en au-
tomne. Interhandel se trouve mo-
mentanément en baisse et il fau-
dra attendre le 9 mars pour savoir
si les voix qui se sont élevées en
faveur d'un cours de $ 20-24 pour
la vente des actions General Ani-
line & Film ont raison ou si au
contraire le Conseil d'administra-
tion de la société Interhandel se
verra confirmer ses prévisions qui
elles font état d'un cours de $ 30
environ. Enfin, rappelons que la
Confédération mettra un montant
de Fr. 600 millions à Fr. 1 mil-
liard à la disposition du marché
pour la construction de logements.
Ce montant sera couvert partielle-
ment par un emprunt à émettre
dans le courant du troisième tri-
mestre.

P. GIRARD.
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Au cours de sa dernière réunion, le
Conseil d'administration de la société
anonyme Chocolat Tobler a approuvé
le bilan et les comptes pour 1964. Le
bénéfice net s'élève à 1,073,999 francs,
contre 1,030,597 fr. pour l'exercice pré-
cédent. L'assemblée générale aura à sa
disposition, avec report de l'exercice
1963, une somme de 1,119,276 francs.
La 53e assemblée générale ordinaire est
convoquée pour le 28 avril prochain. Le
Conseil d'administration propose aux
actionnaires,, comme l'année dernière,
sur la base d'un capital-actions de
10,000,000 francs, la distribution d'un
dividende de 10% brut, et par action
de jouissance, d'un dividende de 1 fr.
brut.

Chocolat Tobler

La 69e assemblée générale du Crédit
foncier suisse s'est tenue vendredi à
Zurich sous la présidence de M. E.
Gamper. Les actionnaires avaient à leur
disposition une somme de 2,582,000 fr.
Ils ont approuvé la répartition pro-
posée par le Conseil d'administration.
octroi d'un dividende inchangé de 6%
au capital-actions de 25 millions de
francs» versement de 400,000 francs au
fonds de réserve et de 100,000 francs au
fonds social, report du solde à compte
nouveau.

Le rapport présidentiel relève que 1964
fut une année très active pour la ban-
que, dont la somme du bilan a augmen-
té de 67 millions de francs (dont 45 mil-
lions dans les postes des hypothèques
et des débiteurs, qui sont les plus im-

portants). De nombreux problèmes ont
été posés par la lutte contre la « sur-
chauffe » économique et par les restric-
tions de crédits. L'arrêté sur le crédit
a contraint la banque à faire preuve
de retenue à l'égard des demandes.
Dans le domaine de la construction, elle
a donné la priorité aux immeubles lo-
catifs. L'augmentation du taux de l'in-
térêt dès le 1er juillet 1964 a développé
l'épargne. .

Après avoir soulevé aussi le problème
de la propriété par étage, M. Gamper
a souligné l'importance des deux arrêtés
contre le renchérissement qui seront
soumis à la votation fédérale du 28
février.

Crédit f oncier suisse

LTemprunt hypotnecaire, deuxième
rang, de 5,729,400 francs, de 1942, à in-
térêt variable 3% , de la compagnie de
chemin de fer Montreux - Oberland
bernois, vient à échéance à fin 1965. La
compagnie propose de le rembourser de
la façon suivante : par le versement, en
espèces, de 80% du capital, avec in-
térêt à 3% l'an, du 1er juillet 1964 au
jour du remboursement, par la conver-
sion de 20% du capital de l'emprunt
par obligations, en actions privilégiées,
aveo droit préférentiel au dividende et
à la répartition du produit de liquida-
tion. Ces propositions ont été soumises,
vendredi après-midi, à l'assemblée des
obligataires présidée par le juge fédéral
délégué Forni. Sur un total de 5,729,400
francs, les obligataires représentaient
une somme de 4,510,000 francs, de sorte
que le quorum des deux-tiers était lar-
gement dépassé.

Le capital acceptant les propositions
représente 4,433,250 francs, donc un
quorum des deux-tiers largement at-
teint. Ces décisions seront soumises, le
10 mars prochain , à une assemblée ex-
traordinaire des actionnaires du Mon-
treux - Oberland bernois. Suivra en-
suite un arrêt du Tribunal fédéral ho-
mologuant la décision des obligataires.
Le paiement des montants en espèces
sera fait par les établissements ban-
caires dans les trente jours après l'ap-
probation des décisions de l'assemblée
des obligataires par le Tribunal fédé-
ral.

La compagnie M. O. B.

Cours du 24 25
Neuchâtel
Créd. Fonc. Nch. 670 d 670 d
La Neuch. Ass. 1300 o 1275 0
Gardy act. 270 d 288 o
Gardy b. de jce 850 850 d
Câbles Cortaill. 11800d 11800d
Chaux, Ciments 3875 d 3875 u
E. Dubied & Cie 3050 d 3050 d
Suchard «A» 1500 d 1500 d
Suchard «B» lOlOOo lOlOOo

Bâle
Bâloise-Holding 277 2770
Cim. Portland 6000 d 6000 d
Hoff.-Roche b.j 58500 58700
.Durand-Hug. 4000 d 4000 d
Geigy, nom. 5425 5500

Genève
Am. EUT. Secur. 116% 116
Atel. Charmilles 1040 1060
Electrolux 172 d 172 d
Grand Passage 800 800
Bque Pari-P.-B. 280 283
Méridion. Elec. 13%d 13.90
Physique port. 565 d 585
Physique nom. 525 535 d
Sécheron port. 460 465
Sécheron nom. 400 405
Astra 2,35 2,40
S. K. F. 415 414

Lausanne
Créd. F. Vdois 895 860ex
Cie Vd. Electr. 680 d 685
Sté Rde Electr. 530 d 530
Bras. Beaureg. — —Suchard «A» 1550 1550
Suchard «B» 9950 d 9950 d
At. Méc. Vevey 740 740 d
Câbl. Cossonay 4500 4525
Innovation 670 675
Tannerie Vevey 1450 d 1450 d
Zyma S. A. 1825 d 1850

Cours du 24 25
Zurich
(Actions suisses)

¦ Swissair 410 410
Banque Leu 2180 2170 c
U. B. S. 3825 3830
S. B. S. 2495 2500
Crédit Suisse 2885 2885
Bque Nationale 600 d 600 c
Bque Populaire 1650 1655
Bque Corn. Bâle 380 d 380 c
Conti Linoléum 1210 1200
Electrowatt 1767 1800
Holderbk port. 555 560
Holderbk nom. 477 480
Interhandel 4850 4805
Motor Columb. 1350 1370
SAEG I 83 d 83;
Indelec 1035 1040
Metallwerte 1695 1700
Italo-Suisse 270 275
Helvetia Incend 1725 1700 c
Nationale Ass. 4900 d 5000 c
Réassurances 2235 2255
Winterth. Ace. 792 800
Zurich Accid. 5055 5100
Aar-Tessin 1060 d 1065 c

i Saurer 1575 d 1600
Aluminium 5970 6010
Bailly 1690 d 1705
Brown Bov. «B»2070 2080
Ciba 7040 7180

i Simplon 650 o 640 c
Fischer 1605 d 1635
Jelmoli 1460 1495
Hero Conserves 6450 d 6490
Landis & Gyr 2090 2180

: Lino Giubiasco 630 d 630 (
Lonza 2165 2220
Globus 4750 4700 c
Mach. Oerlikon 765 790
Nestlé port. 3240 3250

1 Nestlé nom. 2025 2065
1 Sandoz 6325 6480
Suchard «B» 9975 9950 c
Sulzer 3020 3060

I Ursina 5130 5130

Cours du 24 25
Zurich
(Actions étrangères)

Aluminium Ltd 128 % 128%
i Amer. Tel., Tel. 292Va 295%

Baltim. & Ohio 162 162
Canadian Pacif. 271% 274
Cons. Nat. Gas 325 d 325 d

1 Dow Chemical 356 360
Du Pont 1064 1064

1 Eastman Kodak 660 661
Ford Motor 235% 235
Gen. Electric 418 422 '
General Foods 354 d 355
General Motors 421 422
Goodyear 217 —
I. B. M. 1939 1945

i Internat. Nickel 347 351
Internat. Paper 141 142
Int. Tel. & Tel. 263 266
Kennecott — 446ex

1 Montgomery 172% 166%
l Nation. Distill. 124 124

Pac. Gas, Elec. 154 154
Pennsylv. RR. 192% 194
Stand. OU N. J. 352 353

i Union Carbide 572 573
U. S. Steel 230% 231
Woolworth 114 114
Anglo American 167 167
Cia It.-Arg. El. 15% 15%
Machines Bull 90 92

i Hidrandina 15% 15%
Orange Free St. 80% 79%
Péchiney 169 170
N. V. Philip's 187% 190
Royal Dutch 194 194

i Allumett. Suéd. 140 d 138 d
Unilever N. V. 167% 168

1 West Rand 66 65
A E G  517 515
Badische Anilin 635 635
Degussa 646 618 d
Demag 428 d 432

ï Farbenf. Bayer 646 648
Farbw. Hoechst 575 573
Mannesmann 232 235%
Siem. & Halske 618 620
Thyssen-Hutte 210 % 212%

Cours du 24 25

New-York
Abbott Laborat. 45V» 45%
Addressograph 53'/» 54 V»
Air Réduction 59% 60»/»
Allied Chemical 56% 57
Alum. of Amer. 68V. 70%
Amerada Petr. 80'/. 79V»
Amer. Cyanam. 76'/. 76%
Am. Elec. Pôw. 45'/. 44V.
Am. Hom. Prod. 71»/» 72
Americ. M.&F. 19V. 20
Americ. Motors 14 13%
Americ. Smelt. 54V. 53V.
Amer. Tel., Tel. 68 67'/.
Amer. Tobacco 35 35'/.
Ampex Corp. 17'/. 17»/»
Anaconda Co. 61% 62%
Armour Co. 50V» 51V.
Atchison Topek. 33V» 337.
Baltim. & Ohio 36% 38V.
Beckmann Inst. 80% 80'/.
Bell & Howell 32'/, 33'/»
Bendix Aviation 48V» 49'/»
Bethlehem St. 37% 37
Boeing 68% 67V.
Borden Co. 85% 86'/»
Bristol-Myers 75 75
Burroughs Corp. 34% 33
Campbell Soup 38% 38V.
Canadian Pacif . 63% 63%
Carter Products 20% 20%
Celanese Corp. 83% 83%
CeiTO Corp. 39'/. 39%
Chrysler Corp. 55% 55V»
Cities Service 79V» 79V»
Coca-Cola 75'/» 77 %
Colgate-Palmol. 52v» 52%
Commonw. Ed. 56 :,"i, 5e7/.
Consol. Edison 94% 94%
Cons. Electron . 30V» 31Ve
Continental Oil 74% 75
Control Data 57V. 60%
Corn Products 56'/» 56V»
Corning Glass 220% 220%
Créole Petrol. 44 44%
Douglas Aircr. 33V» 35
Dow Chemical 83% 83
Du Pont 245'/» 244%
Eastman Kodak 152% 152%
Firestone 45% 46
Ford Motors 54'/» 54V»
Gen. Dynamics 38% 38V»

Cours du 24 25

New-York (suite)

Gen. Electric 9Tv» 99V»
General Foods 82 82%
General Motors 97 96V.
General Tel. 37% 37'/.
Gen. Tire, Rub. 21% 21%
Gillette Co 33 33%
Goodrich Co 60% 59%
Goodyear 50 50
Gulf Oil Corp. 56% 56%
Heinz 44V» 45 Vi
Hewl.-Packard 25v» 25%
Homest. Mining 49 U 50
Honeywell Inc. 74»/» 73V»
Int. Bus. Mach. 449 Va 454Vi
Internat. Nickel 80 % 81V.
Internat. Paper 32V» 33
Internat. Tel. 61 Vi 61
Johns-Manville 59 58%
Jon. & Laughl. 71V» 70V»
Kennec. Copp. 104 Vi 102 %e
Korvette Inc. 40V. 40'/»
Litton Industr. 88 87
Lockheed Aircr. 41 40%
Lorillard 43V» 44'/»
Louisiana Land 52ed 52 v»
Magma Copper 43 42V»
Mead Johnson 19V. 20V»
Merck & Co 52 V. 51%
Mining 59'/» 60%
Monsan. Chem. 87Vi 87%
Montgomery 38»/. 38V»
Motorola Inc. lllv. 112
National Cash 78% 78%
National Dairy 90 90
National Distill. 28% 29V»
National Lead. 79V» 79%
North Am. Avia. 51V,« 51 Vi
Olin Mathieson 44% 44%
Pac. Gas & El. 35V. 35V»
Pan Am. W. Air 32% 32V»
Parke Davis 35 35
Pennsylvan. RR 45 44V»
Pfizer & Co. 54V» 54%
Phelps Dodge 70V» 70'i
Philip Morris 80 80%
Phillips Petrol 57'/» 57%
Polaroid Corp. 60 59 H
Proct. & Gamble 75 Vs 75 Vi
Rad. Corp. Am. 31V. 31V»
Republic Steel 44% 44%
Revlon Inc. 45% 45V»

Cours du 24 25

New-York (suite),
Reynolds Met.. 37V. 38%
Reynolds Tobac. 39 Vi 39V.
Rich.-Merrell 70 69
Richfield , Oil 65V» 64'%
Rohm, Haas Co 172 171-3
Royal Dutch 47% 46V»
Searle (G. D.), 69'/» 68V»
Sears, Roebuck 13lv» 132%
Shell Oil Co 61 61%
Sinclair Oil 54V» 54v»
Smith Kl. Fr. 78% 78V»
Socony Mobil 84V. 84V.
South. Pac. RR 39'/» 39%
Sperry Rand 14% 14V»
Stand. Oil Cal. 73 73V»
Stand. Oil N. J. 81% 82
Sterling Drug 34V» 34%
Swift & Co 62 V. 61%
Texaco Inc. 79'/» 80
Texas Instrum 100 103%
Thompson Ram. 31V» 31V»
Union Carbide 131% 131%
Union Pacif . RR 41% 41%
United Aircraft 67 % 67V»
U. S. Rubber 64'/»e 64%
U. S. Steel 53"-/» 53%
Upjohn Co 62 62'/»
Warner-Lamb. 38V» 38V»
Western Airlin. 35% 34%
Westing. Elec. 49V» 48%
Woolworth 26V» 26%
Xerox Corp. 127V» 125
Youngst. Sheet 45% 45%
Zenith Radio 71V» 72V»

Cours du 24 25

New-York (suite),:
Ind. Dow Jones
Industries 897.84 89950
Chemins de fer 212.04 212.02
Services publics 160.91 160.94
Vol. (milliers), 7160 6680
Moody's 92.11 92.19
Stand & Poors 369.50 369.40

Billets étrangers : *Dem. offre
Francs français 86.75 89.75
Livres Sterling 12.— 12.20
Dollars U. S. A. 4.30% 4.34%
Francs belges 8.60 8.85
Florins holland. 119.25 121.50
Livres italiennes 67% 70%
Marks allem. 107.75 109.75
Pesetas 7.05 7.35
Schillings autr. 16 60 16.90

Prix de l'or Dem. Offre
Lingot (kg. fin)] 4890.- 4935.-
Vreneli 39.25 41.50
Napoléon 37.50 40.—
Souverain anc. 42.— 44.—
Double Eagle 180.— 187.—

* Les cours des billets s'en-
tendent pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

Communiqué par : / S \ITTRC1

UNION DE BANQUES SUISSES W
Fonds de Placement Prix officiels Cours hors bourse

Emission Dem. en Fis. s. Offre en Frs. s.
AMCA $ 89.40 362 % 364%
CANAC $c 188.70 710 720
DENAC Fr. s. 91.50 85% 87%
ESPAC Fr. s. 122.75 116 118
EURIT Fr. s. 155.25 145% 147%
FONSA Fr. s. 428 M 411% 414 1-
FRANCIT Fr. s. 109 ' ¦'- 102 % 104 '"GERMAC Fr. s. 112.25 106 108 "
ITAC Fr. s. 178.— 168% 170%
SAFIT Fr. s. 191.50 182 184
SIMA Fr. s. 1345.— 1330 1340

BULLETIN DE BOURSE

(80 valeurs suisses, pondéré) f in  1958 => 100
25 fév. 24 fév. 23 fév. 29 janv.

Industrie 242.1 238.2 237.4 234.3
Finance et assurances . . . 185.1 184.6 185.1 186.8
INDICE GÉNÉRAL . . . .  219.8 217.8 217.6 216.3

INDICE BOURSIER DE LA S. B. S.
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VILLE DE
LA CHAUX-DE-FONDS

VACCINATIONS
Nous rappelons aux parents les obligations légales sur les
ifaccinations, du 4 juillet 1961.
irt. 1 Tous les enfants habitant le canton doivent être vaccinés

contre la diphtérie avant l'âge d'entrée à l'école primaire.
Cette vaccination est recommandée dès le 4e mois et dans
le courant de la première année de la vie.
Les enfants doivent produire , lors de leur entrée à l'école
publique ou privée, un certificat attestant qu'ils ont été
vaccinés contre la diphtérie ou qu'ils ont été atteints de
cette maladie.

\rt. 2 Tous les enfants doivent être revaccinés contre la diphté-
rie 5 ans au moins après la première vaccination. A l'âge
de 11 ans, ils doivent produire à l'école un certificat de
revaccination.

_,es vaccinations préscolaires obligatoires (jusqu 'à l'âge de 7 ans)
mront lieu à la POLICLINIQUE, rue du Collège 9, comme suit :

VACCINATIONS ANTIDIPHTÉRIQUES
mercredi 3 mars 1965, à 8 heures

Drlëre d'apporter les certificats de vaccinations, lesquels devront
itre ensuite présentés à la POLICE DES HABITANTS, rue de
a Serre 23.

Direction de la Police sanitaire

rouTx NON
LE 28 FÉVRIER

parce que les mesures proposées iront contre la conjoncture \
au lieu d'aller contre la surchauffe

parce qu'elles activent le renchérissement en provoquant la hausse
du taux d'intérêt des hypothèques, en particulier,
qui se répercute sur les loyers et sur tous les autres
prix

parce qu'elles nous plongent dans l'ératisme sans fin, puisque !
toute mesure dirigiste en appelle d'autres pour se
maintenir, etc.

Depuis des années, d'éminents économistes qui enseignent à nos
universités, tels que MM. les professeurs Sieber à Berne, Lutz à
Zurich, Kùng, Gasser et Jôhr à Saint-Gall, etc., postulent inlassa-
blement un régime de cours de change libre ou flexible, seule j
mesure logique pouvant enrayer la surchauffe, l'afflux des capitaux
et des travailleurs étrangers.
En votant deux fois NON, nous contraindrons le Conseil fédéra l
à prendre sérieusement en considération ces postulats raisonna-
bles, parce que scientifiques, pour le salut de notre saine conjonc-
ture dans le respect de nos libertés.

Pour documentation et soutien t Au nom d'un groupement important
compte de chèques postaux 23-845 de syndicalistes et socialistes romands

et au nom du Mouvement franchiste
romand
Hermann Vogt, rue des Moulins 2
2300 La Chaux-de-Fonds

V __ J

Bureau d'architecture de la place cherchi
pour un de ses collaborateurs marié e
père de famille

APPARTEMENT de 3 pièces
(éventuellement 4)

pour fin avril 1965. Confort désiré. Lon;
bail assuré.
Offres sous chiffre UW 4179, au bureai
de L'Impartial.

¦ A VENDRE
t

20 litres de

PRUNEAU 1963

et 5 litres de

KIRSCH
i

Tél. (038.) 676 60. I

A vendre neuf de fabrique

1 chambre à coucher
moderne, en citola, avec armoire 4 portes

; 1 salle à manger
avec 2 buffets surmontés de glaces, 1 très i
belle table dessus verre marbré, 6 belles
chaises dossiers et sièges rembourrés

1 salon Louis XV
canapé, bergère et fauteuil

le tout Fr. 6000.-
Des centaines et centaines de francs économisés.

ODAC ameublements Couvet

I : r̂

É

vous recommande

fondue bourguignonne

spécialités de la carfe

Hôtel
jLBotifrfa» ika Ufetoalicrs itn tf itflttcrnj ¦ wfc« VIC nCI II

Téléphone (038) 712 33

Route ouverte en permanence par l'Hôtel_-___
1

Turnhalle am 27 Februar 1965
; SONVILIER um 20 Uhr j

Konzert und Theater
mit

m „ ..... . Der Verkaufte
? Gemutlicher Grossvatterunterhaltung , ,Lustspiel

geftthrt m 3 Akten
von der Kapelle Freundlich !

STRAHM ladet ein
Wattenwil . Der Mannerchor

^̂ ^̂ ^̂ ^̂
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Votre week-end
Fête du 1er mars

Volaille fraîche
sans tête, sans pattes

avantageux le v2

$4
— _J

—_— i

j Pour chacun : J

patron
salarié
indépendant
paysan
rentier

ce qui compte par dessus
tout, c'est

la stabilité du franc
Arrêtés fédéraux contre
le renchérissement :

I 
Comité d'action *
pour une économie saine

Caissière
si possible du métier, est demandée par magasin d'ali-
mentation self-service.

j Entrée immédiate ou à convenir. Possibilité d'avoir
chambre et pension.

Se présenter « AU SUCCÈS », M. Paul Haefeli , Succès 1,
tél. (039) 2 35 26,

Mécanicien-
outilleur

j habile et consciencieux, est deman-
dé tout de suite.

S'adresser à UNIVERSO S.A. No 3,
Fabrique des Trois Tours, rue du
Locle 32.



UN CURIEUX CONTRASTE
Jean Buhler de retour d'Afrique

Nous lui avons rendu visite chez
lui; son accueil est digne de l'Orienit!
On est en présence d'un ami, d'un
homme qui a trop bourlingué pour
s'embarrasser d'obséquieuses polites-
ses. On entre de plain-pied dans
son univers de simplicité.

Une poignée de mains et déj à la
conversation roule sur la boulimie
dont certains Européens souffrent
en la confondant avec Tant subtil
des gourmets. Pourquoi cette pala-
tale introduction ? A propos d'un
Journal, d'une idée ou d'un voyage
en Afghanistan peut-être.

Jean Buhler vient de rentrer du
Togo où il a séjourné pendant quinze
mois pour le compte de l'UNESCO.
Première impression , un curieux
contraste.

— En Afrique , les geng sont tolé-
rants, calmes ; ici, tout est âpreté ,
presque agressivité , dans les atti-
tudes, dans les conversations. On a
pri s l'habitude d'avoir raison, on est
sûr de soi, on a f f irme, on tranche...

— C'est l'effet du dépaysement
qui vous fait j uger si sévèrement
vos concitoyens ?

— Peut-être, mais je  n'en suis pas
sûr ; j' ai l'impression qu'on est vrai-
ment, comme cela, tout d'une pièce .

A Lomé, capitale du Togo, Jean
Buhfer a participé au programme
élargi d'assistance technique en qua-
lité de conseiller du gouvernement
pour las questions d'information.

— Cette campagne a débuté en
1959. Il s'agissait de créer des
moyens d'expression écrite et parlée.
Il fallait tout équiper , trouver le
matériel et les hommes ; donner des
structures techniques, juridi ques, f i -
nancières à un pays vierge.

En 1961 ou 1962, un journal est né,
hebdomadaire d'abord , puis quoti-
dien. Il a dû s'attaque r à des obs-
tacles inconnus chez nous. Son pre-

mier ennemi , sur le continent noir,
c'est l'analpha bétisme, mais il n'est
pas le seul . - Un abonnement par
exemple est un luxe , il peut repré-
senter pour l'indigène le vingt pour
cent du revenu, il y a maintenant ,
il est vrai, des « prix populaires » ;
et la précarité des communications,
et l'absence de matériel et la «phi-
losophie > des indigènes. Au Daho-
mey, une expérience semblable a
échoué car il a été impossible d'ob-

Jean Buhler en compagnie d'un ami
au sommet du Mont Agoo , poin t cul-
minant du. territoire togolais, en

décembre 1964.

tenir des Noirs un travail nocturne.
C'est un cercle vicieux, le journal
est difficile à faire , difficile à dis-
tribuer et en conséquence son prix
de revient augmente...

— La publication est d'expression
française ?

— Oui, à l'exclusion d'une page.
Autre dif f iculté , du Tog o : on parle
plusieur s dizaines de langues. La
radio qui, elle aussi fai t  des progrès
réjouissants, donne chaque jour
deux heures de commentaires en
huit idiomes.

— On a soif d'information sous
l'Equateur ?

K— Oh ! oui, aussi la presse écrite
et parlée prend-elle une importance
primordiale. Une erreur de sa part
pourrai t avoir des conséquences dé-
sastreuses. Elle est contrôlée par le
gouvernement — une liberté totale
est inconcevable — mais garde tout
de même une certaine autonomie. ,

Jean Buhler évoque cette lutte
d'un pays noir avec beaucoup de
douceur ; à côté de son intérêt pro-
fessionnel, de sa passion d'intellec-
tuel, on le devine intimement, sen-
timentalement lié, à l'avenir de ce
petit peuple en compagnie duquel
il a vécu pendant plus d'un an.

— Quelle était votre fonction ?
— Je devais conseiller le ministre

dans tous les problèmes d'informa-
tion, m'occuper de l'organisation des
conférences de presse ; superviser
les institutions existantes, en créer
de nouvelles, en un mot, prolonger
l'e f fort  de mes prédécesseurs.

— Cette première mission pour le
compte de l'UNESCO vous a-t-elle
apporté quelque chose de neuf , ou-
vert des horizons ?

— Sans doute, car elle m'a permis
de comp rendre le mécanisme d'un

gouvernement d'Afrique nouvelle.
J'ai aussi eu des contacts très enri-
chissants avec la jeunesse du pays,
en lui apprenant à se servir des
moyens d'information, en l'incitant
à prendre l'initiative de reportages
destinés à faire connaître le Togo.

— Renouvelerlez-vous une telle
expérience ?

— J' avais un mandat d'un an, on
m'a demandé de le prolonger de
trois mois, j' ai accepté ; mais j e ne
tenais pas à m'installer définitive-
ment dans cette charge . J' accepte-
rais par contre le rôle de consultant
temporaire . Pour faire un bon tra-
vail là-bas, il faut faire naître des
vocations, inciter des jeunes à se
consacrer entièrement à cette tâche
énorme qui consiste à épauler les
nations désavantagées dans 'leur
promotion sociale et intellectuelle.

Le voyageur est rentré. Ses pro-
j ets ? H. sourit, évasif , pour l'ins-
tant, il a retrouvé sa famille, M s'oc-
cupe du service de presse de l'Aide
suisse à l'étranger, il se rétablit
après s'être ressenti d'une affection
oculaire ; mais déjà, qu'il le veuille
ou non, on sent que cette longue
expérience africaine se dépouille en
se fixant dans sa mémoire faisant
place à cette maladie de l'écrivain-
j ournaliste-voyageur, l'impatience.

P. K.

¦ 
Voir autres nouvelles

chaux-de-fonnières en p. 31

Un tour
;. EN VILLE 

Je n'ai jamais autant patiné
qu'à partir du moment où j' ai
mis les pieds sur sol chaux-de-
fonnier. Cela vous étonne ?

Entendons-nous bien, il ne
s'agit pas de vrais patins à gla-
ce, aux lames bien aiguisées,
mais de patins d'appartement :
ces sortes de larges mules en
feutr e que la maîtresse de mai-
son vous invite à chausser avant
de pénétrer \dans le salon.

Il fu t  un temps où c'était
exactement le contraire qui se
passait.

Pour sortir, on mettait des
claques , c'est-à-dire des chaus-
sures de protection dans lesquel-
les on faisait entrer les sou-
liers et qu'on retirait en en-
trant dans son antichambre
pour ne pas apporter la boue
des rues dans son appartement.
L'expression « prendre- ses cla-
ques * signifiait donc . littérale-
ment : revêtir ses claques pour
sortir.

On disait plaisamment « pren -
dre ses cliques et ses claques *,
en jouant sur l'onomatopée
t elic-olae * qui rappelle le bruit
que font les claques mouillées
sur la chaussée.

Les temps ont changé , mais
les claques subsistent. Les en-
fants désobéissants en savent
quelque chose.

Gégène Potin

DEUX TISSEURS ONT PASSE HIER
LEURS EXAMENS DE FIN D'APPRENTISSAGE

Les deux jeunes tisseurs dans l'exer-
cice de leurs fo nctions. Le premier,
à gauche , noue les f i l s  de chaîne, le
second contrôle le fonctionnement

du métier à tisser. (Photo Impar)

Les examens de fin d'apprentis-
sage pour les tisseurs ont eu lieu
hier. Au cours de la partie pratique,
le matin, les deux candidats ont dû
faire la démonstration de leurs con-
naissances dans les divers aspects
du métier , puis localiser et remé-
dier à un incident de machine.

Au cours de l'après-midi, les deux
jeunes gens ont subi l'épreuve orale
en présence d'un expert neuchâte-
lois et de M. Farine.

Ces examens ont eu lieu au Tis-
sage Steinmann où les deux candi-
dats ont effectué leur apprentissage,
suivant les cours de connaissances
générales aux Arts et métiers et re-
cevant de Mme H. Balanche la for-
mation théorique appropriée.

C H O I S I S S E Z !

L'homme à la recherche
de son passé

Cette nouvelle série de grandes émis-
sions documentaires présentée et réali-
sée par Pierre Barde permettra de faire
plus ample connaissance avec nos loin-
taines origines.

Une équipe de la télévision a parcouru
près de 4000 km. visitant les sites ar-
chéologiques les plus importants de l'E-
gypte. C'est à ce passionnant voyage que
nous convient les auteurs de ce re-
portage. (Photo TV suisse.)
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\ LE PLUS GRAND CHAPITEAU 4
? DU MONDE. — Une aventure qui £4 a un cirque pour cadre avec Jack 4
? Palance et Betty Hutton. (TV ro- £4 mande 20 h. 35.) $
\ MUSIK-HALL DE FRANCE. — 4
', Une émission de Michèle Arnaud (,
4 animée par Maurice Biraud. (TV v,
4 française 21 h. 20.) 4.\ '<,
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Suisse romande
19.00 Programme de la soirée.

Bulletin de nouvelles.
19.05 Le Magazine.
19.20 Téléspot .
19.25 Le Temps des Copains.
19.55 Téléspot.
20.00 Téléjournal .
20.15 Téléspot .
20.20 Carrefour.
20.35 Le plus grand chapiteau du

monde.
21.25 L'homme à la recherche de son

passé.
22.10 Jazz-Parade.
22.30 Avant-première sportive.
22.40 Téléjournal.

France
9.30 Télévision scolaire.

12.30 Paris-Club.
13.00 Actualités.
14.05 Télévision scolaire.
17.55 Télévision scolaire.
18.25 Dessins animés.
18.35 Voyage sans passeport .
18.55 Magazine féminin .
19.20 Bonne nuit les petits.
19.25 Actualités.
19.40 Feuilleton : Robin des Bois.
19.55 Annonces et météo.
20.00 Actualités.
20.20 Sept jours du monde.
21.20 Music-hall de France.
22.00 Trésors dans la ville.
22.30 Actualités.

Vos enfants
devant la TV

— Quel est le pourcentage d'enfants
qui regardent la télévision le soir ?

Pour avoir procédé à un sondage le
lendemain d'une importante émission,
une éducatrice répond.

— Ce soir-là, sur trente gosses, vingt-
quatre ont été se coucher vers 23 h. !

Exception ou réalité quotidienne ?
Les parents n'ont-ils pas j à une nou-

velle responsabilité à endosser ? Qu'en
pensent les milieux scolaires ? Se préoc-
cupe-t-on suffisamment de ce nouvel
élément de dispersion dans l'éducation?

Nous tenterons de répondre à ces
questions. Nous recevrons d'autre part
volontiers toute correspondance relati -
ve à ce sujet et notamment les répon-
ses à la question suivante :

LA TV REND-ELLE PLUS DIFFI-
CILE LA TACHE DES PARENTS ?

W LA CHAUX - DE - FONDS B

Samedi 27 février Dép. 14 h.

LUCERNE
La Chaux-de-Fonds - Ambri-Piotta
Course Fr. 24.— Autocars
GIGER, Téléphone (039) 2 45 51.

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.
La Chaux-de-Fonds
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M/ / È § W  ?y><Ŝ- Renseignements i toutes agences de voyages et Office
y//M/ /S*&>**̂  1 du tourisme, Leysin, tél. (025) 6 22 44, 26375
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Ambiance sympathique - Confort - 35 lits - Cuisine française faite par le patron.
Dès le 15 mars, Fr. 21 -6  Fr. 25-, tout compris. Famille A. Ryhen-Schaer
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:. IMPAR-TV » IMPAR-W
SUR LA BONNE VOIE

Une véritable compétition met actuel-
lement en présence trois systèmes de
TV en couleurs. L'enjeu est gros car
celui qui sera retenu s'étendra à toute
l'Europe. Il s'agit donc, pour les Amé-
ricains (NTSC), les Allemands (PAL) ,
et les Françaises (SECAM) de faire un
énorme effort technique d'une part, de
prendre d'ores et déjà des contacts « di-
plomatiques » avec les sociétés émettrl-
ces, — en Suisse, les PTT — d'autre
part, de manière à préparer le terrain.
Le récent voyage du ministre de l'In-
formation français, M. Alain Peyrefitte
à Moscou en est un exemple.

Pour l'instant, ces joutes techniques
et d'influence ne touchent pas encore
le public ; il lui suffit de savoir que la
TV en couleurs grandit lentement. Or,
elle paraît s'engager sur la bonne voie.
Contrairement à ce qui s'est produit
pour le noir et blanc, tous les pays pro-
ducteurs d'émissions affichent une vo-
lonté évidente de jeter des bases ration-
nelles avant l'adoption d'un système.

Nous lisons à ce propos dans la revue
« Radio-TV service » un commentaire
réjouissant dont voici quelques extraits.

« En 1955, pour la première fois, des
entretiens ont eu lieu sur le plan euro-
péen au sujet de la «normalisation» de
la télévision en couleurs. La multiplicité
des normes en vigueur à l'époque était
inconciliable avec l'idée d'une télévision
en couleurs future. C'est pourquoi on
s'entendit pour ne pas occuper deux
bandes des ondes décimétriques encore
libres.

« Tous les efforts déployés ont abouti
à la convention de Stockholm de 1961.

vC'ette dernière fixe les caractéristiques
générales qui devront être respectées de
manière à assurer l'échange futur de
programmes.

» Des principes ont même été adoptés
à l'échelle mondiale dont le premier
stipule que la couleur devra être com-
patible avec la télévision monochrome.
Un groupe d'étude se réunira une nou-
velle fois en avril-mai de cette année
pour préciser encore les structures de la
« grande inconnue tant attendue ».

» Jusqu'à quel point peut-on considérer
la zone européenne de radiodiffusion
isolément ?

»La technique se développe de plus
en plus à l'échelle mondiale ; ses buts
et ses solutions sont partout les mê-
mes. Il faut donc prendre en considé-
ration cet aspect du problème.»

Une coordination à l'échelle mondia-
le ? c'est presque trop beau pour être
vrai. Et pourtant, il ne s'agit plus de
simples discours de tables rondes ; d'une
ffrande idée lancée à la légère dans l'eu-
phorie d'une discussion ; la télévision est
sur la bonne voie. La technique et les
découvertes seront en mesure cette fois
d'assumer pleinement leur vocation en
rapprochant les hommes. P. K
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Pour le Comité suisse d'action contre l'arrêté sur les construc-
tions i F. Germanier, conseiller national

AVIS DE TIR
Des tirs avec munitions de combat auront lieu comme II suit i

par TER inf. 2, à Bevaix

Dates de-à Armes Zones dangereuses

mardi 2.3. 0800-1600 fusil d'assaut £ g» KœÇî
jeudi 4.3. Q800-1600 fusil d'assaut jusque dans la région du do-
lundi 15.3. 0800-1600 fusil et grenade maine

kl.d.V D
C.erf d .Pré ?Pnd,"

,.,, » »„„„ ,,„„ . ., , zone NW Prise Steiner. L accès
mardi 16.3. 0800-1600 fusil et grenade à la zone dangereuse est sur-
jeudi 18.3. 0800-1600 fusil el grenade veillé, partiellement seulement,

j  ino nonmznn i -i . J Par des sentinelles. Par ailleurs,
vend. 19.3. 0800-1600 fusil et grenade des barrières et des écriteaux
mardi 23.3. 0800-1600 fusil et grenade marquent l'interdiction d'accès
jeudi 25.3. 0800-1600 fusil et grenade &£$££$£? 

ParHe de la

vend. 26.3. 0800-1600 fusil et grenade b) p0ur les tirs au fusil d'as-
lundi 29.3. 0800-1600 lance-mines sau» i La Tuilerie exclue - ligne
• J: I A nonn-i/nn i„„,-„ _i . au sud de la crête La Tuilerie -
leudi 1.4. 0800-1600 lance-mines Le BioMet . L

.
Abbaye exclue,

route de La Tuilerie - Les Ver-
nés exclues, la zone de vigne

" ' devant la position de tir. (La
ligne au sud de la crête men-

Limite verticale des projectiles : tionnée est indiquée pendant
o enn _ . M les tirs, sur le terrain, par des2 500 m. s.AA. drapeaux.)

; c) pour les tirs aux lance-mines i
La Tuilerie exclue - Bout du
Grain • Le Désert - L'Abbaye

Il y aura Interruption de tir de exclue - Les Vernes exclues - A
grenade, chaque fois, de 1200 à 1330 =omblémines - A Banens, ainsi

que 400 m. de profondeur de
lac sur toute la rive considérée.

MISE EN GARDE i 1. Vu le danger de mort, il est interdit de péné-
trer dans la zone dangereuse. Le bétail qui s'y trouve en sera éloi-
gné à temps. Les instructions des sentinelles doivent être strictement
observées. 2. Pendant les tirs, des drapeaux ou des ballons rouges
et blancs seront placés en des endroits bien visibles dans la zone
dangereuse et près des positions des pièces. La nuit, ils sont rem-
placés par trois lanternes ou lampions rouges, disposés en triangle.

3. Projectiles non éclatés : — En raison du danger qu'ils présentent,
il est interdit de toucher ou dé ramasser les projectiles non éclatés
ou des parties de projectiles (fusées, ogives, culots, etc.) pouvant
contenir encore des matières explosives. Ces projectiles ou parties
de projectiles peuvent exploser encore après plusieurs années.
— La poursuite pénale selon l'article 225 ou d'autres dispositions
du code pénal suisse demeure réservée. — Quiconque trouve un
projectile ou une partie de projectile pouvant contenir des matières
explosives est tenu d'en marquer l'emplacement et d'aviser immé-
diatement la troupe la plus proche ou le poste de destruction de
ratés. 4. Les demandes d'indemnité pour les dommages causés doi-
vent être faites au plus tard dix jours après les tirs. Elles seront
adressées au commissaire de campagne par l'intermédiaire du
secrétariat communal qui procure les formules nécessaires. 5. Toute
responsabilité est déclinée en cas de dommages dus à l'inobserva-
tion des instructions données par les sentinelles ou de celles figurant
sur les publications de tir.

Poste de destruction de ratés : Ecoles inf., Colombier, tél. 038/6 32 71
Lieu et date : Colombier, le 20.2.1965

Le commandant : ER inf. 2, tél. (038) 6 32 71

Gagnez avec du

travail à domicile
l'appareil à tricoter
à main « STRIGO ».
Grâce à notre travail
vous amortissez vo-
tre appareil.
Demandez des ren-
seignements ou une
visite sans engage-
ment de notre repré-
sentant.
Fabrique de machi-
nes Otto GILGEN ,
Département 10,
4500 SOLEURE, tél.
(065) 2 53 48.

EXPOSITION

D. DHIMZ
PARIS

Jusqu'au 28 février

Galerie des Amis des Arts

Musée des Beaux-Arts, Neuchâtel



Un cocktail de motions, interpellations et questions
Hier matin, session extraordinaire du Grand Conseil

La session extraordinaire du Grand Conseil a été entièrement consacrée,
hier matin, à l'examen d'une partie des motions et interpellations qui
attendaient leur tour depuis des mois et même, pour les plus anciennes,
dpuis des années ! Le Conseil d'Etat répondit encore à plusieurs questions
déposées sur le bureau du législatif lors des dernières sessions. Pour éviter
une telle accumulation de propositions attendant un si long temps avant
d'être traitées, la députée popiste Marguerite Greub avait déposé le 1er fé-
vrier dernier un projet de décret portant revision du règlement du Grand
Conseil et susceptible, après modification dudit règlement, de permettre
une liquidation plus rapide de ces propositions, c'est-à-dire que l'examen
de celles-ci devrait intervenir dans les six mois suivant son dépôt, au plus
tard dans le délai d'un an. L'urgence avait été demandée par la députée.
Or, hier, l'assemblée faisant écho à l'opposition du libéral P.-E. Martenet
— opposition motivée par la non-nécessité d'apporter une entorse à la
procédure parlementaire, l'urgence ne valant que pour des propositions
risquant d'être rapidement périmées — refusa l'urgence par 51 voix con-
tre 34 oui. On contini j . donc comme par le passé à allonger la liste des
propositions dont certaines sont vieilles de plus d'une législature ! Et le
tour de celle de Mme Greub viendra. Si tout va bien ce sera le futur
Grand Conseil, sorti des urnes au printemps, qui s'en occupera. La séance
d'hier permit donc à l'assemblée de liquider dix motions et interpellations
et au Conseil d'Etat de répondre à sept questions en un peu plus de quatre
heures, le président ayant levé la séance à 12 h. 45, en annonçant qu'une
session extraordinaire d'une matinée aura lieu le lundi 29 mars, à 8 h. 30.

Interpellations
Pénurie de logements

Par voie d'interpellation, le député
socialiste Henri Eisenring demande
au gouvernement ce qu'il pense du
problème des logements et quelles
mesures d'envergure il entend pren-
dre pour surmonter rapidement la
pénurie de logements et éviter que
la suppression du contrôle des loy-
ers et, dans cinq ans, de la surveil-
lance, placent les locataires dans une
situation inextricable. Il souhaite en
outre que le gouvernement rensei-
gne les locataires par voie d'annon-
ces dans les journaux, afin d'éviter
que s'établisse la loi de1 la jungle
dans le domaine des loyers.

M. Fritz Bourquin, président du
Conseil d'Etat, précise tout d'abord
que les pouvoirs publics cantonaux
ont déjà modifié les normes de sa-
laires maximum pour l'obtention
d'appartements HLM. Le Conseil
d'Etat réexaminera sa politique en
la matière en raison de l'action fé-
dérale afin d'obtenir des capitaux.
En attendant la mise en application
de celle-ci, .il émettra un emprunt
de 5, millions destiné à la construc-
tion d'immeubles pour personnes
âgées1. Au demeurant, le gouverne-
ment est parfaitement conscient du
fait que le problème du logement
n'est pas résolu dans le canton. Le
législatif sera saisi de propositions
dès qu'une possibilité financière se
présentera.

L'interpellateur se déclare satisfait
de la réponse du Conseil d'Etat.

Piétons et circulation
A une interpellation du député so-

cialiste Roger Pierrehumbert deman-
dant si la création d'un trottoir à
l'entrée est de Saint-Aubin (entre la
fabrique Wermeille et l'hôtel Pat-
tus) est à l'étude, le conseiller d'E-
tat Barrelet précise que bien que
cette réalisation soit inscrite au bud-
get , elle fera l'objet d'une nouvelle
demande de crédit en automne, vu
son coût élevé.

L'interpellateur remercia l'exécutif
de sa réponse.

Centrales thermiques
, et atomiques
Le député popiste Jean Steiger de-

mande au gouvernement s'il est in-
téressé ou a l'intention de s'intéres-
ser prochainement, éventuellement
avec d'autres cantons, à la construc-
tion d'une centrale atomique. Les
centrales atomiques, précise l'inter-
pellateur, seraient moins dangereu-
ses pour la santé publique, exige-
raient moins de devises étrangères,
et permettraient d'assurer l'appro-
visionnement du pays en énergie
électrique pour une bien plus lon-
gue durée que les centrales ther-
miques classiques. Elles peuvent en
outre produire le courant électrique
à meilleur marché. D'ailleurs les au-
torités fédérales inclinent à donner
leur préférence à cette solution du
problème énergétique. Vaut-il donc
la peine d'investir des fonds consi-
dérables dans la construction de cen-
trales thermiques plutôt que de se
procurer des centrales atomiques
étrangères pour faire face aux be-
soins suisses en énergie électrique
qui seront doublés avant 1980 ? La
construction de deux ou trois cen-
trales atomiques par an suffirait à
assurer la couverture de ces besoins.

Le Conseil d'Etat, précise M. H.
Barrelet , en guise de réponse, s'in-
téresse de près à tous les problèmes
d'énergie en général, car il faut con-
sidères l'ensemble du problème en

tenant compte de toutes les formes
de production. Le gouvernement met-
tra au premier plan de ses préoccu-
pations, dans l'étude de ces ques-
tions, les intérêts de la collectivité,
étant entendu qu'il convient de ne
pas écarter à priori le principe de
la centrale thermique classique.

M. Steiger ne fut pas satisfait par
la réponse du gouvernement.

Hausse de loyers
Interpellation du député socialis-

te Henri Verdon : «L'arrêté fédéral
concernant le maintien temporaire
de mesures réduites en matière de
contrôle des prix a été accepté par
le peuple eifc les cantons le 6 dé-
cembre 1964 et entrera en vigueur
le 1er j anvier 1965.

Des propriétaires et des gérances
d'immeubles, en raison du terme
du 24 décembre 1964, ont déj à in-
formé les locataires d'une hausse
des loyers pour le plus prochain
terme faute de quoi le bail est ré-
silié.

Quen pense le Conseil d'Etat ?»
Le président du gouvernement, M.

Fritz Bourquin, précisa que toutes
les résiliations sont nulles et non-
avenues.

Protection de la santé et
de la vie des travailleurs
Le député popiste Frédéric Bla-

ser rappelle , dans son interpella-
tion, que les mesures prises par le
Conseil d'Etat, à la suite de l'affai-
re du benzol et d'autres accidents
du travail et de l'acceptation pai
le Grand Conseil d'un postulat Stei-
ger, en vue d'améliorer la protec-
tion des travailleurs étaient enco-
re insuffisantes d'autant plus que
les conditions et les techniques de
travail évoluent. Il demande quels
efforts ont été faits dans ce do-
maine et quelles sont les mesures
envisagées dans un proche avenir. Il
évoque les difficultés rencontrées
par les inspecteurs d'assurance dans
leur tâche.

M. Fritz Bourquin , président de
l'exécutif , rappelle les efforts mar-
quants faits par le gouvernement
dans ce sens. Un inspectorat can-
tonal a été créé et comprend deux
personnes. D'autre part, l'étude
complète ( financement et exploita-
tion) en vue de réaliser un Institut
romand d'hygiène industrielle est
sur le point d'être terminé. Les can-
tons de Vaud, Valais, Genève et
Neuchâtel y collaboreront, le mo-
ment venu selon les conditions pré-
sidant à cette, création.

L'iinterpellateur se déclara par-
tiellement satisf ait .

Questions
Le Conseil d'Etat, par la voix des

chefs de départements intéressés,
répondit à plusieurs questions qui
lui furent posées lors de précéden-
tes sessions.

A. M. Mauler (L) : «L'abattage
d'arbre entre Métiers et Fleurier a
été entrepris dans l'intérêt général
des usagers de la route» .

A. M. Fr. Jeanneret (L) : «Par
lettre du 12 février 1965 le Conseil
d'Etat a transmis à l'Office fédéral
de l'économie énergétique les oppo-
sitions neuchâteloises au tracé de
l'oléoduc Besançon - Crassier et de-
mande de soumettre l'octroi de la
concession aux conditions posées. La
seconde enquête se fera sur la base
de plans détaillés et précis accom-
pagnés de la série de mesures de
protection exigées. Là également, au
second stade, l'opposition pourra se
faire valoir.

A. M. Ch. Roulet (POP ) : ¦ «Les
services de l'Etat compétents n'ont
j amais été informés, par ceux qui
l'ont constatée, d'une pollution de la
Thielle par de l'huile minéral© qui
pourrait provenir des égouts de Cor-
naux. Les ent/reprôts Shell voisins
sont dotés d'installations empêchant
un tel dégât».

A M. H. Eisenring (S) : « L'étude
visant à l'introduction d'un cours
de connaissance de la vie au degré
secondaire est en cours au sein du
Cartel romand d'hygiène sociale et
mentale. »

A M. J.-P. Mauler (L) : « Le Con-
seil d'Etat entreprendra toute dé-
marche d'appui de Neuchâtel auprès
du conseiller fédéral Spuehler en ce
qui concerne les interférences de
l'émetteur de télévision du Righi
empêchant les téléspectateurs du
chef-lieu et de la région de rece-
voir normalement les émissions
françaises. »

A M. J. Steiger (POP) : « L'épais
limon café-au-lait constaté dans le
lit de la vieille Thielle provenait
des travaux d'excavation d'un trax
dans le lit de la rivière où le cou-
rant est très faible. L'Etat procé-
dera , le cas échéant, au réempois-
sonnement. »

Motions
Les jardins d'enfants

M- G- Petithuguenin (S) deman-
de au Conseil d'Etat de réexaminer
le problème des jardins d'enfants
en tenant compte des expériences
faites depuis 1956 (acceptation par
le Grand Conseil du projet de loi
sur les classes enfantines tendant
à favoriser la création de jardins
d'enfants dans les communes, pro-
jet repoussé par le peuple) et de
présenter au Grand Conseil un nou-
veau projet prévoyant l'aide de
l'Etat dans ce domaine. L'Etat, dit-
il, doit en effet apporter mainte-
nant son aide au moyen d'une loi
cadre.

Le débat fut alimenté par les in-
terventions dé plusieurs députés de
divers groupes et la motion fut fi-
nalement adoptée par 84 voix sans
opposition.

Pour une solution
au placement des enfants
présentant des troubles

caractériels
M. P. Aubert (S) rappelle, dans

sa motion que de plus en plus les
instances de placement (autorité
tutélaire, assistance, office des mi-
neurs) rencontrent des difficultés
pour placer les enfants et adoles-
cents présentant des troubles carac-
tériels et dont le nombre s'accroit
(20.000 en Suisse romande, dont
2000 dans le canton) . Il manque
dans notre canton et en Suisse ro-
mande des établissements spéciali-
sés. En conséquence il demande au
Conseil d'Etat de l'examiner et d'y
apporter une solution , et suggère la
création d'une commission de spé-
cialistes et la nomination d'un se-
crétaire coordonnant les diverses ac-
tivités des . institutions et établisse -
ments avec l'aide de l'Etat.

Mlle Schweizer (S) souhaita que
deux ou trois femmes figurent dans
cette commission. Tous les groupes
ou presque apportèrent leur appui
à cette motion. Le conseiller d'Etat
Clottu dit la nécessité de procéder
à une nouvelle répartition des ca-
tégories d'enfants et d'établisse-
ments, sur le plan romand. Un rap-
port est en cours dans le canton et
le Conseil d'Etat l'attend avant de
se prononcer. Le gouvernement ins-
titue au ,Département de l'instruc-
tion publique un poste d'inspecteur
social appelé à visiter les classes de
développement. Quant à la création
d'une commission spéciale, le Con-
seil d'Etat jugera de son opportu-
nité.

Au vote, la motion est acceptée
par 95 voix sans opposition.

Les méfaits de certains
commerçants

M. M. Favre (R) avait déposé en
1960 une motion demandant au
Conseil d'Etat d'intervenir, par dif-
férentes mesures, contre certains
commerçants captant la confiance
de la clientèle par des astuces di-
verses. Depuis, la Confédération est
intervenue énergiquement pour ré-
primer les abus mais tous n'ont pas

été touches par ces mesures. Une
enquête auprès de3 travailleurs so-
ciaux indiquerait quelle efficacité a
revêtu l'intervention de Berne. Les
résultats de l'enquête détermine-
raient l'attitude du gouvernement
cantonal. Quoi qu'il en soit une in-
formation serait souhaitable sur le
plan scolaire pour mettre en garde
la jeunesse contre ces maisons, la
plupart étrangères au canton.

Le Conseil d'Etat se montrant fa-
vorable à l'enquête demandée, la
motion fut prise en considération
par l'assemblée.

Bourses scolaires
Par voie de motion, M. A. Tissot

(S) souhaite, entre autre, une amé-
lioration du régime d'octroi des
bourses scolaires et la poursuite, par
le Conseil d'Etat, des démarches en-
treprises auprès des autres cantons
romands ou limitrophes afin de par-
venir à une solution rationnelle du
problème de l'encouragement aux
études. En développant sa motion,
il rappelle tout ce que l'Etat a fait
en supprimant Pécolage à l'Univer-
sité et en diminuant notablement
les obstacles d'ordre psychologique
à l'obtention des bourses. Il s'agit
maintenant d'unifier la procédure
par une loi ou une entente par
l'examen généralisé de tous - les en-
fants.

Parallèlement à la motion Tissot ,
l'assemblée examine celle de M. M.
Favre (R) qui traite d'un sujet
semblable, à savoir l'élargissement
du recrutement des étudiants à
toutes les classes d'âge, la canali-
sation des étudiants vers les bran-
ches répondant aux besoins du pays,

enfin la participation fédérale à
l'effort du canton pour son univer-
sité.

A l'intention de M. Tissot, le con-
seiller d'Etat Clottu précise que la
procédure d'enquête pourrait être
simplifiée au maximum par une
attitude plus positive de certaines
communes. En fait de démarche,
des contacts ont été pris avec le
canton de Berne. En résumé, il dé-
clare accepter la motion, qui est
acceptée par l'assemblée.

Concernant la motion Favre , le
magistrat rappelle l'essor remarqua-
ble de l'Université quant à ses effec-
tifs, le respect du libre-choix des
études (tout au plus peut-on donner
des conseils aux étudiants pour es-
sayer de les diriger vers des disci-
plines utiles au pays). Enfin il an-
nonce que le Grand Conseil aura à
s'occuper de développement de l'U-
niversité lors de la prochaine ses-
sion. Sur quoi la motion Favre est
également acceptée.

G. Mt.
QUESTIONS

Quelle position prendra le Conseil
d'Etat face à la demande faite par
une Société de ski nautique d'aménager
une piste de ski dans la baie de Cor-
taillod entre la Pointe du Grain et le
Port de Cortaillod ?

Il semble que la réalisation de ce
projet constituerait un inconvénient
pour les usagers de la plage et des
promeneurs qui sont nombreux en été.

Paul JEANNERET - BOREL
• * •

Le Conseil d'Etat est-il disposé à nous
donner un aperçu des études et des
travaux en cours dans notre canton
pour appliquer la loi sur la pollution
des eaux ?

Le coût élevé des travaux provoque-
t-il un retard dans leur exécution ?

Paul M AU MARY

/p Au goût du jour
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1 RESTAURANT De vehndredi à - lundi lchaque soir ¦

| T E R M I N U S  JAMBON DE LAIT EN CROUTE

Léopold-Robert 61 PIEDS DE PORC AU MADERE 1

" O EGGER CHOUCROUTE GARNIE -

8 
et toute la gamme *

Téléphone (039) 3 35 92 de ses spécialités B

I B
* , Spécialités B
.  ̂ MOULES ¦
B -_ , . ^  ̂ FILETS DE PERCHES -
« / Jr. «Lm««/ fc t̂ff^P̂  ENTRECOTE AEROGARE B
1 t&SIàUYàm^È

?̂̂  FONDUE CHINOISE
_ V 1 V S* ' """̂  Tous les jours %¦ aérogare ¦'•sstsss s
g Madame Fernand Emery&Tél. (039) 2.32.97 BEAU CHO|x

DE METS A LA CARTE I
¦

! RESTAURANT ELITE ™"^r«,s. ¦
H LES FILETS MIGNONS m
_ W. MESSERLI . A LA CREME ¦

FONDUE BOURGUIGNONNE B

«
Téléphone (039) 3 12 64 "

EMINCE DE VEAU m
A L'AMERICAINE ¦

1 CROUTES AUX MORILLES R,z CREOLE M

!~ ¦'
inilirrrT nr I 1 n f l n r *  Nos menus du dimanche n

e ourrt Ut LA uAnt POULARDE AUX MORILLES »
H ¦#«#¦¦¦.¦ HI. mu Mllllh CORDON BLEU DU CHEF <£
B La Chaux-de-Fonds ENTRECOTE A L'ESTRAGON

» J. MOIRJEAN Nos sPécialités a la c°r'8 
¦

»
,-. , „,„,, „,„„, LUNDI ler MARS I
Téléphone 039 3 12 21 ..Menus soigné» m

i—— ;
j  BRASSERIE RIEDER — ™ .
;,¦.., Téléphone (039). 3, 15 27,,, .,n.-.,  ̂ sauce ôcarlate |

Tous les jours Dimanche au menu _
CHOUCROUTE SUR ASSIETTE PINTADEAU SUR CANAPÉ ¦

Chaque jour F|LETS M,GN0NS AUX MORILLES B
| le plat du voyageur 

ENTREC0TE « CAFÉ DE PARIS . ¦
_ et menus sur assiette H
B g
M

"
i i Âypi  T\ P" Vendredis et samedis 

^_ n u i c. L. u c. TR|PES NEUCHATELOiSE

I LA, CROIX D OR  FONDUE NEUCHâTELOISE *

¦ 
MARC FAHRNY FONDUE BOURGUIGNONNE S

Téléphone (039) 3 43 53 m

¦ 
Tous les jour», notre ¦

Service sur assiette à la brasserie MENU DU VOYAGEUR ¦

._ —— :

i BUFFET DE LA uAnt ENTRECOT E MAITRE D.HOTEL J
I LA FERRIÈRE ESCALOPES AUX MORILLES "
¦ CH. MAURER N0S DELICIEUSES
* Téléphone (039) 813 80 FONDUES NEUCHATELOISES |

Consultez notre carte B

I ,

! RESTAURANT CORTINA ™*°!r.Zr« ™,s. i
¦ FILETS MIGNONS B

|
k l  

- AUX CHANTERELLES ¦
Bois-Noir 39 B

TRANCHES « CORTINA » I

- Téléphone (039) 2 93 35 Spécialité du patron H
m COTELETTES « ITALIENNE » "
1 1
S| Dimanche au menu

i MAISON DU PEUPLE L°pin d-rchasseur l
Escalope Cordon Bleu B

S CAFÉ-RESTAURANT CITY Filets de perches au beurre -
¦ Samedi¦ Téléphone (039) 21785 SOUPERS TRIPES |

i RESTAURANT TOUR DE LA GARE CHOUCROUTE GARNIE *

B ^\> f̂c /M It CM Dimanche au menu ¦

¦ Vf M nrJwMS FILETS MIGNONS .
i^^XÉj ^ ît AUX MORILLES

i yv/ÊE A ITËUR V Veuillez consulter notre carte ¦

f
^l *w TH**' . SB\M Les patrons au fourneau si

a Rue Jaquet-Droz 58 Tél. (039) 2 46 06 m

Eï—im—^H—»«¦ Ŝ 5̂ 
¦¦ 
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...venez réserver, en avant-première !

La collection printanière 1965
j si jolie, si parisienne et au complet,

*"" ? ï Y y vient ?ï 12
MMWeriLft

PLACE HÔTEL-DE-VILLE

vous pouvez déjà la voir en magasin !

Choisissez, dès maintenant, s

votre costume, manteau, robe, jupe,
blouse que vous porterez
ce printemps.

I- Nous vous annonçons déjà notre «ouverture de saison'»:
jeudi 4 mars, dans 20 vitrines !
Venez donc réserver en avant-première !

LTplattenier
On cherche à acheter toiles de ce
peintre.

Paire offres sous chiffre KE 4245,
au bureau de L'Impartial.

^̂ 
BOUCHERIE-CHARCUTERifc

Çc&nUdiqer
TOUR DE LA GARE <̂ "̂ "̂

POITRINE DE VEAU
farcie et roulée la livre Fr. 6.— sans os

POULETS « HOSPES » i
garantis frais, non congelés la livre Pr. 4.—

BOEUF EXTRA-TENDRE
j morceau spécialement préparé pour

fondue bourguignonne „

La Boucherie sera FERMÉE lundi 1er Mars

CFF
La gare de La Chaux-de-Fonds cherche

OUVRIERS
pour ses services bagages, marchandises et manœuvre
Bons salaires, indemnités diverses, caisse de retraite
et facilités de transport.

Conditions : être citoyen suisse, âgé de 18 à 34 ans,
avoir une bonne santé, une bonne vue (sans lunettes)
et un sens normal des couleurs.
Adresser le coupon ci-dessous au chef de gare de
La Chaux-de-Fonds.

i

Je m'intéresse à un poste d'ouvrier en gare de La !
Chaux-de-Fonds.

Nom et prénom :

î
Adresse :

Né le Célibataire 'marié

(biffer ce qui ne convient pas) ,

Verres de montres

JEUNE
HOMME

désirant apprendre le métier afin
de pouvoir seconder le chef de fa-
brication, est demandé tout de
suite.

S'adresser à INCA S.A., Place du
Tricentenaire 1 (Quartier des For-
ges).

i

Pour un chef de rayon, nous cher-
chons pour tout de suite- j

Appartement
non meublé, avec confort.
Faire offres à UNIP, tél. (039)
2 87 22.

Entretien de bureaux
Nous cherchons une personne pour les
soins de 3 bureaux. Le travail peut- être
fait le soir ou le samedi.

S'adresser à l'Entreprise Moser, rue du
Grenier 31, tél. (039) 21195.

TROUVÉ
chien Setter ; jeu-
ne chat noir et un
tigré. Les réclamer :
Protection des Ani-
maux. — Tél. (039)
2 58 38.

EMPLOYÉE de mai-
son sachant cuire et
au courant des tra-
vaux d'un ménage
soigné de 3 person-
nes, serait engagée
pour le 1er juillet ou
date à convenir.
Bons gages. Discré-
tion assurée. — Fai-
re offres sous chif-
fre D R 4052, au bu-
reau de L'Impartial.

SOMMELIÈRE est
demandée tout de
suite au Café du
Télégraphe. Fritz-
Courvoisier 6.
ON DEMANDE
femme de ménage, 2
à 3 après-midi par
semaine pour ména-
ge soigné. — Tél.
(039) 2 46 89. 
PORTEURS de re-
vues hebdomadaires
sont cherchés. —
S'adresser aux heu-
res des repas chez
M. A. Houriet For-
ges 27, tél. (039)
2 87 36.

APPARTEMENT de
2 pièces, cuisine, sal-
le de bains, est de-
mandé pour le 1er
avril par couple sans
enfant. Faire offres
à M. Laurent Bro-
quet, 2923 Courte-
maiche. 
APPARTEMENT de
3 pièces avec demi-
confort est demandé
pour tout de suite. —
Tél. (039) 312 81.
LOGEMENT 3 pièces
ou 2Mi est cherché
rur tout de suite ou

convenir. — Faire
offres sous chiffre
O P 4387, au bureau
de L'Impartial. _ :

JEUNE HOMME de-
mande chambre pour
tout de suite dans la
partie nord de la
ville et chez famille
suisse. Paiement d'a-
vance. — Tél. au
(039) 3 45 64.

A LOUER studio
meublé, tout confort,
tout de suite. — Fai-
re offres sous chif-
fre D G 4137, au bu-
reau de L'Impartial.
CHAMBRE à deux
lits avec douches, à
louer tout de suite.
— S'adresser rue de
la Balance 14, Salon
de coiffure Hubert.
A LOUER tout de
suite une chambre
meublée. — S'a-
dresser rue Fritz-
Courvoisier 10, 1er
étage, tél. (039)
2 37 28. 
BELLE CHAMBRE
à louer. Libre tout de
suite. — Téléphoner
au (039) â 26 34.

A VENDRE 1 lit
complet, 1 berceau
d'enfant - complet, 1
chaise d'enfant, 1
poussette Wisa-Glo-
ria. Le tout en par-
fait état. — Tél.
(039) 4 06 17. 
A VENDRE lit d'en-
fant avec literie,
chaise d'enfant, ra-
dio « Philips » mo-
derne, servir-boy. Le
tout en parfait état .
— Tél. (039) 2 70 78.
A VENDRE pousset-
te, pousse-pousse,
parc, le tout 120 fr.,
habit d'homme tail-
le 54, couleuse élec-
trique et 1 vélo de
dame. — Tél. (039)
2 38 24. 
A VENDRE d'occa-
sion batterie d'or-
chestre complète en
parfait état. — Tél.
(039) 2 40 17.

ON CHERCHE à
acheter d'occasion
poussette pour ju-
meaux. — Faire of-
fres Boucherie 9, 1er
étage.



AREUSE

Hier matin, a 11 h. 30, un accident
mortel s'est produit à Areuste, an
lieu-dit « Les Isles ».

Un automobiliste de Boudry, M.
Eric Keller , représentant, roulait sur
la route nationale 5 en direction de
Boudry lorsque survint une fillette,
Christiane Albarin, 1957, qui s'était
élancée sur la chaussée pour se di-
riger vers la maison paternelle.

Heurtée de plein fouet par l'avant
de la voiture, la petite fut projetée
à 75 mètres du point de choc.

Transportée au moyen de l'ambu-
lance à l'hôpital des Cadolles, la
malheureuse enfant devait décéder
durant le transport.

Une fillette tuée
sur la route

L'heure atomique américaine comparée
à celle de l'Observatoire de Neuchâtel

M. Bonanomi, directeur de l'Observatoire avec ses collègues américains
(Photo Castelani)

Aujourd'hui, pour les besoins de
la technique moderne, il est indis-
pensable que l'heure des différents
continents soit la même, à quelques
millionièmes de seconde près. Ce
but ne peut être atteint que par la
comparaison directe des horloges de
précision, à quartz ou atomique, en
fonctionnemen t sur les divers con-
tinents. Cette opération exige le
transport d'un continent à l'autre.
Et c'est précisément ce qui s'est
fait  ces jour s lorsque deux spécia-
listes du Bureau des Etalons du Co-
lorado ont amené en Europe deux
horloges atomiques américaines des-
tinées à être comparées, dans le ca-
dre de cette expérience scientifique ,
à celles de l'Observatoire de Neu-
châtel, entre autres.

Hier matin, MM . Hudson et An-
drews, physiciens américains ont
apporté les deux horloges américai-
nes indiquant l'heure précise de
Washington d'où ils par tirent en
avion à destination de l'Europe, fa i-
santt escale, pour les besoins de l'o-
pération, à Londres et à Paris avant
d'arriver à Neuchâtel. Ils poursui-
vront leur périple par Turin avant
de retraverser l'Atlantique.

A l'Observatoire, ils furent reçus,
par M . Bonanomi, directeur, en pré-
sence des journalis tes et de MM.

Gottraux, chef du service d'infor-
mation de la FH et Kartaschoff ,
chef du département étalon hau-
te-fréquence du Laboratoire suisse
de recherches horlogères. Ils pro-
cédèrent immédiatement à la com-
paraison de leurs horloges atomi-
ques avec celles de l'Observatoire.
D'ores et déj à on sait que la d i f f é -
rence n'excédera pas le dix-millième
de seconde ! A cette expérience de
très haute précision hôrlogère par-
ticipe, au côté de l'Observatoire, le
LSRH.

Par ces différentes escales, ces
deux physiciens contribueront à la
synchronisation de l'heure des pays
du continent entre eux. Une fois les
écarts entre les différentes heures
connues, il sera possible d'adapter
une heure internationale commune.

Durant l'été passé, une première
expérience semblable avait déj à
amené deux horloges atomiques
américaines de Washington à Neu-
châtel.

La réception des physiciens amé-
ricains a permis au directeur de
l'Observatoire de préciser le but de
l'expérience actuelle, et de souhai-
ter une cordiale bienvenue aux ac-
compagnants des deux horloges ato-
miques en voyage européen.

G. Mt

LE LOCLE

Tribunal de police
(ae) — Siégeant, sous la prési-

dence de M. Jean-Louis Duvanel,
assisté de Mlle Eckert, commis-gref-
fier, le Tribunal de police a rendu
son jugement concernant un acci-
dent mortel survenu aux Ponts-de-
Martel, le 21 décembre dernier. On
se souvient qu'une demoiselle âgée
d'une quarantaine d'années, person-
ne maladive et incapable de discer-
nement, avait été renversée par un
camion de sablage qui effectuait une
marché annière. La malheureuse
avait eu la tête écrasée et était
monte sur le coup. Le conducteur
du camion, B. P., camionneur a com-
mis des infractions au sens des art.

117 CPS et 17 de l'Ordonnance fé-
dérale sur la circulation. Alors que
le procureur avait requis une peine
de 10 jours de prison, le tribunal a
condamné B. P. à 60 francs d'amen-
de et 90 francs de frais, avec ra-
diation automatique de la peine du
casier au terme d'un délai d'épreu-
ve de deux ans.

• * •
L'affaire faisant suite à une grave

collision entre deux voitures, sur-
venue le 9 octobre 1964, à proximité
du Restaurant du Stand, au Locle,
a fait l'objet d'un long débat. Les
véhicules qui roulaient à une allure
assez vive étaient conduits par M.
G., Lucernois, et C G., de La Chaux-
de-Fonds, et le jugement a été re-
mis à huitaine.

Pour n'avoir pas respecté les rè-
gles concernant le parcage des vé-
hicules à moteur, deux conducteurs
chaux-de-fonniers ont écopé des
amendes de 5 fr. et 10 francs.

Enfin, F. J., de La Sagne, a été
libéré par le juge .et les frais de la
cause ont été mis i ,charge- de l'Etat.
Il était inculpé d'avoir enfreint un
règlement communal sur la circu-
lation, au r Locle, mais paraît-il, le
dit règlement mérite une petite ré-
vision.

Nominations à la commune
(ae) — Le Conseil communal vient

de procéder aux nominations sui-
vantes : ,
M. Jean-Pierre Matthey, du Locle,
au poste de commis à l'impôt ; M.
Jean Luthy, cantonnier, au poste de
sous-chef cantonnier ; MM. Willy
Kaufmann et Gilbert Guye, tous
deux du Locle, aux postes de can-
tonniers.

Val-de-Ruz

UNE DELICATE ATTENTION

(d) — Le Choeur mixte de la pa-
roisse catholique s'est rendu mercre-
di soir, à l'Hôpiibal de Landeyeux, où
il a donné un concert fort apprécié
des malades.

NEUCHATEL

Un énergumène
(g) — Le Tribunal correctionnel

de Neuchâtel a jugé un jeune Bâlois
de 28 ans, Jean-Pierre R., accusé
d'escroquerie, de menaces, de voies
de fait, de tentative de viol. Il avait
notamment giflé une jeune femme
à laquelle il avait emprunté de l'ar-
gent après lui avoir promis le ma-
riage, et avait tenté de violer une
jeune fille de La Chaux-de-Fonds.

Le tribunal l'a condamné à 10
mois de prison, au paiement de
600 fr. de frais et au versement

d'une indemnité de dépens de 200
fr. à l'une de ses victimes.

Le même tribunal a jugé un Es-
pagnol de 35 ans, Thomas Serrano-
Munoz, accusé d'un nombre impres-
sionnant de vols, d'escroqueries et
de dommages à la propriété. C'est
un récidiviste déjà condamné en
Belgique.

Le tribunal l'a condamné à 9
mois de prison, dont à déduire 140
jours de détention préventive subie,
à l'expulsion du territoire suisse et
au paiement de 600 fr. de frais.

Collision de trois voitures
Hier, à 12 h. 15, trois voitures sont

entrées en collision au Faubourg du
Lac. M. F. Zurcher, domicilié à Neu-
châtel, passager de l'une des voitu-
res, a dû être transporté à l'hôpital
de la Providence.
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BOÉCOURT
Découverte macabre

(mx) — En effectuant sa tournée,
le facteur de Boécourt, qui avait
déposé la veille un colis devant la
porte du domicile de M. Arthur Ho-
hanauer, négociant à Boécourt, fut
surpris de constater que l'objet s'y
trouvait encore.

Inquiet, il alerta le maire, qui
pénétra avec un gendarme à l'in-
térieur de la maison, après avoir
brisé une vitre. On découvrit le
corps sans vie de l'infortuné dans
une chambre. M. Hohanauer, âgé
de 75 ans, était veuf et vivait seul.
La mort est due à une cause na-
turelle.

[ LA VIE J U R A S S I E N N E
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COBGÉMONT. — Samedi, 20 h. 15, hal-
le de gymnastique, soirée récréative
du Cartel des sociétés. Soirée fami-
lière.

CORMORET. — Samedi 20 h., Salle
communale, concert du Choeur mixte.

SAIGNELÉGIER. — Dimanche, dès 14
h., carnaval : cortège humoristique,
bataille aux confettis, bals publics.

SAINT-IMIER. — Samedi dès 20 h. 15,
concert et théâtre, salle de spectacles.

SONVILIER. — Samstag, 20 Uhr , an der
Turnhalle. Konzert und Theater.

¦ 
Voir autres informations
jurassiennes en page 31.

FIN DE SEMAINE DANS LE JURA

NOIRAIGUE
Un enfant provoque
un début d'Incendie

(bm) — Alors qu'il jouait aveo
des allumettes, un bambin de 5 ans
a mis le feu au contenu d'une cais-
se de bois dans un immeuble de la
rue du Temple, à Noiraigue. Alerté
par la fumée, le propriétaire, M.
Pierre Bacuzzi, a pu heureusement
intervenir rapidement et maîtriser
le sinistre.

Val-de-Travera

Violente chute de
deux scootéristes

(bm) — Jeudi soir vers 17 h. 30, un
30oter piloté par M. Michel Szeyan,

domicilié à Ste-Oroix, roulait sur la
route cantonale , de Couvet en direc-
tion de Môtiers lorsqu'il dérapa sur
une plaque de veillas, le conducteur
et sa femme, qui avait pris place
sur le siège arrière, furent violem-
ment projetés sur la chaussée. Bles-
sés tous les deux-, ils ont dû étire
conduits à l'hôpital de Fleurier au
moyen de l'ambulance.

FLEURIER
COLLISION AUTO-CAMION

(bm) — Un camion piloté par M.
3. R. chauffeur à Wittoau, qui à
la rue des Petits Clos, roulait en
direction de Môtiers, n'a pas accor-
dé la priorité de droite à une auto-
mobile conduite par M. M. B. domi-
cilié à Couvet qui débouchait de la
rue des Moulins. Une violente colli-
sion s'ensuivit qui s'est soldée par
d'impartant dégâts matérieia.

MOTIERS

Crédit foncier neuchâtelois
(g) — Au cours de l'année 1863,

alors qu'un fort mouvement indus-
triel et commercial se dessinait et
réclamait de la part des institutions
bancaires une aide accrue pour fai-
re face à la vitalité de l'industrie
privée, un certain nombre de Neu-
châtelois, pénétrés des problèmes et
des besoins de leur canton, fondè-
rent le Crédit foncier sur le modèle
de ce qui avait été créé en France
dans ce domaine.

Les principes de gestion, les mé-
thodes de travail furent dès l'ori-
gine ce qu'ils devaient rester : à
l'image du caractère pondéré, de
l'esprit de mesure des hommes de
ce canton.

A plus d'un siècle de distance, on
voit mieux combien sages étaient
ces méthodes que M. J.-P. de Mont-
mollin, président du Conseil d'ad-
ministration, a rappelées hier au
cours de rassemblée générale des
actionnaires avant de donner un
aperçu de l'activité de l'établisse-
ment au cours de l'année 1964. Cet
exercice se solde par un bénéfice de
605.571,26 fr. qui sera utilisé de la
façon suivante :

23.000 fr . au fonds de réserve lé-
gal ; 80.500 fx. au fonds de réserve
statutaire ; 64.000 f r. au fonds de
prévoyance ; 420.000 fr. dividende de

6% aux actionnaires ; 18.071,26 fr.
report à nouveau.

Le mandat de M. J. de Montmol-
lln venant à échéance, ce dernier a
été réélu. Par contre, M. Alfred Nar-
ddn, du Locle, ayant donné sa démis-
sion, pour raison d'âge, rassemblée
a désigné pour le remplacer M. Re-
né Calame, député au Locle. Un
hommage a été rendu à M. Alfred
Nardin pour ses 35 ans d'activité.

Au diner qui suivit l'assemblée, et
auquel assistaient M. E. Guinand,
conseiller d'Etat et M. P. Meylan,
conseiller communal de Neuchâtel,
M. J.-P. de Montmôllin prononça
un remarquable discours au cours
duquel il souligna le rôle que j oue
le Crédit foncier dans la vie écono-
mique neuchâteloise.
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IV° semaine d'études cinématographiques
NOTRE CHRONI Q UE DU CINÉMA

BRUNNEN, 1964
Chaque année unie semaine d'études cinématographiques reunit quelque
deux cents étudiants de toute la Suisse désireux de s'initier aux diverses
techniques, formes et tendances du cinéma. Pour ce faire, de nombreux
films leur sont présentés suivis de discussions dirigées par des metteurs
en scène (cette année, par exemple, MM. W. Marti, A. Tanner, H. Brandt)
et des critiques tels que MM. F. Landry, directeur de la « Semaine » et

F. Buache, directeur de la Cinémathèque suisse.
Mais pour se livrer à une étude sérieuse du cinéma, il faut se limiter. Les
organisateurs ont ainsi divisé la semaine en quatre journées consacrées
chacune à un cinéma national. Deux d'entre elles nous ont permis de
découvrir les productions polonaise et suisse : au cours des deux autres
nous avons étudié le cinéaste français J.-L. Godard et des films italiens :

« Banditi a Orgosolo », de de Seta et « Gli Ultimi », de Fandolfi.
Les cinéastes français et italien sont relativement bien connus du public.
C'est pourquoi nous nous bornerons à parler des créations polonaises et

suisses.

Une Image du film d'Alexandre Seiler, LES ITALIENS, oeuvre inégalée et
attachante, qui a bien de la peine à trouver une exploitation commerciale

normale.

Le cinéma polonais
On se félicitera que l'embargo trop

longtemps jeté en S uisse sur les ci-
némas de l'Est se lève progressive-
ment. En e f f e t , en prenant con-
naissance d'un cinéma comme le
cinéma polonais, on s'aperçoit des
profondes différences qui apparais-
sent entre la production orientale
et la production occidentale.

Le cinéma polonais pose ainsi de
façon concrète le problème du scé-
nario, de l'importancee du scéna-
riste par rapport au metteur en
scène, des notions de réalisateur et
d'auteur complet.

A quel niveau, en e f f e t , la créa-
tion filmique se situe-t-elle ? L'au-
teur du f i lm , est-ce le metteur en
scène (Renoir, par exemple) ou le
producteur (Zanuck , par exemple)
ou même, et cela généralement dans
l'esprit du grand public, l'acteur
(Gabin, par exemple) ?

Le cinéma polonais nous apprend ,
quant à lui, que les scénaristes et les
écrivains jouent un grand rôle dans
la création du film ..

En Occident, dès qu'il s'agit d'at-
tribuer à quelqu'un le mérite d'une
œuvre cinématographique, on opte
assez naturellement pour le metteur
en scène, d'où la formule célèbre :
«Le scénario n'est rien, tout est
dans la mise en scène t » Il n'en
reste pas moins que le scénario est
une sorte de tremplin pour le met-
teur en scène. Plus le scénario est
bon ,,plu3 l'œuvre est bonne aussi.

Il fau t  bien se rendre à l 'évidence
que les cinémas américain et fran-
çais, réputés pour la solidité de leurs
sujets et par là, de leurs scénarios,
sont en pleine crise et que de ma-
nière inattendue, les cinémas de
l'Est (polonais et tchécoslovaque,
notamment) ont pris la relève en
produisant des f i lms aux enchaîne-
ments et à la thématique rigoureu-
se.

Quelles sont donc les causes de ce
changement, de cette translation
géographique ? Il nous semble qu'il
faut  les chercher davantage dans
l'esprit qui anine les jeunes cinéas-
tes polona is que dans un prétendu
malaise du scénario ou dans l'évo-
lution des littératures (apparition
du nouveau roman français , par ex-
emple) . Pour les peuples de l'Est,
dominés par la notion de progrès

moral et matériel, par les soucis
d'organisation et de structure, le
contenu d'un fi lm, son scénario, re-
vêt une importance capitale.

Aussi le cinéma polonais contre-
dit-il la formule citée tout à l'heure.
La paternité d'un f i l m  n'appartient
pas au metteur en scène exclusive-
ment.

Pourtant le scénariste, qui a ima-
giné une histoire et des personna-
ges, a souvent l'impression, une fois
le f i lm achevé, d'avoir été trahi. Il
a alors la tentation de passer lui-
même derrière la caméra. Il de-
vient un auteur de f i lm au sens
complet du terme. C'est le cas du
scénariste et écrivain polonais Sta-
winsky qui est l'adaptateur, le scé-
nariste et le réalisateur d'une de
ses propres nouvelles : « Pas de di-
vorce ».

Le cinéma polonais n'est donc en-
core qu'exceptionnellement un ci-
néma d'auteurs, mais il tend à le
devenir grâce à une « nouvelle va-
gue » de cinéastes auxquels les scé-
naristes ont appris à se révolter
contre les metteurs en scène. Et
soyons sûrs qu'avec une école de
hautes études cinématographiques
comme celle de Lodz le cinéma po-
lonais continuera sur sa lancée et
tiendra ses promesses.

Alain Tanner dirige un des apprentis, Roger, de Genève ( LES APPRENTIS
Photo Rialto-Films Zurich).

Le cinéma suisse
Parlons maintenant de notre

deuxième grande découverte, le ci-
néma suisse. La journée qui lui était
consacrée fut la plus importante de
la « Semaine ».

Ce cinéma, notre cinéma national,
se trouve placé dans une situation
unique dont l'historique peut se ré-
sumer en trois pointe : état du ci-
néma suisse avant l'adoption de la
loi du 28 septembre 1962, consé-
quences de l'adoption de cette loi,
état actuel du cinéma suisse.

Au début dû cinéma parlant, on
se rendit compte en Suisse que le
cinéma était un moyen d'expres-
sion important sur le plan artisti-
que, mais surtout sur les plans éco-
nomique et touristique. On pensa,
bien sûr, qu'il ne fallait pas rester
en arrière. Malheureusement la
Suisse était l'un des seuls pays
d'Europe à n'avoir jamais fait de
films et à n'avoir aucune tradition
cinématographique derrière elle.

Qu'à cela ne tienne, pour les quel-
ques rares individus qui, au cours
des années tournèrent des films, il
s'agissait d'exploiter les richesses
propres du pays. Ces, hommes encore
mal remis du 1er août ( 1914 parlè-
rent de ce qui leur 

^ 
tenait le plus à

cœur, le nationalisme patriotique et
folklorique.

L'on employa ainsi les Alpes com-
me cadre et Ion cultiva des intrigues
romanesques et sentimentales. Ce
fut un grand succès financier. Le
sujet était nouveau ! Malheureuse-
ment, à l'instar des « Macistes» et
autres « Tarzans », le filon fut vite
épuisé.

Les Suisses romands en général et
les cinéphiles en particulier se las-
sèrent. Ce fut la première période.
Pourtant ces films-là conservent en-
core la faveur d'un public essen-
tiellement suisse.

Enfin était apparue une nouvelle
vague de , cinéastes comme H.
Brandt, W. Marti, A. Seiler, A. Tan-
ner. Manquant de moyens financiers
ils se bornèrent à tourner des do-
cumentaires. Mais, comme on sait ,
le documentaire n'est pas commer-
cial. Et comme ces nouveaux ci-
néastes voulaient sortir des chemins
battus, créer véritablement un ci-

Lucyna Wlnnlcka, la Mère-Jeanne des Anges du film de Jerzy Kawalorovicz, dans une scène admirable et saisissante.

néma suisse original, ils ne trou-
vaient pas de producteurs. Leur tra-
vail de pionniers s'accomplissait
dans le dénuement le plus total.

C'est alors que les milieux gou-
vernementaux mirent au point une
loi sur le cinéma qui fut soumise au
peuple et adoptée le 28 septembre
1962. Rappelons quelques passages
de l'Ordonnnce d'exécution N° 1 du
28 décembre 1962 :

« Des contributions aux frais de
réalisation de fi lms documentaires,
culturels ou éducatifs ne peuvent
être accordées que si le f i l m  pro-
jeté est considéré comme un f i l m
de valeur du point de vue artisti-
que, de la culture ou de la politique
générale et s'il ne peut être réalisé
qu'avec l'appui financier de l'Etat .
La contribution ne peut être versée
avant que le financement du pro-
jet soit entièrement assuré.

Les films scéniques de long mé-
trage... ne peuvent passer pour des
films documentaires culturels ou
éducatifs...

Des primes de qualité ne sont ac-
accordées que pour des films re-
marquables, dont la valeur, du point
de vue artistique, culturel et de la
politique générale, justifie une dis-
tinction.... »

Le moindre des défauts de cette
ordonnance est d'être insuffisante,
n suffit d'écouter H. Brandt ou A.
Tanner. Presque jamais ces cinéas-
tes n'ont pu profiter des avantages
prévus.

Leur ambition est de tourner des
films de fiction ou « films scéniques
de long métrage ». Mais le seul ar-
ticle qui leur soit réellement favo-
rable ne concerne que les documen-
taires culturels ou éducatifs ; ils
sont donc obligés de cultiver le
genre.

On conçoit aisément que pour un
cinéaste le documentaire soit d'un
Intérêt limité. Seuls les films de
fiction permettent à un créateur
d'exprimer complètement ses Idées
et de les mettre en forme de ma-
nière personnelle.

La loi sur le cinéma et ses or-
donnances révèle la même carence
que la plupart des mesures prises en
Suisse en faveur de l'Art, à savoir

son Incapacité à retenir au pays des
artistes qui , s'ils veulent faire fruc-
tifier leurs facultés et leurs dons,
sont contraints de s'expatrier. Elle
est donc décourageante.
. Même si les cinéastes suisses ont
réussi à trouver d'autres moyens fi-
nanciers que ceux qu'aurait pu leur
accorder l'Etat, même s'ils ont su
exprimer certaines de leurs idées, ce
fut presque toujours en se soumet-
tant d'abord aux exigences de pro-
ducteurs privés : « Les Hommes de
la Montre », « La Chance des Au-
tres », d'H. Brandt ; « Les Appren-
tis », d'A. Tanner ; « Unsere Klein-
sten », de W. Marti.

Ces j eunes réalisateurs, conscients
des difficultés qui restent à vain-
cre, se sont groupés et ont cherché
a définir une politique commune :
$ Créer un cinéma suisse d'au-

teurs ; ne pas essayer d'imposer une
« école suisse », mais des noms, car
on va voir un film de Godard, de
Visconti ou de Bergman, mais pas
un film sur l'industrie, le problème
des travailleurs étrangers ou de
l'éducation.
$ Tenir compte davantage des

goûts du public sans tomber toute-
fois dans le pathos commercial.
Afin de susciter un intérêt plus
vaste, aborder des sujets qui ne
Soient pas seulement nationaux mais
européens. . ' :'•

En se livrant à cette besogne die
pionniers, les cinéastes suisses ont
la conviction de parvenir à tirer
de l'ornière notre cinéma national.

Daniel THOMMEN,
Pierre-Alain REBETEZ,
élèves de 6e année Gymnase.

Dn 5 au 10 octobre, à Brunnen,
près de 300 étudiants et profes-
seurs de gymnases et écoles équi-
valentes de toute la Suisse parti-
cipèrent avec ardeur à une « IVc
Semaine d'études cinématographi-
ques », consacrée à « Quelques ten-
dances du jeune cinéma. » Une di-
zaine d'étudiants du Gymnase de
la ville s'y rendirent, accompagnés
de deux professeurs MM. Frey et
Bellenot.

Cette page n'a donc pas la pré-
tention de proposer un reportage
lié à l'actualité. Les organisateurs
des Semaines souhaitent que le
travail, les renseignements, les Idées
proposées servent à « alimenter »
les groupes scolaires qui s'intéres-
sent au cinéma pendant toute
l'année.

Deux étudiants du Gymnase li-
vrent Ici leurs réflexions sur deux
des sujets examinées à Brunnen,
le cinéma polonais et le cinéma
suisse. Rappelons que nous avons
déjà, dans une perspective diffé -
rente, abordé ces deux écoles, LE
CINÉMA SUISSE le 11 mai 1964,
LE CINÉMA POLONAIS le 28
août 1961 (à propos des films pré-
sentés à Locarno). Les remarques
de MM. Thommen et Rebetez s'ap-
pliquent aux écoles nationales et
pas à des films particuliers. Elles
montren t que des jeunes ne sont
pas indifférents, loin de là, aux
conditions économiques et morales
dans lesquelles les artistes doivent
se débattre.

Le public chaux-de-fonnier a pu
récemment voir des exemples des
deux cinémas nationaux ici trai-
tés : LES APPRENTIS, d'Alain
Tanner, et MÈRE JEANNE DES
ANGES, de Jerzy Kawalerovicz,.
Voici l'actualité presque rejointe.
Etonnons-nous pourtant que des
films de ce genre, qui s'adressent
en principe au même public, soient
proposés aux mêmes heures (en 5
à 7) et souhaitons qu'une coordi-
nation empêche désormais cett«
regrettable « concurrence ». (En
même temps, une autre salle pro-
posait aux spectateurs « CLEO DE
5 A 7, d'Agnès Varda .)

M. B.

Réflexions



NOOS PRESENTONS DES REVENDICATIONS
Les paysans vont bientôt demander de nouvelles
augmentations de prix. Des revendications son!
annoncées. Ainsi :

- nouvelle hausse des produits alimentaires
- nouvelle hausse des salaires
- nouvelle hausse des tarifs des chemins de fer, du

prix du courant électrique et des loyers
- nouvelle dépréciation de la monnaie.

Le consommateur connaît bien cette spirale diaboli-
que qui étrangle son porte-monnaie. Les plus

atteints sont toujours les moins riches : les ouvriers,
les employés, les personnes âgées, les épargnants
et les petits rentiers.
L'arrêté sur les constructions ne saurait empêcher
cette évolution car il ne freine pas le renchérisse-
ment. Il fait simplement illusion.

Votez NON

Est-ce là lutter contre le renchérissement ?
« Nous l'avions prévu et, lors des entretiens,
nous avions émis toutes réserves à ce sujet.
Nous avions également demandé avec toute
la netteté désirable que la parité soit rétablie
par l'adaptation automatique des prix. C'est
pourquoi nous présenterons des revendica-
tions à ce sujet. »
R. Juri, directeur de l'Union suisse des paysans

Pour le Comité suisse d'action contre l'arrêté sur les
constructions F. Germanier, conseiller national

Confirmation _ Avis aux parents
\ Frey est à votre entière disposition ;, " 'IBBjil - PI 

"
pour vous aider à choisir le comp let de p̂W*"^̂ ^̂  §§¦''
confirmation et les accessoires assortis. W qH

Quelle couleur , quel dessin et quel I ^* ifS* Ml
modèle porter en ce grand jour? Comment
assortir chaussettes et chaussures au corn- m £# *
p let? Faut-il choisir une chemise unie ou ^^m^'
avec un dessin? Autant de questions pour

liii§*N§&\iia * ¦¦HBfHBHSssSHHSsB Ĥfl ̂ '̂ JÇ^BSK

Ne trouvez-vous pas que CYNAR servi sec est tout aussi délicieux? (Servir frais avec un
zeste d orange.) Pour que vous puissiez le servir sec CYNAR vous offre avec chaque
bouteille que vous achetez deux verres pour votre bar à la maison.

g
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T ,yi iiwa^ i l  i i i  i¦ i L H m W - * * i i i I 11 I I¦ ^ftwl ^1 ¦ ^MamWmaintenant IJLiJJI lÂi dJinfllAD^^ rPli W»ndeux nouveaux verres à \# 1 l̂ #^I%^2>'\57\ ĵ 4̂=1̂  Wfc=dW
En vente dans les drogueries , les magasins spécialisés et de comestibles.
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w Un piano ne s 'acquiert qu'une
< fois* dans . la.vie. Seul un choix

complet d'instruments en magasin,
les compétences professionnelles du
vendeur et la qualité des marques
présentées peuvent offrir les garan-
ties nécessaires, la confiance et la
sécurité à l'acheteur.

¦" Ifj ; ?: Hu g & Co - Musique
fi %%*fr ^̂ , Neuchâtel

ffl MPTFa ~ 'fl "̂ Bi vou s



*

/ fr§-> m SELF-SERVICE-L-Robert 58

B̂ ^flfB ^̂ Sfi l ma^Sm^Sa\Mm^mWl ^^ 

,—.

- .- .- V^ Ottoman, protège-
KS PIHfl VI l| SIW BJI B  ̂

Table formica 81..- Lit double matelas à ressorts
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Cuisine Populaire
pfc Collège 11 Tél. 310 38

Samedi 27 février

VOL-AU VENT
à Fr. 1.10 la pièce

NOS PRIX POUR PENSIONNAIRES:
Dîner Fr. 2.75
Souper Fr. 2.—

Vin rouge étranger
> naturel, garanti pur

le litre Fr. 1.50

-J

V I  nouveau "̂
le Farmobil CHRYSLER, véritable bonne à tout faire!

WP*"

—-""* —«** mmmnl̂ammmWar JBa "̂^̂ ^̂  ̂r̂ ffie l̂

Vous prendrez des pentes de 50 \ f&«%r* -" empilerez 600 kg sur le ^^̂ f̂l U ft pont,

traverserez le lit ^aâ(i|̂ ^r̂  ̂ d'un ruisseau, ^y^̂ ^T^^S 

monterez 
un 

magasin 
ambulant. 

Et ce I

qui servit aux corvées la semaine jfc^̂ IsP&^̂ î  
deviendra 

une 

voiture 

de 
plaisance 

pour le week-end!

Farmobil avec moteur BMW refroidi à l'air — véhicule utilitaire, tous-terrains, tracteur, 5-places de tourisme - ;
j tout en un! Dès fr. 7950.—. Notre course d'essai: sur terrain très difficile, hérissé d'obstacles — c'est là que le
| Farmobil peut montrer tout son talent! A quand votre essai?

Farmobil
Importateur général du Farmobil Chrysler: MOTAG Zurich

Essai sans engagement chez: Etab|issement du Grand-Pont S.A., av. Léopold-Robert 165, La Chaux-de-Fonds - F. Brunner, Cugy -
Merçay & Co., rue de la Maltière 20, Delémon» — G. Sauteur, route de Bertigny 2, Fribourg — Autos-Import S.A., 32, rue de la Servette,
Genève 7 — R. Jenny, Garage de Villamont, 11, rue de l'Ecole Supérieure, Lausanne — F. Schmocker, Garage Occidental, 7, av. de Morges,
Lausanne — M. Peillex, Garages des Draizes, Neuchâtel — G. Gruet, Yverdon

" - 
>

¦ NOUS CHERCHONS POUR ENTRÉE A CONVENIR

Employé (e) principal (e)
aimant responsabilités, capable de seconder le chef

d'entreprise.

Correspondance , comptabilité
direction générale du bureau d'une entreprise

d'environ 25 personnes.

Offres sous chiffre AB 4173, au bureau de L'Impartial.

s J

y CE MAGNIFIQUE HIVER « BIEN DE CHEZ NOUS » VOUS INCITERA-IL AU VOYA-
GE, AU SOLEIL, A LA DÉTENTE ? ALORS VOICI DE QUOI VOUS SATISTAIRE I

La Chaux-de-Fonds Avenue Léopold-Robert 84 Téléphone (039) 2 59 61 (
EN ESPAGNE

7 jours, en avion, à Malaga et sur la Costa del Sol, avec demi-pension dans un
hôtel de 1er rang dans la ville de votre choix, avec transferts et excursions , depuis ;
Fr. 784.- / 7 jours aux Baléares, dans les mêmes conditions que ci-dessus, depuis ï
Fr. 591.- / 7 jours aux Canaries, Ténérifs et/ou Las Palmas, dans les mêmes condi-

\ tions que ci-dessus, depuis Fr. 927.-. 7 jours est un minimum, mais vous pouvez
i prolonger et également modifier la classe de l'hôtel et la pension à votre choix

F E R B L A N T E R I E  G U G G I S B E R G

! SCHAUB & MUHLEMANN
I Successeurs

j INSTALLATIONS SANITAIRE S
TRAVAUX EN MATIÈRE PLASTI QUE

| RÉPARATIONS - DÉTARTRAGE DE BOILER

j RONDE 21 TÉL. (039) 2 28 72
IV )I

Tél. (039) 2 98 22 ETUDE Jardinière 87 |
FEISSLY ¦ BERSET - PERRET - JEANNERET I

Habitation-atelier à vendre
Quartier Est de la ville. Jolie petite maison de 4 |
chambres, bain, cheminée de salon, chauffage au $
mazout. e
Grand atelier pour artisan . Garage — Terrain : p
1.376 m2. |

i

N

Le bon café
KAISER

est en vente chez :

M. F. BURI
Balance 12, LA CHAUX-DE-FONDS

M. P. MARTIN
Av. Léopold-Robert 26, LA CHAUX-DE-FONDS

Alimentation «AU CHANTIFOL »
Av. Léopold-Robert 76, LA CHAUX-DE-FONDS

J M. C. CURIT
Grand-Rue 26, LE LOCLE

M. C. GIRARD
i Rue de France 6, Rue M.-A.-Calame 4

LE LOCLE

ENRICHIR votre vie, aider à sauver celle des autres,

ACQUÉRIR une profession sûre

L'Ecole d'infirmières et d'infirmiers
de l'Hôpital cantonal universitaire

de Lausanne
vous offre son programme.

Durée des études : 3 ans.
|k Entrée : mai et octobre. ,

Renseignements : Direction de l'Ecole.

,,.. „ '



LA
MAISON
SUR
LE ROC

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 37

roman par
Theresa Charles

(Editions du Trévise)

J'aperçus Silas McTaggle qui liait des chry-
santhèmes sur leurs tuteurs dans une autre
serre. Il toucha du doigt sa casquette en me
reconnaissant, mais il ne tenta pas de nous
arrêter.

Comme nous approchions des vieilles gran-»
ges que David avait converties en magasins
d'emballage, en laboratoires et en bureaux, je
me séparai de Suzy.

— Je ne pense pas en avoir pour longtemps.
Mais j 'ai à discuter de plusieurs questions avec
l'associé de mon père.

— Très bien. Je reste dans les environs. Si
vous avez besoin de moi, appelez.

CHAPITRE VI
Je réunis toute mon énergie et pénétrai

dans le bureau de Biaise. H écrivait sur une
table encombrée de papiers et de dossiers. Le
décor et l'homme m'étaient si familiers que je

me demandai pourquoi mon cœur battait si
vite.

Il était de loin le plus laid et le moins en-
gageant des hommes que j 'aie connus. Il
n'était pas grand, mais ses épaules étaient
démesurément larges et puissantes et ses bras
étaient très longs. Même fraîchement taillés.
sa barbe et ses cheveux touffus brun cuivré
étaient toujours embroussaillés. Ses épai s
sourcils étaient également en bataille, saillant
au-dessus de ses yeux rapprochés de couleur
ambre brun et profondément enfoncés dans
l'orbite. Il avait un front haut et large et un
nez proéminent. Il était laid, mais non ridi-
cule. Une teille suggestion de force se déga-
geait de sa personne qu'il en paraissait for-
midable.

Formidable, mais pas inquiétant. Du moins
pas pour moi. Je n'avais jamais eu peur de
lui... j usqu'à maintenant. Comme j 'hésitais
sur le seuil, perdue dans ma contemplation, il
leva soudain les yeux.

— Gisèle ! Te voilà enfin, dit-il en souriant.
Ce sourire était si familier, mi-critique, mi-

affectueux avec le rebroussis des lèvres et les
petites rides au coin de ses yeux, que je le lui
rendis, instantanément soulagée.

— Hello Nounours !
— Comment vas-tu ? Te sens-tu tout à fait

bien maintenant ?
U se leva et prit mes mains dans les siennes,

mais il ne m'embrassa pas. 11 ne m'avait pas

embrassée une seule fois depuis que j' avais
quitté la pension, me rappelai-je involontai-
rement.

— En tout cas, je suis encore en vie. Malgré
les chocolats empoisonnés et les intrusions
nocturnes, répondis-j e impulsivement.

— Que racontes-tu là ?
Sa pression se resserra sur mes mains. Les

siennes étaient exactement comme j e me les
rappelais, larges, carrées et chaleureuses, avec
du duvet sur les phalanges, avec leurs ongles
carrés, habituellement teintés de produits
chimiques.

— Deux des chocolats qui restaient dans la
boîte avaient été drogués ; l'un avec de l'arse-
nic, l'autre avec de la nicotine, dis-je tout net.
La dose n'était toutefois pas mortelle.

— As-tu gardé la carte qui les accompa-
gnait ?

— Non . C'était la même que tes autres car-
tes.

— De mon écriture ?
— Oh oui, sans aucun doute.
— C'est fort possible, naturellement, admit-

il d'un ton calme. J'écrivais les cartes et je
choisissais les fleurs, mais je ne les envoyais
pas moi-même. Il était donc assez facile de
ïonserver une carte.

— Oui, bien sûr.
— Pour prouver d'une façon encore plus

convaincante que j 'ai essayé de te rendre ma-
lade. Ou... n'est-ce pas ton avis ?

Son regard mi-amusé, mi-défiant me ras-
sura plus que ne l'auraient fait de véhémen-
tes protestations. Je me laissai tomber dans
le vieux fauteuil de cuir auprès de la table,
affaiblie de soulagement.

— Je savais que ce ne pouvait être toi. Je
savais que tu n'étais pas capable de me faire
du mal, dis-je avec reconnaissance.

— Jamais j e ne t'en ferai si je peux l'éviter.
Il reprit sa place devant la table, face à moi,

et fronça ses épais sourcils.
— Voyons, tu n'es plus une enfant mainte-

nant et je ne puis te prendre sous ma protec-
tion, ce ne serait pas te rendre service. U faut
regarder les choses en face.

— C'est tellement inquiétant ?
— Désagréable, corrigea-t-il. Mais d'abord,

parle-moi de cette intrusion.
— On a essayé de pénétrer dans ma cham-

bre par le balcon la nuit dernière.
— J'avais pourtant dit à Denise de fins-

taller dans la chambre ouest.
— Elle ne l'a pas fait , voilà tout.
— Et tu n'avais pas fermé la fenêtre à clé ?
— La clé avait disparu.
Je pris une profonde respiration et lui ra-

contai les faits, omettant seulement l'insis-
tance de Denise à me faire prendre ce somni-
fère. Je ne désirais pas lui confier mes soup-
çons concernant Denise. Tout au moins pas
encore, pas jusqu 'à ce que j ' en sache davan-
tage sur ce qui pouvait les diviser. (A suivre^

votre jardin potager I |
Dour I hiver' i w i
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Société d'accordéonistes «La Coccinelle > — Vélo-Club jurassien



i CE SOIR MATCH AU LOTO A mmi ]
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ALBERT GARDEL " 53531^
f CHAUFFAGES CENTRAUX "»" ""*

La Chaux-de-Fonds — Rue du Progrès 84-88 — Téléphone (039) 2 41 76
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L'arrêté fédéral sur
les constructions
est un coup d'épée
dans l'eau.

C'est le début d'un
dirigisme étatique et de
tracasseries
administratives
inadmissibles en temps
de paix.

¦
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Comité cantonal d'action
contre l'arrêté sur les constructions

J

DIRECTEMENT DE LA FABRIQUE
AU PARTICULIER

Portos-Rouges 163 Bassin 8

Une certitude d'être bien servis
Ouvert le samedi jusqu'à 17 heures Tél. (038) 5 79 09 \j

Appartement
de 4 à 4 y2 pièces, avec confort,
est demandé.

Paire offres à Manufacture des
MONTRES MOERIS S. A., 2610
ST-IMIER , tél. (039) 411 17.

CHÉSIÈRES
1300 - 2200 m. d'altitude

. PASSEZ-Y LE MARDI-GRAS
Ambiance sportive et de joie

Hôtels de luxe et de toutes catégories
Equipement sportif d'hiver maxima

20 installations pour skieurs. 6 000 per-
sonnes à l'heure. 50 km. de pistes. Pati-
noires naturelles et artificielles. Curling.
Hôtels ouvert jusqu'après Pâques.
Renseignements : à votre agence de voya-
ges ou à l'Office du Tourisme de Villars-
Chesières (VD).

Envoyez ce coupon à : :̂2Œ ~~~ . ;
Société de Prêts ; Prénom—.—----_~_

_
_
_ .̂ —|

et de Participation s.a. « Bas ¦ ~~ î — :.
Lucinge 16,1000 Lausanne ÎLocamê—^^Ĥ ^""" "*"

Tous les samedis
nous livrons nos succulents

Fr. 1.10 pièce

Boulangerie-Pâtisserie

E. SCHNEEBELI
Hôtel-de-Ville 3, tél. (039) 2 21 95

Service à domicile

1 Superbes chiots
A VENDRE. Prix intéressants.

Téléphone (039) 536 40

i

On demande à acheter j

pistolets
modernes et anciens, fusils anciens.

Ecrire sous chiffre PF 31873, à Publicitas,
1000 Lausanne.
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\ Môbel-JÔRM5 Bern, Bubenbergplatz
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« -^««»ir~"̂ - - « — „„„ »Sl48: 9.90 8.95
Combinaison (4657-2 1), marine/ Combinaison (4655-2 1), nylon,
blanc, rose / noir, blanc/noir, marine/blanc, ciel/klaïîc, blanc.
40 à 48 

 ̂-,_ 40 à 4f - '_6.95 5.95

4amnl|nw «S?1 ¦ s&Ps t- - '"'̂ 'Mi ijf ji1 ¦ Lfet.jfflljr ff>fel

Soutien-gorge (190-20), nylon, Balconnet (182-20), popeline, m éa\% Imwl
bretelles STRETCH. A 32 à 38, bord rose ou ciel. 32 à 36 q Ê WuË B H

Gaine-culotte (192-20), Lycra ca- Gaine (184-20), tulle Lycra,floqué i/'/'Sfew— l̂
nons lastex. 40 à 48 ..Q Q~ rose qu ciel. 40 à 46 * *  Q~ ^£^#*lS" %̂'

La peau demande
des vitamines,

, donnez-lui

|: yitamol
Crème hydratante

un miracle de finesse

L'IMPARTIAL est lu partout et par tous

BBflBBl̂ Bf ..
Pour le Comité suisse d'action contre l'arrêté sur les construc-
flons : F. Germanier, conseiller national

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier S.A.

A VENDRE
2 lits jumeaux avec
armoire à 3 portes
et coiffeuse, 2 tables
| de nuit, ainsi que 21 divans-couche, un de

VA place et un de
1 place. Le tout en
bon état. — Tél.
(039) 418 26.

FROMAGE
tout gras. 4 fr. 90
par kilo. — G.; HESS, Fromages,

1 4511 Horriwil (So) .

Près de Lugano

à vendre
maison remise à neu£, à prix modéré
Tous renseignements seront fournis par lf
propriétaire (en langue française ou ita
lienne) au tél. (091) 3 94 95.

A remettre à Montreux pour raison de
santé

épicerie, vins, primeurs
avec appartement de 2 pièces. Loyer Fr
240.— par mois.
Faire offres à L. Stuecker, rue de la Gare
20, Montreux.

Nous cherchons

OUVRIERS et
OUVRIÈRES

pour différents travaux d'atelier.
S'adresser à Antirouille S.A., Doubs
152, tél. (039) 2 14 92.
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UNIVERSITÉ POPULAIRE

SOCIÉTÉ DES CONFÉRENCES

Mercredi 3 mars, a 20 h. 15

à l'amphithéâtre

CONFÉRENCE '

André Chamson
de l'Académie française

Mon récent voyage

en Afrique noire
Location au théâtre dès le samedi 27
février pour les membres des socié-
tés organisatrices, dès le mardi 2
pour le public. Prix des places Fr.
2.- et 3.-,-étudiants, élèves et appren-
tis Fr. 1.- (taxe en plus) ';

v ; /

Restaurant de Pertuis
Samedi 27 février

BOUCHOYADE
Prière de s'inscrire

Famille Ernest Studer
Téléphone (038) 7 14 95

JK^ ** %*f ALPES FRIBOURGEOISES
Conditions d'enneigement favorables

SKI-LIFTS
a partir de La Roche (route cantonale)

NOUVEAU : LIFT pour débutants

: 
_____ 

'.
Dimanche 28 février

GRAND

* BAL *a l'occasion du 1er Mars

au

Café-Restaurant des Endroits
conduit par CEUX DU CHASSERAL
Se recommande: Famille Kemen-Rey

fcsi»iî B———SB-JL............̂  i

LIT  ̂ DOUBLES

2 lits superposés, 2 pro-
tège-matelas, 2 matelas
à ressorts. Le tout

Fr. 298.-
La maison du choix im-

; mense

meubles

lIuHSÏiil
NEUCHATEL

Faubourg de l'Hôpital
Tél. (038) 5 75 05



Piste de renard : neige durcie.

Le gibier a signé la page blanche de la première neige. Il a livré les secrets

I d e  
ses chasses, de ses attentes. Ses poursuites ont tracé sur le sol la mar-

que de la peur, de la faim, de la terrible loi, celle du plus fort. Ici, un che-
vreuil s'est couché, là, un lièvre a grignoté quelque méchante herbe émer- iVi
géant de la couche blanche ; plus loin encore, un oiseau a imprimé en ''< '

s'envolant la trace de ses rémiges.
Pistes fraîches, pas estompés par le vent et le soleil, vous êtes des témoins ;
un livre dans lequel la nature a pour quelques jours ou quelques heures

écrit l'indéchiffrable, tout le mystère du monde animal.
¦ ¦ j.

Celui qui voudra comprendre ces hiéroglyphes trouvera toutes les réponses
désirables dans le petit livre qu'a laissé E. Brodbeck').

Photographies M. Burgat.
*)' E. Brodbeck : Pistes et empreintes d'animaux, La Baconnière. . -
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Empreinte du lièvre à la course : neige fondante.

Chamois dans les pentes de la Combe Grède.

Drame sans témoin 1 Un rapace a enlevé un mulot sur la neige poudr euse.

Chevreuils en fuite. Les deux femelles, au centre, montrent un « miroir» beaucoup plus étalé que celui des mâles.
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La session des Chambres débutera lundi
Elle sera particulièrement riche en confrontations

(De notre correspondant de Berne)

C'est juste au lendemain de la votation de dimanche prochain que débu-
tera au Palais fédéral la session de mars des Chambres fédérales. Les
deux douzaines d'objets à l'ordre du jour vont occuper les députés et
l'actualité politique pendant les trois semaines à venir, et une série de très
importantes confrontations vont nous renseigner sur la direction générale
des affaires publiques. Les avions « Mirage », les accords de Rome sur les
travailleurs italiens, le financement des routes nationales et la construc-
tion de logements — telles sont les « vedettes de cette rencontre de prin-

temps sous la coupole fédérale.

« Mirage », encore
et toujours

Leis décisions importantes au su-
jet de l'acquisition des avions de
combait «Mirage» ont été prises par
les Chambres en septembre der-
nier, lorsqu'elles ont fixé à 57 le
nombre des coûteux appareils à
commander, tout en assontissant le
crédit supplémentaire de 200 mil-
lions accordé pour empêcher l'in-
ternuption de la production qui ve-
nait de démarrer, de l'obligation
pour le Conseil fédéral de rensei-
gner deux fois l'an les Chambres sur
d'état de cette affaire.

Le Conseil fédéral a présenté ré-
cemment son premier rapport. Il
fait ressortir toute la gamme des
incertitudes techniques et finan-
cières qui subsistent, et les deux con-
seils auront largement l'occasion de
mesurer le «gouffre à millions» que
constitue la dotation de notre avia-
tion avec les appareils les plus mo-
dernes. U y aura donc ample ma-
tière à réflexion et à discussion de-
vant l'incomparable forum de cette
session.

L'immigration
italienne

En renvoyant de trois mois sa
prise de position à l'égard de la
convention italo-suisse sur l'immi-
gration des travailleurs italiens et
en obligeant le Conseil fédéral à
préciser les mesures détaillées qu 'il
entend prendre pour stopper toute

«importation supplémentaire d€
main-d'œuvre», la commission des
affaires étrangères du Conseil na-
tional, présidée par M. Furgler (St-
Gall), a clarifié une situation ou
'l'ambiguïté le disputait à l'impré-
cision. Sans aucun doute, le Con-
seil national donnera son accord
à la ratification du nouveau con-
trat qui nous 'liera avec le gouver-
nement italien. Le Conseil fédéral,
quant à lui, aura l'occasion de s'ex-
pliquer devant le Conseil national
sur les griefs que Rome fait valoir
depuis quelques j ours. Et les élus
du peuple dans un débat-fleuve
pourront dire tout ce qu'ils auront
sur le coeur — e>t tout ne sera pas
agréable à entendre.

Mais la plaie étant débridée, il
vaut mieux la nettoyer à fond afin
d'éviter les illusions des uns, et le
malaise des autres.

Nombreux incendies en Suisse
¦ FEHRALTORF. — Hier matin,

peu avant 9 heures, un incendie a
éclaté dans une scierie mécanique,
à Fehraltorf (Zurich) . Les flammes
se propagèrent rapidement et le bâ-
timent, une ancienne grange, fut
totalement réduit en cendres. Les
dégâts sont de l'ordre de 100.000 fr.,
dont la moitié au bâtiment et le
reste aux machines et aux produits
finis.

La scierie fabriquait surtout des
caisses et des harasses pour des en-
treprises industrielles.

B FRIBOURG. — Un incendie
s'est déclaré mercredi matin de
bonne heure dans un magasin de
meubles de la Grand'Rue, à Fri-
bourg. Un employé arrivant à son
travail ayant vu une épaisse fumée
noire, les pompiers ont pu interve-
nir rapidement et maîtriser le sinis-
tre à l'aide d'extincteurs à mousse.
Les dégâts à l'immeuble sont néan-
moins de l'ordre de 30.000 francs,
et ceux à la marchandise d'une

cinquantaine de milliers de francs
On a appris par la suite que des

monteurs avaient employé l'après-
midi précédent un poste de soudure
autogène dans le cadre de travaux
de transformation. Des braises
étaient tombées à l'étage inférieui
et le feu s'était communiqué av
plancher et aux rideaux.
¦ BELLINZONE. — Une forêt do-

minant le village de Claro, dans le
Tessin, est en feu depuis hier à
midi. Des volontaires s'efforcent de
circonscrire le sinistre.

Gros dégâts
à Orbe

Hier matin, un incendie d'une
ampleur particulière s'est déclaré peu
avant 9 heures, à Orbe, dans les
locaux de l'ancienne tannerie sis
sous le Grand-Pont. L'immeuble, vé-
tusté, était composé de 4 étages el
comprenait en outre des locaux dés-
affectés de l'ancienne tannerie ain-
si que l'appartement du propriétaire,
M. Jean-Claude Bujard.

Il y avait d'autre part de nom-
breuses chambres dont six étaient
occupées par 11 personnes (très pro-
bablement par des étrangers). Le
feu a éclaté au 4e étage et s'est
étendu très rapidement à toute la
maison, dont l'intérieur était en
bois. Les mobiliers et effets des lo-
cataires furent complètement dé-
truits,; quelques animaux, soit un
porc, un chien et 5 lapins ont péri
dans les flammes. Les trois grou-
pes du CIS (centre de secours con-
tre l'incendie) sous les ordres du
commandant Mingard ont combattu
le sinistre, mais l'immeuble fut com-
plètement détruit et les dégâts peu-
vent être évalués entre 100 et 150
mille francs.

Les autoroutes et les H L M
C'esit encore au Conseil national

qu'aura lieu la confrontation véhé-
mente au sujeit du financement des
autoroutes que le Conseil des Etats
a déjà accepté quant à lui. Il s'a-
git avant tout de fixer le cadre mo-
bile dans lequel devra se mouvoir
la perception de la surtaxe sur la
benzine et l'amortissement accé-
léré à consentir par la caisse fédé-
rale sur ses deniers. Il faut espé-
rer que l'entente se fera sans trop de
retard, de telle sorte que le nou-
veau système puisse entrer en vi-
gueur, afin de permettre à la Con-
fédération d'augmenter, dès 1966,
l'éventail des avances au compte
routier, déjà déficitaire d'un mil-
liard à l'heure actuelle.

Enfin, le Conseil des Etats s'oc-
cupera de la grande action fédé-
rale pour faire démarrer la cons-
truction de logements à loyer mo-
déré. Le Conseil national a déjà
adhéré au «plan Schaffner» et sans
aucun doute, les représentanitsAdesv.
cantons voteront sans difficultés
cette nouvelle loi pour subsidier
vraiment efficacement la construc-
tion de grands immeubles locatifs
partout où sévit encore la pénurie.
Il sUgit du second volet de l'effort
économique afin de rendre au mar-
ché des logements sa liberté après
quarante ans d'entraves et de droit

d'exception. Le premier, on s'en
souvient, est constitué par l'assou-
plissement du contrôle des loyers
déjà voté par les Chambres et le
peuple souverain.

Hugues FAESI

450 Land Rover
pour le DMF

ATS. — On apprend au Départe-
ment militaire fédéral" que la com-
mande de 450 Land Rover en Gran-
de-Bretagne par l'armée suisse cons-
titue une commande faite dans le
cadre des crédits annuels' pour l'a-
chat de matériel de guerre. Les
Land Rover seront cédées à des prix
modérés en grande partie comme
véhicules de service aux soldats qui
s'y intéressent. Les soldats peuvent
emporter les véhicules chez eux,
mais la Lànd Rover doit être mise à
la disposition de^ l'armée en cas de
mobilisation. Les propriétaires font
en outre leur service militaire avec
leur véhicule de service.

EN SUISSE ALEMANIQUE
Tué dans une graviere

ATS — iUn conducteur de trax, M,
Ernest Sauter , 27 ans, de Frauenfeld,
a été mortellement blessé dans une
graviere au Speckhof , au-dessus de
Kaltenbach, dans le canton de Thur-
govie. Au moment où il ramenait la
pelle de sa machine qui soulevait
un bloc compact de gravier gelé,
ce dernier tomba et s'écrasa sur la
cabine, l'enfonçant complètement. M.
Sauter fut tué sur le coup.

Un ouvrier tué par
la chute d'une pierre

ATS — M. Alfred Hasler, âgé de
50 ans, de Montlingen, qui travail-
lait dans une carrière à Ruethi,
dans le Rheintal, a été atteint à la
tête par une pierre et est mort sur
le coup. Il laisse une veuve et six
enfants mineurs.

Le journaliste
allemand pourra
rester en Suisse

ATS. — Ainsi qu'on l'apprend de
la police zurichoise des étrangers,
un permis de séjour a été accordé
à M. Teichmann qui travaille pour
le journal allemand « Bild ». Ce
journaliste est arrivé à Zurich en
novembre 1964 et a demandé un
permis de séjour qui ne lui a pas
été remis. Il ne s'est plus occupé
de l'affaire et ce n'est que récem-
ment qu 'il a renouvelé sa demande.
S'il n'avait pas obtenu ce permis,
il aurait dû quitter le canton de
Zurich dans le délai prévu.

Main-d'œuvre étrangère
pour l'agriculture suisse

ATS — Plusieurs opérations de re-
crutement de main-d'œuvre suisse
et étrangère pour l'agriculture s'ef-
fectuent actuellement. Des assuran-
ces définitives sont parvenues d'Es-
pagne et de Yougoslavie, et il n'est
pas exclu que l'on puisse recruter
de la main-d'œuvre au Portugal éga-
lement. Les. premiers ouvriers agri-
coles arriveront d'Espagne au milieu

du mois de mars. Les Yougoslaves
arriveront dans le courant du mê-
me mois.

Au 31 janvier 1965, le besoin total
de l'agriculture était de 4500 per-
sonnes. Ce chiffre augmentera quel-
que peu par la suite, mais les mi-
lieux compétents doutent qu'il attei-
gne celui de l'année dernière.

ATS — Des Turcs avaient frété un
car pour se rendre à Munich, où
ils devaient être engagés par un
entrepreneur, sur la foi des déclara-
tions d'un intermédiaire à qui ils
avaient donné un «pourboire». Com-
me ils n'avaient pas de visas pour
l'Autriche, ils passèrent par la Suis-
se. Arrivés à la frontière alleman-
de, à Kreuzlingen, ils ne purent pé-
nétrer en Allemagne fédérale, ne
possédant pas le visa nécessaire. La
police suisse constata que leur car
était dans un tel état qu'il ne pou-
vait plus circuler. Les Turcs furent
renvoyés chez eux , aux frais de leur
consulat. Leur «intermédiaire» les
avait, bien entendu, trompés sur les
possibilités d'embauché à Munich.

Des travailleurs turcs
renvoyés dans leur pays

ATS. — Mercredi après-midi, un
ouvrier était tombé, dans le bras
gauche du Rhône, d'un ponton qui
allait à la dérive et s'était noyé.

¦î HSj.»! .—_— <•» » *» -il «.—.il ».

Les recherches entreprises pour
retrouver le corps du malheureux
disparu, Auguste- Tomasella, de la
région de Venise, ouvrier saisonnier
à Genève, effectuées par des hom-
mes-grenouilles, ont permis de re- ,
pêcher son corps près du pont de
la Coulouvrenière.

Le corps de l'ouvrier tombé
dans le Rhône a été retrouvé

ATS. — L'industrie des machines
et de la métallurgie a enregistré au
cours de l'an dernier de nouvelles
pertes de 1600 travailleurs suisses,
ce qui porte le total des pertes de-
puis 1958 à 16.000 travailleurs indi-
gènes. C'est pourquoi les mesures
restrictives décrétées par le Conseil
fédéral envers la main-d'œuvre
étrangère font quelque peu réflé-
chir. Déjà , au cours du quatrième
trimestre de 1364, les pertes des tra-
vailleurs suisses n'avaient pas pu
être, même partiellement, compen-
sées par l'embauche des étrangers.

Baisse de
la main-d'oeuvre

indigène

source à^

air-fresh
indispensable dans chaque

foyer soigné

^T NIGHT-CLUB «STÉRÉO-PARADE»^"
_£¦ £L̂ LAUSANNE J"
W LE CABARET « CHOC » ^ĝr animé chaque soir par ^«.
f̂t_ Jacques Dill *W
^F entouré de 

ravissantes dan- ~L

^  ̂
seuses et strip-tease vous 

L̂r
Jf ' propose une soirée «relaxe» ^,~  ̂ Grand-Chêne ŷ
4|L Tél. (021) 22 09 20 J&>

Unique sur CHURCHILL
Vous devez lire le livre que Sélection
publie aujourd'hui dans son numéro de
mars. C'est un choix exceptionnel de ré-
cits , d'anecdotes, de jugements , de repor-
tages, d'aventures et de bons mots qui
retracent ce que turent réellement les 90
ans de la vie prodigieuse de Churchill.
Achetez aujourd'hui Sélection de mars.

4213

Le feuilleton illustré
des enfants

?

par Wilhelm HANSEN

Petzi, Riki
et Pingo

' PHIL
LA FUSÉE
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les refroidissements

3aume Libérol
e rapidement en cas de
issements, toux, bronchite,

> grippe.
cation en est simple:
cher tôt, s'enduire copieuse-
i poitrine et le dos de
Libérol, bien frictionner et
chaudement. Pendant la

s substances curatives du
Libérol pénètrent la peau

IUX organes enflammés,
quéfient les mucosités,
3nt le nettoyage des voies
toires, désinfectent,
int les crampes des bronches

^̂ Wmmmmmmmm . r̂ 
 ̂stimulent le centre respiratoire.

/  \ / \ Elles ne se contentent pas de
/ \ I l  réprimer la toux, mais exercent un

': I \ effet curatif combiné —
J 1 d'où l'efficacité du Libérol.

J3 EL Tubes à fr. 2.80 et 4.50 dans les
IV

^
MI f_@ Èfe pharmacies et les drogueries.

J_______ W m  Le Libérosin Spray
IL? Ut I sert à ''application locale dans
If ^IWIffîi'fÉ— les cas de rhume et d'inflamma-

ji'te'twiitfBH WÊ 9 B tion de la muqueuse nasale.
¦UJjjj jj j j^^^ ĵ f lj  W JS L'effet décongestionnant sur les

Wj SI J^̂ ^̂  ̂ muqueuses et le dégagement des

f̂H WB JSk |̂ _  ̂ voies respiratoires sont rapides
! Sf0 Hl̂  

et 
tersistants - Des substances

[¦Tj^WÇlïîWB curatives spécifiques favorisent en

Bl̂ _IWWTOPwlH même temps la régénération de
Br*1 *] fcVM la muqueuse nasale et accélèrent

dans une large mesure la guérison
du rhume.

333B3 Flacon atomiseur fr.3.60 dans les
¦ _______S__B pharmacies et les drogueries.

^H Galactina + Biomalt SA
Belp

I ACTION TILSIT I
>. *j par pièce s Sjjj

I LAITERIE KERNEN I
»'", A. Sterchi suce. j ĵj

Hôtel du Cerf - Les Breuleux
Relais gastronomique

Le seul restaurant de toute la région
réputé pour sa fa meuse

FRITURE DE CARPES
et son formid able

JAMBON DE CAMPAGNE
TRUITES AU VIVIER — BONS « 4 HE URES »
Sur demande et à p artir de 12 p ersonnes, nous
cuisons volontiers un jambon. Nous en avons

plus de 80 à la voûte.
Réservez votre table s. v. p.

Tél. (039) 4 71 03 P. Juillerat , propr.— Fermé le jeu di —
Pêcheurs !

Perfectionnez votre technique
grâce aux ouvrages spécialisés

suivants :
LA PÊCHE 38.80

(Larousse) ouvrage très complet
T. BURNAND 4.45 !

COMMENT
JE PÊCHE A LA MOUCHE

L. CARRERE 4.45
TECHNIQUE

DE LA MOUCHE NOYÉE
en vente à la

LIBRAIRIE WILLE
33, Avenue Léopold-Robert

(envoi par poste) Tél. (039) 2 46 40 j

Horloger -
outilleur

spécialisé dans la recherche et la fabrication , la méca-
nisation et l'automation du remontage de la montre,
cherche

changement de situation
Prière de faire offres sous chiffre HW 4273, au bureau
de L'Impartial.

^̂ ^̂ —™~—~~—~—~—"______¦

ÉCOLE MODERNE i
Commerce-Langues -Administration - Secondaires Ej||
NEUCHATEL 12, place Numa-Droz — Tél. (038) 4 15 15 pi *4

Entrée : avril 1965 %âhi ¦

Crp f)MnA|prC ¦ Ire et 2e années. Programme officiel . Prépara- jSNWijULUUlluniIlLO ¦ tion au gymnase - Technicum - Ecoles supérieures E^&Vde commerce W'fi -i
uLnuOL Ut K A U L» U II L" t (Vi L M ! . préparation aux examens des écoles profession- £ .J*!

nelles et de commerce, apprentissages. fj f "''^
SECTION D'ADMINISTRATION : "* - <** - DOUANES. Cours d une année. I ï
SECRÉTARIAT " Cours comPlet ou Partiel . Elèves admis après les W "J

classes secondaires. Méthode active. f -  i

liUUl V U Ut I HANuAlu . Adaptation possible de cours commerciaux. £ 
* |

Certificat et diplôme |J WÊ
Renseignements et prospectus auprès du secré- L'"' 4

8fl ¦' Ĵ .-!11?̂ Jr̂ '̂ ^T _I_S * j'V* 1-"* . -̂ . 33r _$9£_[_H___9__H_HhH__l

DÉJÀ POUR ẑ^ẑ
VOS PROCHAINES VACANCES 'eS

^^ r̂̂ fc^
vous serez propriétaire D'UN CHALET I î jfjPfkJM]JlfJ f

ijl ~
selon la formule location-vente Jj  f j 1 j I T T f I f ¦ I l'ï 

" TF;:i!--:'-

• DES PRIX IMBATTABLES ! __,; .J^̂ ^ f̂i gMMMjgj^̂ :̂ ^
• DES CONDITIONS UNIQUES ! 'L~~~iœ°i;=sî ____^2J_
• UNE CONSTRUCTION SOIGNÉE !

EXEMPLE : un chalet 7,70 m. x 5,05 m. = 40 m2 comprenant : cuisine, douche-WC,

dégagement, salle de séjour, coin à manger, une chambre à coucher,
galerie en façade (selon modèle ci-dessus)

^ Fr. 7 500.- + 24 mensualités de Fr. 700. "
à la Commande (comptant Fr. 22 5OO-, à terme Fr. 24 300.-)

(Avec 2 chambres à coucher
dès Fr. 25 500.-)

? Ces prix s'entendent fourniture et montage. Transport gratuit dans un rayon
de 50 km. départ usine, Servion (VD)

? Aménagements extérieurs, installation eau, électricité, raccordement à l'égoût,
socle de pose à charge de l'acheteur

? Nos chalets peuvent être équipés pour régions sans eau ni électricité !

- _ _ _ _ _ _ _ . . _- - - - - -_ - - -,
POUR LES BRICOLEURS !

1 SOLUTION AVANTAGEUSE !
Nous procédons au montage brut et fournissons I

I tout ou partie du matériel. Economisez en l
' exécutant vous-même une partie des travaux, g

_ _ _ _ _ _  _ _ _ _ _ _ __ _ _ _ _  - -

SUR DEMANDE PROPRIÉTAIRES DE TERRAINS !
\ terrains en location-vente dans Demandez-nous d'équiper vos .- * M

le Jura, les Préalpes, la Gruyè- parcelles, construisez mainte-
i re et le Valais nant et louez cet été déjà

| I ',

ï

DÉLAI DE LIVRAISON :

deux mois, selon stock. Les premiers inscrits seront les premiers servis !
-

Consultez sans délai et sans engagement :

S T E L L A  S. A., place de la Gare 4, N E U C H A T E L, téléphone (038) 5 05 51

. _l_______r_______________—i _n_B.-__H ___________.—__—__ ________*

. — 

Airtour Suisse offre encore plus !
9 Airtour Suisse est depuis des années l'organi- 2 semaines « tout compris »

sation suisse pour voyages en avion la plus
importante ; elle est l'œuvre commune de Départs réguliers de mars à

plus de 120 bureaux de voyages. octobre, de Genève, Berne,

• Tous les contrats d'affrètement d'avions pour Zurich et Bâle-

Airtour Suisse sont conclus uniquement avec
1k i ii • .• c • : L o i • A partir de Fr.
jL les compagnies d aviation Swissair et Balair.

• Maintenant vols avec Coronado et Caravelle Majorque ¦ 347.-

de Swissair pour Majorque et la Tunisie I c 
lza , . _ , 

588 -
_s^̂ ^̂  

Costa Blanca 495.-
/=~ ^̂ _ Iles Canaries 655.-

m -§f^̂ ŷ/lu Demandes notre programme gratuit chez

)  (T^OYAGESET
VL* TRANSPORTS S.A.

La Chaux-de-Fonds Neuchâtel Bienne
Avenue Léopold-Robert 62 Faubourg de l'Hôpital 5 Rue Centrale 22
Téléphona 1039] 3 2703 Téléphone (038) 5 80 44 Téléphone (032) 2 51 98
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Course nationale de grand fond 65 km.
Dimanche 28 février , départ à 6 h. 30, arrivée dès 10 h. 30 au Centre sportif

PLUS DE 100 COUREURS — Avec KONRAD HISCHIER, triple champion suisse 15, 30 et 50 km.
piU gldlllie Michel Rey, Denis Mast , Bernard Brandt, Georges Dubois , Grégor Hischier et cinq coureur de l'équipe de France

course de Suisse

Ceux qui produisent beaucoup exigent beaucoup —
ils roulent en Taunus17M

On les reconnaît à leur Taunus 17 M, Quant aux performances et aux qualités coup et demande peu. îl vous entraîne
ceux qui, dans leur profession, se don- routières de la 17 M, elles dépassent les sans effort à 145 km/h; il est protégé, à
nent à fond. A bon droit, ils exigent beau- exigences les plus sévères de son con- longue durée, contre le'gel, et il se co'n-
coup de leur voiture - et la Taunus 17 M ducteur. Avec sa voie extra-large, la nou- tente d'une vidange tous lés 10000 km.
le leur apporte: velle 17M semble «aplanir» les routes Etes-vous de ceux qui produisent beau-
Tout l'espace désirable pour 6 adultes; les plus mauvaises, et elle se moque des coup et exigent beaucoup? La Taunus
des sièges aux garnitures élégantes; un virages. Et l'on peut compter sur ses freins 17 M est faite pour vous!
intérieur richement équipé, agréablement (à disque à l'avant, à tambour à l'arrière)! |— „ QOCD.climatisé, grâce à une circulation d'air Sa boîte à quatre vitesses est entière- Ï" ¦ ¦%/__ DU «"(2 portes, 9/78 CV)
frais (l'air vicié est évacué par des ouïes , ment synchronisée. . Autres modèles: Taunus 17 M 4 portes,
latérales) ; un immense coffre éclairé Quatre cylindres en V: c'est la formule 9/78 CV; 17M Stationwagon 5 portes]
(650 litres). . .¦ . . idéale pour un moteur qui donne beau- 9/78 CV

Hdl TAUNUS 17M
• Moteur en V, 1,7 litre » freinsàdisqueà l'avant » voieextra-large • Ventilation avec évacuation d'air

GARAGE DES TROIS ROIS, J.-P. & M. Nussbaumer, La Chaux-de-Fonds, Le Locle, Neuchâtel

RESTAURANT DE L'UNION
LE BOÉCHET

A l'occasion des « Brandons »
Dimanche 28 février

BAL PUBLJC
dès 15 heures

conduit par l'excellent orchestre
ÉCHO MONTAGNARD

Se recommande Fam. André Cattin
Tél. (039) 8 12 24

GARAGE pour AUTOMOBILE
est cherché au centre de la ville. !
Echange éventuel contre garage situé
à proximité de « Porte-Echappe- j
ment ».

S'adresser à Eberhard & Co. S.A.,
Léopold-Robert 73, 2301 La Chaux-
de-Fonds.

-_-_-___-___-_-__. <

¦ ¦ ¦ ¦ : ¦. ¦-:¦¦ -y . . ¦ . ' ¦ : ' ï i
A LA BONNE AUBERGE '

LA CORBATIERE

SOUPER LAPIN
S'inscrire s. v. p.

Téléphone (039) 2 54 30

CAFÉ LA LOCANDA
! Hôtel-de-Ville 48

SAMEDI - DIMANCHE - LUNDI

CONCERT
PAR LE PATRON

Le tenancier : P. Jacot

CAFÉ DE- LA COMBE-JEANNERET
s. Le Locle j

Ce soir , à 20 h. 30 précises

GRAND MATCH
AU COCHON

Place de parcage
Se recommande : Famille Bays

Appartement
Je cherche appartement 3 pièces,
pour époque à convenir, si possible
avec garage, quartiers Forges, Cen-
tenaire, Eplatures, Crêt-du-Locle.
Eventuellement petite maison à
louer ou à acheter. Possibilité
d'échange avec un ou deux apparte-
ment de 2 pièces, quartier Nord-
Ouest.
Offres sous chiffre MD 4275, au
bureau de L'Impartial.

Mardi 2 mars
arrivage d'un convoi de <

^̂ *=-?5  ̂ chevaux
ff ŵ% eT- juments

•*-Cj / 1 de selle
papiers (origines anglo-normande
et irlandaise).
Prix modérés.

,Tean Picard - Orbe %*
Tél. (024)7 21 85 ou 7 21 18

Vente - Achat - Echange

Toujours beau choix de chevaux
de trait

¦B̂ jv^a'iwwiH'i-gii I-IIM wmm nw-̂ —
r ~- -«

A vendre

VW1200
19a3, 30 000 km., toit ouvrant, pour
le compte d'un particulier.

! S'adresser au Sporting-Garage , tél.
(039)318 23. '

i

HENRI CHATILLON
EXPOSITION RETROSPECTIVE

AU MUSÉE DES BEAUX-ARTS
DE LA CHAUX-DE-FONDS

JUSQU'AU DIMANCHE 7 MARS

Discrets Sfiji
0 "D ÛTC Rapides g|j
JL _V _L/ — O Sans caution S»

BANQUE EXEL |

^
«'̂ ^u|**,*^l Avenue fâ

1 r̂ V̂
t _̂n 

I Léopold-Robert 88 K3
I Ŝî jjffj^ l 

La 
Chaux-de-Fonds Ĥ j

*̂* ĝ_i!̂ *̂  ̂Tél. (039) 3 16 12 fâ^

I ___Uo**Xt ***
Pistes pour les "cracks" \*>\f
et pour les "débutants " Xe so\«*v e* _>Ar 

~*s » _ri___S_k
 ̂ _i_ l̂WU|

Àmmk * **MPistes élargies pour skieurs chevronnés ei dèbutanis. wffl^., .̂ "'JF- .-' "
i; €%'^o4'î/\l,l nHî k Accès par télécabine des Haurs-Geneveys ou le te ' t 'Hp*^
y <i# ICI ». I w I ï Uv ski «La Corbafiere - La Roche-des-Crocs » ou par pjb• ¦. .- ¦.
kl WyyMMÏïïZ ''' ——s |—a an —— |—| a» |kE Lcl Vue-des-Al pes. W&ÊÊ&ÊÊlKf I
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Billets combines CFF via 

Gaie 

Les Hauts-Geneveys J&WmW %
î et CMN via Gare La Corbatiere. • 

¦¦ •¦
¦;
_JÉE*£ W

*'¦''%&$?.•. Abonnements combines , valables sur toutes les ins- %i!i'!$_r -
I %ks» tallalions de la "station. #' *4î^ ,>

i •:•:?••i '% '*¦•. ''%• '• ' Parcs pour autos.

\ Inf. : (038) 7 0151 - 7 03 40 TÉLÉCABINE / 3 TÉLÉSKIS / HOTEL TITE-DE-RAN
\ 

¦ 

%
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FINALE DU CHAMPIONNAT SUISSE DE LUTTE LIBRE
Une nouvelle grande manifestation sportive à La Chaux-de-Fonds

Hier soir, au cours d'une séance de presse, les organisateurs grou.
pés autour du président, M. Arthur Montandon, ont tracé les
grandes lignes de cette manifestation tout en dégustant, au
Cercle de l'Ancienne, une excellente fondue. C'est la première fois
que La Chaux-de-Fonds a l'honneur d'organiser une finale suisse
dans cette discipline. En 1956, la Métropole de l'horlogerie avait
organisé les demi-finales. C'est en grande partie à la création
du magnifique Pavillon des Sports que l'on doit l'émulation
sportive qui se manifeste en notre ville et dans le cas particulier

également au courage des organisateurs.

Plus de 600 lutteurs
au départ

Le championnat de lutte libre dé-
bute par les joute s cantonales avec
environ 600 lutteurs, puis les vain-
queurs des huit catégories sont qua-
lifiés pour les compétitions régiona-
les. Ces dernières, au nombre de
cinq (Région romande, Berne, Suis-
se centrale, Nord-est et Nord-ou est) ,
sont appelées à désigner les demi-
finalistes . Une première demi-fina-
le a eu lieu récemment en Valais, la
seconde ayant lieu dimanche à
Weinf elden (Argovie) . De ces deux
meetings demeurent en compé-
tition les premi ers classés et les se-
conds, ces derniers étant appelés à
disputer, lors des finales , une joute
éliminatoire. On trouve ainsi en f i -
nale 24 hommes, soit trois par ca-
tégories.

Les catégories
Les lutteurs sont répartis selon

leur poids en huit catégories , soit :
jusqu 'à 52 kg., catégorie I ; catégo-
rie II jus qu'à 57 kg. ; cat. I I I  63 kg. ;
cat. IV 70 kg. ; cat . V 78 kg. ; cat .

VI 87 kg. ; cat . VII 97 kg. et cat
VIII plus de 97 kg. A l'issue des com-
bats de La Chaux-de-Fonds, huit
champions suisses seront désignés.
Ces joutes se dérouleront en passes
de 10 minutes (deux fois  5 avec une
minute d'interruption) et aux points
en cas où aucun des deux hommes
ne serait parvenu à «tomber-» son
adversaire. Précisons que c'est sur
un tapis de six mètres sur six, dis-
posé sur le sol du Pavillon des Sports
que se dérouleront les di f férentes
passes.

Les qualif iés à ce jour
A l'issue de la premièr e demi-fi-

nale disputée en Valais, les hommes
suivants, sont qualifiés pour les f i -
nales :

Cat . 1 : 1 .  Kurt Studer (Trimbach
SO) ; 2. Kurt Glaus (Thoune BE) .

Cat. II : 1. Rudolf Sarbach (Gam-
pel VS)  ; 2. Hans Kaempf (Thiera-
chern BE) .

Cat. I I I  : 1. Paul Sperisen (Ro-
mont-sur-Bienne BE)  ; 2. Kurt Sie-
genthaler (Niederwangen BE) .

Cat. IV : 1. Alfred Fridriech (Die-
merswil B E)  ; 2. Gilbert Cretton
(Charrat VS) .

Cat . V : 1. Ernst Schuetz (Blemen-
stein BE) ; 2. Marcel Buser (Mut-
tenz BL) .

Cat . vi: 1. Etienne Martinetti
(Martigny VS) ; 2. Peter Jungen
(Oberhof fen Thoune BE) .

Cat. VII : 1. Hans Egger (Fri-
bourg ) ; 2 '. Josef Brugger (Wisen
S O) .

Cat . VIII  : 1. Hans Stuck (Koppi-
gen BEI  ; 2. Jakob Bissig (Grand-
son VD) .

En vedette
Cette manifestation sportive est

org anisée par l'Union des Sociétés
de gymnastiques de La Chaux-de-
Fonds, soit : l'Abeille , l'Ancienne,
l'Olympic , le Club des lutteurs et la
Gymnastique hommes. Nous aurons
l'occasion de revenir sur ces cham-
pionnats après les deuxièmes demi-
finales. Il est quasi certain que nous
recevrons à Là Chaux-de-Fonds Pe-
ter Jutzeler, le lutteur suisse qui
s'est distingué aux récents Jeux
olympiques de Tokyo en enlevant
deux place s de cinquième tant en
lutte libre qu 'en gréco-romaine.

A. WILLENER

L'activité du Ski-Club La Chaux-de-Fonds
Les O. J. sur les pentes de Pouillerel

Le concours de l'Organisation de Jeu-
nesse du Ski-Club de La Chaux-de-
Fonds s'est déroulé sur les pentes de
Pouillerel. Voici les résultats :

DESCENTE (filles) : 1. Von Gunten
Claudine 50"2 ; 2. Blum Martine 51"4 ;
3. Horisberger Geneviève 55" ; 4. Mathys
Nicolle 56"4 ; 5. Guillet Nadia 58".

(Filles 2) : 1. Matthey Martine l'06"
4 ; 2. Rohrer Janine l'OT'l ; 3. Deve-
noges Anne l'10"2 ; 4. Landry Marie-
José l'l6" ; 5. Gros-Gaudenier Claire-
Lise l'20"2. , "

DESCENTE (garçons) : 1; Blum Lau-
rent 50"1 ; 2. Calame André 57"4 ; 3.
TJngricht Jean-Luc 59"2 ; 4. Calame
Jean-Pierre l'00'4 ; 5. Pochon Dany 1'
02"2.

SLALOM .(filles) .:. 1. Von Gunten
Claudine 58"7 ; "T. Bltitii Martine 60"4 ;
3. Horisberger Geneviève 80"8 ; 4. Ma-
thys Nicole 104"2>; 5. Gex Danlèle 107"4.

(Garçons) : -1. Cosandier Pierre-
Alexis 56" ; 2. Monnin Philippe 75" ; 3.
Calame André 81 "2 ; 4. Favre Claude
128"3 ; 5. Pochon Pierre 129"4.

COMBINÉ 3 (fond - saut - slalom) :
1. Cosandier Pierre 9720 points. — COM-
BINÉ II (filles , descente -- slalom) : 1.
Von Gunten Claudine 2475 points : 2.
Blum Martine 2570 ; 3. Horisberger Ge-
neviève 3130 : 4. Mathys Nicole 3567 ;
5. Gex Danièle 3861.

CHALLENGE Georges SCHNEIDER
(meilleur temps slalom) : Cosandier
Pierre-Alexis.

SAUT : 1. Blum Laurent 1868 points ;
2. Cosandier Pierre 1968 ; 3. Hug 2058 ;
4. Hungricht Philippe 21 04 ; 5. Blum
Martine 2130.

FOND : 1. «Gentil Claude 20'20"8 ; 2.
Cosandier Pierre 21'19"2 ; 3. Favre Clau-
de 25'00"0 ; 4. Moschard Jean-Denis 25'
36"1 ; 5. Amey Reymond 33'40"3.

f HOCKEY SUR GLACE

Match amical
Fleurier - IK Stockholm 5-10 (0-3,

4-2 , 1-5).

DES SPORTIFS AU PALAIS DE BUCKINGHAM

La reine d'Angleterre a attribué des médailles de récompense aux athlètes de
Tokyo. Parmi eux, il y avait , Ann Packer et son mari, Robbie Brightwell , la
charmante Mary Rand et Sir Stanley Matthews. Notre ph oto montre : Ann
Packer, qui d' ailleurs attend un bébé, avec son mari, Robbie Brightwell , Mary
Rand (record olympique et du monde du saut en longueur) et Sir Stanley
Matthews, avec leurs médailles reçues p our leurs services aux sports. (ASL)

( BASKETBALL J
La Coupe de Suisse

Voici les résultats du tirage au sort
des quarts de finale de la Coupe de
Suisse :

Servette contre Fédérale Lugano,
Stade français contre CAG, Fribourg
Olympic contre SMB Lausanne, et Ve-
vey contre UGS.

Les quarts de finale se disputeront
les 26 et 27 mars.

A Vièg e s'est déroulée la finale de la Coupe suisse de hockey sur glace .
Berne, qui avait d'ailleurs remporté le championnat devant Villars, a
confirmé sa classe en battant nettement les Vaudois , pour la troisième fois
cette saison, par 5 à 2. Voici une phase de ce match : le gardien Rigolet et

ses camarades Bernasconi et Gallaz à droite. (ASL)

I Le H. C. Berne a encore battu Villars !

Le programme de la course de fond 65 km.

Course patronnée par L'Impartial

Un outsider, le Chaux-de-Fonnier Georges Dubois (Photo Schneider);

Sous la direction de M. P.-A. Bille, chef technique de la course,
un excellent travail a été effectué. C'est en effet un tour de force que
de réunir au départ d'une telle épreuve une centaine de concurrents.
Le public des Montagnes neuchâteloises et d» Jura aura ainsi le pri-
vilège de suivre les évolutions des meilleurs fondeurs du pays. Voici
l'horaire de cette épreuve d'un genre tout à fait nouveau — par sa
longueur — en Suisse.
0645 Appel des coureurs au départ , situé au nord du Cimetière de

La Chaux-de-Fonds.
0700 Départ en niasse de La Course de Grand Fond 65 km.
0752 Passage prévu du premier concurrent aux Bols.
0820 Passage prévu du premier concurrent au Noirmont.
0900 Passage prévu du premier concurrent à Salgnelégier.
0915 Départ en masse à La Large Journée de la Course Juniors et

Dames sur 10 km.
1000 ARRIVÉE PRÉVUE DU PREMIER CONCURRENT JUNIOR SUR

LE STADE DE L'OLYMPIC A LA CHAUX-DE-FONDS.
1028 Passage prévu du premier concurrent de la Course de Grand

Fond aux Bois.
1115 ARRIVÉE PRÉSUMÉE DU PREMIER CONCURRENT DE LA

COURSE DE GRAND FOND AU STADE DE L'OLYMPIC A
LA CHAUX-DE-FONDS.

1500 Proclamation des résultats et distribution des prix au Pavillon
des Sports à La Chaux-de-Fonds.

PIC.
, , .- J

Départ massif au Centre sportif
__________________________C______________I
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Aujourd'hui et demain :

succulent

Jambon à l'os
cuit, sans couenne _fl ĵ^El?

100 gr. la^dl ĴP

MAGASIN |lj irC| B L®_Ï>J VERS0IX

é \o
^

OMEGA

Par suite de mutations, nous cherchons
h. engager quelques a

secrétaires d'atelier
Cet emploi peut Intéresser dames ou
demoiselles débutantes ou ayant déjà
fonctionné comme aides de bureau. La
connaissance de la machine à écrire
n'est pas nécessaire. Les titulaires au-

. ront à assumer la distribution et la £
^ 

rentrée du travail ainsi que les divers %
travaux administratifs nécessaires à la
bonne marche d'un atelier. Elles seront

•j formées par nos soins.
Les candidates sont invitées à sou-
mettre leurs offres ou à se présenter à
OMEGA, Service du Personnel :
2500 Bienne, téléphone (032) 4 3511.

V____________________________-____#
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OÎ La Compagnie des montres Longines, à Saint-Imier |p

¦ 

en conséquences du développement de ses services commerciaux __
engage . |ra

¦ 3 EMPLOYÉS (ES) |
| DE BUREAU |
¦ 

qualifiés(es), doués(es) d'initiative, excellents(es) sténodactylographes p-J
et porteurs(ses) d'un diplôme de commerce ou de la Société H—

¦ 
des employés de commerce. F»

Adresser offres avec curriculum vitae et prétentions de salaire a, la Ëâ

¦ 
direction commerciale. ¦—

H_SI _li__l l§l__i __l __I E_l __iË_l _B _-l
Importante fabrique d'horlogerie des Montagnes : neuchâteloises 'f i, Wkk

VOYAGEUR 1
pour le marché suisse. 

^ '$
— Montre de marque soutenue par une publicité active. $> ^
— Excellente clientèle (détaillants) !«?«_

Quel que soit son âge, ce voyageur devra, avant tout, posséder h- £ -
une personnalité digne en tous points de la marque et de i" a
la collection qui lui sera confiée. f*; j .
Connaissance de la branche souhaitable, mais pas lndlspen- "p " §
sable. Très belle situation pour personne capable. Fixe plus - | S
commission et frais. Auto à disposition ou indemnité pour j T • 4

v KB?P_I
Prière de faire offres manuscrites avec curriculum vitae et photo [ »
sous chiffre P 10 316 N, à Publicitas S.A., 2300 La Chaux-de-Fonds. §pj *

On demande un
j /

cuisinier
Entrée tout de suite.

S'adresser h l'Hôtel de la Poste,
Place de la Gare, tél. (039) 2 22 03.

. On cherche

SOMMELIER ou
SOMMELIÈRE

pour tout de suite. Fermeture à 19 heures.
S'adresser Tea-Room Lehmann, Léopold-
Robert 21.

B__________ -__-—_l MJiJMUl

Maison artisanale de la place f
. cherche

manœuvre-
à former sur la boite.

! 

Faire offres sous chiffre LG 4268
au bureau de L'Impartial.

On demande

sommelière
connaissant les 2 services. _

j Entrée tout de suite ou à convenir. fé»
S'adresser au Café-Restaurant de la
Place, rue Neuve 6, tél. (039) 2 50 41.

L'IMPARTIAL est lu partout et par tous
i

CALORIE S.A.
cherche pour l'entretien de ses bureaux

FEMME DE MÉNAGE
j une fois par semaine. S'adresser Serre 29.

1

GresSe

CRN 62/0.5 S B*0

Une voiture aussi puissante, aussi confortable
que la nouvelle Cr.esta, à ce prix-là, on n'avait
encore jamais vu ça.
6 cylindres, 130 CV, rapport poids/puissance 9,5 kg/
CV, O-lOO km/h en 12,4 sec; freins à disque AV;

„ jj jjj 6 places, sièges cuir naturel. Livrable également¦.: ". ' avec moteur 2651 cm3,115 CV (13,5 CV-impôt).
Examinez-la, comparez-la, essayez-la. L'adresse de
votre distributeur Vauxhall se trouve dans l'annuaire
du téléphone, avant la liste des abonnés.

[GéNéRAL
I MOTORS

Une marque de confiance General Motors.
Montage Suisse.

•Prix indicatif. Vauxhall Velox 10980.- fc»

Importante entreprise de la branche
textile cherche

représentant actif
pour la prospection des industries, hôtels,
hôpitaux et Institutions diverses.
A représentant qualifié, nous confions

notre fidèle clientèle
de la Suisse romande.
Notre futur collaborateur pourra attendre
de nous des conditions modernes répon-
dant aux aspirations d'un représentant
capable.

Votre candidature devra comprendre curri-
culum vitae manuscrit, copies de certifi-
cats et photo. De notre part, vous recevrez,
par retour, une réponse détaillée.
Offres sous chiffre K 120 245-2, à Publicitas,
2000 Neuchâtel.

A louer, près du centre

LOCAL
• avec Installation de

SALON DE COIFFURE POUR DAMES
S'adresser à l'Agence immobilière Francis Blanc, tél.

': (039) 2 94 66.
|

Nous cherchons pour notre département de vente une
jeune

COLLABORATRICE
de langue maternelle française, ayant si possible de
bonnes connaissances en anglais et en allemand.
Nous engagerons une candidate capable, ayant une cer-
taine expérience dans tous les travaux de secrétariat.
Nous offrons une situation intéressante avec possibilité
d'employer de l'initiative personnelle et de travailler
indépendamment. Semaine de 5 Jours, prestations socia-
les.
Faire offres manuscrites avec photo, curriculum vitae, '
copies de certificats et prétentions de salaire à :

Fabrique de chaussures de sports
HENKE & CIE SA., Stein am Rhein (SH)

PATINOIRE DU LOCLE
Dimanche 28 février 1963

dès 9 h. à 12 h. 30
CONCOURS INTERNE DU CLUB DES PATINEURS

dès 14 h. 30 à 16 h. 30

GRAND GALA INTERNATIONAL
DE PATINAGE

avec la participation de :
Mlle Hanna WALTER championne d'Europe 1959 et 2e

aux championnats du monde
Pia ZURCHER championne suisse 1965 i
Hans-Jorg STUDER champion suisse 1965
Mona et Peter SZABO couple, grands espoirs suisses
Marie-Pierre KRINS 5 ans (Belgique)

ainsi que toute l'élite locloise
du patinage

Prix des entrées t
matin adultes Fr. 1.—

après-midi adultes Fr. 2.50
enfants Fr. 1—

membres du Club adultes Fr. 1.50
sur présentation de enfants Fr. 0.50
la carte de membre
Service d'autobus : Départ Jeannerets à 14 h.

Centre-Ville à 14 h. 10
I Patinoire fermée au public jusqu'à 16 h. 15
I 1

N

Apprenti
dessinateur sanitaire

est cherché pour le printemps.
Etude 4 ans. Rétribution Immédiate.

L'apprenti sera sous la direction du chef d'entreprise,
appareilleur diplômé et expert aux examens fédéraux de
maîtrise.

MO/ER
ZgW=tn/fet/r&™herblantmrlB

RUE DU GRENIER 31 — LA CHAUX-DE-FONDS
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N0US 

CHERCHONS

POLISSEUR
QUALIFIÉ

' ' ' et

OUVRIÈRES
pour nos ateliers de terminaison.

i HUGUENIN MÉDAILLEURS
Bellevue 32 - LE LOCLE

Nous cherchons

une apprentie
de commerce

Date d'engagement i 1er avril 1965.

un représentant
qualifié et actif pour visiter la
clientèle particulière.
Date d'engagement : tout de suite
ou à convenir.
Faire offres à Linder Frères, B.-Sa-
voye 67, 2610 Saint-Imier.

V 
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; L'APPAREIL DE CLASSE

Philips 5 normes avec UHF
seulement Fr. 1145.-
ou Fr. 40- par mois

f C H E Z  LE S P É C I A L I S T E

I
sa ligne élancée chic et pratique, grande classe: le paradoxe
est si harmonieuse qu'on votre Break sera parfaite- réalisé par Simca !

t f f î Jsy  g yf  t]|>A(>/) 0*1/M f 1* le prend souvent pour une ment à sa place aussi bien ¦
U/VVlx5 x5V J J I  x5oll

^
lx5IAÀ \/  limousine. le soir,dans le parking d'un . . .

¦_ _,_._.¦_ — — — ___
* Et son moteur robuste, restaurant de classe que de JJ vous >aut 'e v01r et ,

In G_ B P_ 1I_ XlITirSi l^ïlil 8/81 ch, 145 km/h a, toujours , jour pour votre travail , votre 1 essayer. 200 agents Simca
MAS Ml U>UI_  OUI-U'U llïUU une réserve de puissance famille ou vos week-ends et sont à votf e service.

77™ Q tt/l * / r <T T? mo?n*\  
pour les reprises les plus vacances. Avec le Crédit Simca :

JCr. U éOU.- ( G L Fr.10350. -J  fulgurantes. utUe et prestigieux, demain , vous avez votre
_» -/ f f l l lf  t)/)1f1< nni lG 5 places «plein confort» vous avez ainsi ,jour et voiture.
t/«5V V\J IMJ V [JU CCI %J\JLV9 et tout l'arrière transfor- nuit, une voiture à la fois —_—_—__

mahle au gré de TOS besoins. «utilitaire» et limousine de *prix indicatif 65.55.3,2f

La Chaux-de-Fonds : Garage Métropole SA, tél. (039)29595 Neuchâtel : Garage des Falaises SA,
tél. (038) 50272
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Nos chambres à coucher... ' , , ' ,¦ - _¦_• _ ¦¦».¦¦¦¦_ ¦ _»w M V W MW II  _¦= « « »  sont a!ppreC|ées par |es amateurs de
beaux et de bons meuHes. De

J ĝsi --; ¦ ¦¦- ¦¦ ! ¦ ¦¦ "~" ' 
¦ ..... ,„. ..„,- „,_ ¦ 

^ 
|a créatj on aux modèles courants,

;„:•;';' ¦ ¦ ' ¦*¦ ';¦; ¦ ¦ 
J . ,, | confort, harmonie, élégance assurés.

t Jffi, - fc ^ S e  '̂ "'^ G R A N D  CHOIX  A P A R T I R  DE F r.
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""" ""'-  ̂"̂ '':- . j J*^  PESEUX (NE) Grand-Rue 38 Tél. (038) 81333
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' 

_ _^r" __ _ __ ___ 71.. _ ___] NEUCHATEL Fbg du Lac 31 Tél. (038) 4 06 55
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Singer, îière à juste titre de
ses machines à coudre qui
sont les plus vendues au
monde, vous offre mainte-
nant d'autres machines et
appareils ménagers dont elle
garantit sa qualité tradition-
nelle. Rappelez-vous donc
que Singer n'offre pas seule-
ment des machines à coudre l /*) T _. ¥/^l m 1̂SINGER

r..-~ * _i_ n _ $**% _____
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„âolden Glide" avec brosse battante Réfrigérateurs à compression 135,170
Modèles zig-zag à partir de Fr. 595.- Fr. 398.- et 210 litres à partir de Fr. 575.-'

pfii ffïjgjj i"
~

*Bmm/mm»*———¦—«a ^%
^

3 modèles à partir de Fr. 296.- Cireuse à trois brosses Fr. 445.-

Renseignements et démonstration Chez: Compagnie des Machines à coudre Singer S.A., Place du Marché
La Chaux-de-Fonds

Cartes de visite Beau choix — Imprimerie Courvoisier S. A.

i TOUS vos _1E0iI.ES I
I AVEC 36 MOIS DE 0 if C 0 I I I

[ SANS ~""™ 1
I R É S E R V E  DE P R O P R I É T É  1
P'Il Sans formalité ennuyeuse ,,

\ ^_*i Choix varié et considérable jjâ |3
sa3 22 vitrines d'exposition yï-i

fcsl Pas de succursales coûteuses l' - ^
£Ë5jf mais des prix fc^
Wri Meubles de qualité garantis i'̂ t
t ĵ Des milliers de clients satisfaits - '¦'. '

|fe;.j Facilités spéciales en cas de maladie, ^.ï
Œî accident, etc. BjSj

f*  ̂ Remise totale de votre dette en cas de 
f .;.;J

ffjÊ . décès ou d'invalidité totale (disp. ad hoc) |-j!S|
f$& sans supplément de prix É> ;
Ki Vos meubles usagés sont pris en paiement F.,-~-i

i UISITEZ SANS E NGAGEMENT NOS i
I G R A N D S  M A G A S I N S  1
i OUVERTS TOUS LES JOURS ( lundi et 1
M samedi y com pris ) à i

1 G R A N D  P A R C  A V O I T U R E S  - P E T I T  ZOO i

S F R A I S  OE V O Y A G E S  R E M B O U R S É S  EN C A S  D ' A C H A T  |j

I TiNÛUE LY AMEUBLEMENTS 1
/ 1̂ 1 Route de Rioz Nos 10 

à 
16 

B r_ J _ I S _ " " 1
«m Sortie de ville DULL—ï

m Tel
6 

(029) 2 7518 -28 1 29 HSHî lfi M

BB~^~^~M___—————————————————————H——-

I THEATRE DE LA CHAUX-DE-FONDS ||

j !{ Mardi 2 mars, à 20 h. 30 j j j l
j Le Théâtre de Lausanne ; !|

| et le CENTRE DRAMATIQUE ROMAND j j j j

I | présenfent 1 J|

"LE ROI SE MEURT"
I d'Eugène IONESCO '

Mise en scène : C. Apothéloz
Décors-costumes : Jean Monod

avec

ANDRÉE AMMON - PIERRE ALMETTE
MARCEL IMHOFF - CLAIRE DOMINIQUE .

| ANDRÉE GRASS - JOSÉ DESCOMBES |

|;J Prix des places de Fr. 4- à Fr. 12.-, taxe comprise

|| vestiaire obligatoire en sus l!|

I j j  LOCATION au MAGASIN DE TABAC DU THEATRE
4 j: dès VENDBEDI 26 'février;vpour les_ Amis du Théâtre
J; et dès SAMEDI 27 pour le public. Tél. (039) 2 88 44 j j j j

< L'Impartial > est lu partout et par tous

SAVEZ-VOUS QUE

pour allonger et
élargir toutes chaus-
sures, la plus grande
installation avec 21
appareils perfection-
nés se trouve à la
Cordonnerie de
Montétan, avenue
d'Echallens 94 et 96,
Lausanne ? Résultat
garanti. G. Borel .

Jeune homme de
35 ans cherche em-
ploi dans librairie ou
magasin d'antiquités
comme magasinier

vendeur
Ecrire sous chiffre

P Z 5552, à Publici-
tas, 1000 Lausanne.
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LE LOCLE 'W ïli __P I Qjf E «BU' isiW ! §H Do ,a marchandise de qualité et de prix - Cartes à 50 et.

Organisé par : dès 14 h., Football-Club Le Locle-Sports ; dès 20 h., Club Haltérophilie Le Locle-Sports »

Tous comptes f aits,
c'est encore mieux à la Coop é

ANANAS EXOTIC 2 «es 2"
la btB 155

POIS MOYENS __ w -.85
Rival

FOX et SUSO ,es2ta 2.50
combi-pac

BAS PERLON *,,_, W
Samedi à Numaga

Grand Pont
et à Place du Marché, Le Locle

POULETS GRILLÉS 4."»
et encore meilleur marché grâce à la ristourne

LUNDI 1er MARS. Nos magasins seront
FERMÉS toute la journée
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Les gens heureux boivent •

épp enzeMer '
w w Alpenbitter

...H est si bon, si généreux!

musique instruments disques radios télévision

Av. Léopold-Robert 50 LA CHAUX-DE-FONDS Tél. 039 225 58

engagerait pour ce printemps

APPRENTIE-VENDEUSE
r.

Prière de se présenter au magasin.

NGUVELLEnLEUR DE LYS
La Chaux-de-Fonds

vendredi Soirée Bavaroise
i

26 février J. F. Bétrix et son accordéon

samedi Grand bal masqué
27 février «LES GYS BOYS » (4 musiciens)

Possibilité de se masquer à l'Hôtel

Lundi
I" Mars le restaurant est ouvert

i

Prière de réserver votre table Tél. (039) 3 3731 :4
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ASSOCIATION NEUCHATELOISE DES SOCIÉTÉS D'EMPLOYÉS

Conférence publique

L'économie neuchâteloise
et les problèmes de la

main-d'œuvre étrangère
par

M. Fritz BOURQUIN¦
, '.•* • "  _ ' <¦¦' ' - PW "¦ ¦¦ ' ' ' ¦ • : ' .; M n '. • ¦•

président du Conseil d'Etat, chef du Département de l'Industrie '*

r Mardi 2 mars 1965, à 20 heures
à l'aula de l'Ecole de la S.S.E.C., Serre 62

Société suisse
des employés de commerce ;

V _J

I FONTAL |
|f| UN EXCELLENT FROMAGE fe>
m pour la yy.
SS RACLETTE ËJK ;
fef le kg. Fr. 5.60 f»|

I LAITERIE KERNEN I
-JP; A. Sterchi suce. RS

*Éj Serre 55 Tél. (039) 2 23 22 |p

Un des meilleurs ! _ lClï I IvJl l"Ul

de gorge DISCH
Ils calment et soulagent la toux et l'enrouement. Parti-
culièrement légers et bienfaisants, ils sont également
recommandés aux fumeurs et chanteurs. Sur chaque
sachet, recette pour faire un excellent thé pectoral avec
les Ramoneurs de gorge DISCH. 75 cts.

> _¦_¦__•_¦_¦_—«_^— - ~ " *™a^̂ ^H,"̂ *̂̂ ta__-______^_»

OCCASION
EXCEPTIONNELLE

1 Alfa Romeo Bemno
2600, année de construction 1962, cou-

• leur gris clair, état mécanique im-
peccable, moteur neuf , Fr. 9 500.—
4 pneus à clous plus 4 pneus neufs
touristes.
Tél. (039) 218 57, Garage des Entil-
les, Léopold-Robert 146.

Galvano
A vendre, pour cause de maladie,
petit atelier à personne capable, 5
ouvriers.
Grande facilité de paiement. Occa-
sion exceptionnelle.
Faire offres sous chiffre RB 4375,
au bureau de L'Impartial.

j / É̂S \̂ F- WITSCHI FILS
UJU-^WJ <-)U^S e* fournitures
\ \l_£_k_' / d'norloSerie en gros
XS/SfU' La Chaux-de-Fonds

«PO* • - . KJ •; ', r;;

ENGAGE :

fournituristes
(éventuelle mise au courant)

jeunes employés (es)
pour travaux divers

aides de bureau
OFFRE:
travail intéressant, ambiance agréa-
ble, semaine de 5 jours.
SE PRÉSENTER :
bureaux Croix-Fédérale 8, tél. (039)
3 12 77-78-79.

SOMMELIÈRES
connaissant les deux services sont
demandées pour tout de suite.

S'adresser à la Channe Valaisanne,
tél. (039) 310 64.

HORLOGER
COMPLET
capable et dynamique, âge 36 ans, cherche
situation.
Ecrire sous chiffre MN 4270, au bureau
de L'Impartial.

SERRURIER-SOUDEUR
diplômé

aimant les responsabilités, cherche
changement de situation, .pour date
à convenir. De préférence en fabri-
que. Pouvant éventuellement fonc- !
tionner comme responsable d'usine.

Ecrire sous chiffre PB 4279, au
bureau de L'Impartial.



Joëlle
VOUS CONSEILLE

Un petit retour à l'Expo 64, notre
grande manifestation nationale, à
la faveur d'une dernière séance de
clôture de la Communauté d'inté-
rêt de la plante et de la fleur. Nous
avons revu la Féerie printanière, les
prestigieuses Floralies, la Vallée
fleurie, et en si bonne compagnie
d'horticulteurs et fleuristes, vous
pensez bien que j'ai profité de de-
mander à notre intention, « Com-
ment conserver longtemps les
fleurs dans l'eau... »

— Couper nettement les tiges
sans les écraser et de préférence en
biais, de manière à permettre à
l'eau contenue dans le vase de les
pénétrer largement.

— Supprimer toutes les petites
feuilles de la base de la tige, qui
risqueraient de pourrir, et changer
l'eau chaque jour pour qu'elle reste
fraîche et pure.

— L'aspirine et le charbon de
bols que l'on recommande parfois
d'ajouter à l'eau ne sont que des
moyens d'en conserver plus long-
temps la pureté. Changer l'eau sou-
vent est un moyen plus sûr en-
core.

— Arracher toutes les épines des
roses. Ce seront aurant de petites
ouvertures par lesquelles l'eau vien-
dra nourrir la tige, pour peu qu'el-
les soient immergées.

— Toutes les fleurs qui s'effeuil-
lent rapidement pourront être con-
servées quelque temps en plongeant
l'extrémité des tiges dans de l'eau
bouillante. Immerger ensuite dans
de l'eau fraîche, comme un bouquet
ordinaire.

— Un bouquet constitué par un
petit nombre de fleurs sera toujours
plus Joli si celles-ci sont de nom-
bre impair. Pour faciliter l'arrange-
ment d'un vase, commencer par
maintenir toutes les corolles à la
même hauteur, puis poser l'autre
extrémité de la botte ainsi formée
sur une planche et couper large-
ment en biais à l'aide d'un canif
bien tranchant. Ainsi, chaque tige
sera d'une longueur un peu diffé-
rente et s'arrangera plus gracieuse-
ment dans le vase.

— Si l'on ne possède pas de pi-
que-fleurs, on peut froisser un mor-
ceau de grillage dans le fond du
vase, ce qui permettra d'orienter les
tiges dans le sens que l'on désire.

La ville de La CUaux-
de-Fonds est la plus hau-
te de Suisse, c'est dire
que nous connaissons
quelque chose du froid !
Nous avons feuilleté une
encyclopédie culinaire in-
ternationale, et avons re-
levé quelques recettes pour
lutter contre le froid à
la mode de...
* Finlande : un bain

chaud , excellent surtout
si vous y faites infuser
une poignée d'écorce de
bouleau. Restez dans ce
bain un quart d'heure.
Vous serez reposée et re-
montée.
* Russie : Si vous sen-

tez que la bronchite vous
guette, avant de vous en-
dormir, frictionnez - vous
la poitrine avec de la
graisse d'oie chaude, fon-
due au bain-marie et res-
tez très couverte toute la
nuit.
* Grèce : Pour avoir un

teint frais et vous garder
des engelures, absobez
chaque jour, matin et soir,
une pincée d'anis vert en
poudre délayée dans une
cuillerée à soupe de miel
très pur.
* Indes : Respirez « yo-

ga > pour oxygéner vos
poumons au maximum. Le
matin, devant la fenêtre
ouverte, faites trois res-
pirations à quatre temps.
Arrêtez-vous en gardant
l'air puis expirez profon-
dément. Pour être exécu-
té correctement, cet exer-
cice pratiqué aux Indes
demande un certain en-
traînement.
* Argentine : Une tasse

de maté arrange tout et
se prend à toute heure
comme une < cup of tea >
en ' Angleterre. Prise de
temps à autre au. petit dé-
jeuner, cette infusion sti-
mulera votre foie qui peut
en avoir besoin par grand
froid .
* Amérique : Pour pa-

rer à ta décalcification,
une cuillère à café de co-
quilles d'œufs séchées et
écrasées, réduites en pou-
dre, prise tous les jours,
apporte à l'organisme un
produit très riche en cal-
cium. -Si vous n'avez pas
de mixer pour pulvériser les coquil-
les, faites-les fondre dans un peu
de vinaigre.

Mais que vient faire la mode dans
tout cela ? J'y arrive : n'oubliez pas
que tout ce que vous portez doit
être ample afin de ne pas serrer le
corps et gêner la circulation san-
guine. Ceux qui se « boudinent >
dans leurs vêtements sont plus sen-
sibles au froid : i

— des sous-vêtements en mailles
lâches, qu'ils soient de laine, de
Ban-Lon ou de coton,

— des collants qui protègent uni-
formémen t la jambe, sans laisser de
prise au moindre courant d'air,

— de petites robes,-ou des ensem-
bles, des costumes, des tandems ju-
pe-pullover — en mailles vous l'avez
deviné, puisque c'est le seul vête-
ment assez élastique pour ne pas
comprimer, tout en respectant la
ligne,

— la superposition de deux cor-
sages en je rsey plutô t qu'un tricot
en grosse laine, d'où la vogua des
sets en toutes fibres.

Voilà encore un des succès des
mailles, à la mode internationale,
sans la revendication d'un pays en
particulier.

Simone VOLET.

Des sous-vêtements qui ne compri-
ment pas, un spencer-set féminin à
souhait, en j ersey Ban-Lon bordé
de dentelle. Mod. suisse Heinzelmann.

CE FROID!...AIDES PRECIEUSES DES MEDECINS
Le choix d'une profession

Les infirmières et infirmiers en psychiatrie

Durant trois ans, les élèves sont formés  avec soin — selon les pres-
criptions de la Société suisse de psychiatrie — au métier d'infirmière
et infirmiers en psychiatrie. Notre photo a été prise pendant un cour:

de théorie.

La psychiatrie est devenue depuis
une dizaine d'années une spéciali-
sation importante de la médecine
générale. Ainsi, en Suisse, deux cin-
quièmes environ des lits d'hôpitaux
— dispersés dans une quarantaine
d'établissements cantonaux ou pri-
vés — sont occupés par des malades
souffrant de troubles mentaux. Cela
étant, la garde et les soins réservés
à ces patients se sont développés
en un métier bien défini et fort
estimé. Les hôpitaux, cliniques et sa-
natoriums psychiatriques se singu-
larisent en général du fait qu'ils
emploient, pour besoins, autant
de personnel masculin que féminin.

la tâche professionnelle
des infirmières, dans les divisions ré-
servées aux femmes, ne diffère guè-
re de celle des infirmiers auprès
des hommes. Proches collaborateurs
des médecins, les uns et les autres
tiennent vraiment entre leurs mains
le bien-être des malades. Or, les
thérapeutiques modernes offrent à
ces assistants un travail non seule-
ment humain, mais très intéressant.
Ainsi, à côté des médicaments, le
traitement par l'occupation du pa-
tient est aussi Important que varié.
Son but est en effet une saine acti-
vité, obtenue en éveillant et soute-
nant les intérêts et les capacités de
chacun. En réalité, tous les con-
tacts avec les malades peuvent pro-
curer de grandes satisfactions. Car
il arrive souvent qu'une simple con-
versation, un jeu ou une promenade
facilitent sensiblement, quoique
d'une façon Indirecte, la tâche du
médecin traitant. Il y a aussi les
malades âgés, dont le nombre a
beaucoup augmenté ces dernières
années et qui exigent des soins par-
ticulièrement attentifs, tant corpo-
rels que psychiques. Enfin, les pe-
tites tâches ménagères — l'admi-
nistration de la nourriture, en par-
ticulier ; elles font agréablement di-
version et permettent de créer au-
tour des hospitalisés une bonne
ambiance quotidienne.

Les conditions de travail
Elles répondent à une conception

moderne du problème et tiennent
compte des responsabilités incom-
bant à ces infirmiers et infirmières.
Aujourd'hui, leurs heures de travail
sont réglées comme celles des autres

salariés. Du reste le taux des salai-
res a augmenté d'une façon si ré-
jouissante ces dernières années que
ce métier en est devenu intéressant
aussi sur'le plan matériel. De nom-
breux hôpitaux psychiatriques of-
frent en outre une sécurité sociale
enviable, avec caisse de retraite et
salaire intégral en cas de maladie.

Les bases requises
Les jeunes gens désirant choisir

cette voie doivent être d'une intel-
ligence normale, avoir bon caractère,
jouir d'une excellente santé et s'in-
téresser aux malades. La limite d'â-
ge pour l'entrée est fixée en prin-
cipe entre 19 et 35 ans. En outre,
si une année d'école ménagère est
recommandée pour les infirmières,
les infirmiers, eux, ont Intérêt à pos-
séder un métier manuel quelconque.

La formation professionnelle
Déterminée par la Commission

scolaire de la Société suisse de psy-
chiatrie, elle s'étend sur trois ans
d'apprentissage. Depuis quelques an-
nées, bon nombre d'établissements
hospitaliers ont introduit un ensei-
gnement systématique tendant à
une amélioration de la formation.
Les élevés suivent des cours divers
et approfondis, totalisant 20 â 30 se-
maines de la période préparatoire.
Cette instruction traite tout d'abord
les bases purement professionnelles :
pathologie et maladies mentales en
général,' anatomie et physiologie,
soins corporels et psychiques aux
malades, à laquelle viennent s'ajou-
ter une quantité d'autres sujets,
dont certains tendent au développe-
ment de la culture générale. Ces
périodes concentrées de cours sont
coupées par des stages pratiques
dans les divers services — les élè-
ves s'initiant à leur métier aux cô-
tés de leurs colègues diplômés.

Une offre de services est la pre-
mière démarche à entreprendre
pour tous ceux qui se sentent atti-
rés par cette profession pleine d'i-
déal. A noter qu'il est possible de
choisir rétablissement dans lequel
on aimerait travailler et de s'enten-
dre, avec sa direction, quant à la
date d'entrée. Par ailleurs, l'Office
central suisse de psychiatrie prati-
que, à Berne, Dahlhôlzliweg 14, se
tient volontiers à disposition pour
tous renseignements.

CONNAISSEZ-VOUS CES RECETTES?
Toasts aux oeufs

Faites griller des tranches de
pain anglais. Couvrez-les de beurre
d'un côté, puis mettez-les, les uns
sur les autres, ou four tiède entr '
ouvert. Faites des oeufs brouillés
très épais et couvrez chaque toast
d'une épaisse couche de ces oeufs.
Servez brûlant. La même recette
peut se faire en remplaçant les
oeufs brouillés par une mince tran-
che de lard rôti à la poêle et d'un
oeuf sur le plat , coupé à l'emporte-
pièce , ou simplement d'un oeuf frit
ou d'un oeuf poché. S. V.

Escalopes de ris de veau
Un beau ris de veau, persil, ci-

boulette, cerfeuil, échalotes, cham-
pignons, basilic, 1 oeuf , panure, sel,
poivre, beurre. Faire dégorger le ris
de veau, cuire à l'eau pendant 10
min., le rafraîchir , l'égoutter, l'é-
ponger dans un linge et le couper
en tranches de l'épaisseur d'un
doigt. Saler, poivrer et ranger les

tranches sur un plat. Les saupou-
drer d'un hachis composé de per-
sil, échalotes, ciboulettes, cerfeuil,
champignons et basilic. Laisser ma-
riner 1 h., puis passer les tran-
ches dans de l'oeuf battu et rouler
dans la panure. Faire dorer au
beurre dans une poêle. S. V.

Chou à l'anglaise
Partager le chou en quartiers, re-

tirer le trognon et les côtes, cuire
à grande eau salée. L'égoutter, en-
suite le presser fortement entre
deux assiettes plates pour en ex-
traire l'eau et le découper en mor-
ceaux en forme de carrés ou de lo-
sanges. On peut également le sau-
ter au beurre. Après l'avoir bien
égoutté, le mettre aussitôt dans une
casserole avec un bon morceau de
beurre. Assaisonner de sel, poivre
et faire sauter quelques min. de fa-
çon que le beurre enveloppe bien les
choux. 5 V.

MISS SUISSE
élégance du visage !

La ravissante Sandra, Miss Suisse 1964,reçoit le présent offert par « Visorée »lors du grand bal de l'élégance tenu dansles salons de l'Hôtel Président, à Genève.Dans le monde entier, ' l'huile pure devison rajeunit des millions de visages.Les produits « Visorée », dont la teneuren huile pure de vison est indiquée etgarantie, vous assure également le suc-cès. La gamme des produits « Visorée »vous est présentée dans les instituts debeauté, parfumeries, pharmacies et dro-gueries. Liste des dépositaires et échan-tillons sur demande auprès de l'Elevagedes visons de l'Orée, Bornand & Ciedépartement cosmétique, Perrière 112003 Neuchâtel. àM
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1 Le référendum fi-
i nancier obligatoi-
1 ., re est un droit du
|, peuple inscr it
ï dans la Constitu- I
i tion. I
1 Ne laissez pas sa- I
I boter votre droit I
i de contrôler les I
1 dépenses de l'Etat I
1 sous le fallacieux I
1 prétexte de rédui- I
| re les consulta- I
1 tions populaires et I
¦ renouveler l'esprit I
1 civique. I

i Électrices, électeurs ! I
I pour rester I
I souverain I

1 Parti libéral neuchâtelois

En ayant recours aux colonnes de L'IMPARTIAL, vous assurez le succès
Je votre publicité. Tirage utile moyen contrôlé FRP : 23152 exemplaires
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Tél. (039) 296 46
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duits. Peut être remplacé par le tube
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'̂ "̂ iilx^Ë̂ ÎBk "̂  stanclard. TL-F le tube fluorescent

poudre fluorescente 
MSTWV xm^BHk économique pour les industries à lo-

j t t È Êf  ïli_B Le tube TL-F est spécialement indiqué
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Accessoires PHILIPS. Contrairement Les douilles PHILIPS sont résistantes Les starters PHILIPS sont connus pour
à l'exécution conventionnelle, tous les et fabriquées de façon à recevoir fa- leur qualité et leur sécurité de service.
accessoires PHILIPS sont fabriqués cilement les tubes. Le rotor et les puis- Les tubes s'allument instantanément et
avec boîtier fermé à remp lissage de sants ressorts de contact assurent un atteignent par conséquent une longue
polyester présentant les avantages sui- fonctionnement irréprochable même durée de vie. Le starter universel S 10,
vants: dimensions réduites, excellente par de fortes vibrations. peut être utilisé avec la plupart des
dissipation de chaleur, longue durée de tubes.
vie, fonctionnement silencieux et ré-
sistant à l'humidité.

¦

PHILIPS
Philips S.A., Dépt. Philora, Genève
Place de la Navigation,Tél.022/32 6350
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CJMEGA I

s Nous engageons tout de suite ou pour date à convenir

HORLOGERS COMPLETS
pour vlsltage final de montres terminées.

HORLOGERS DÉCOÏÏEURS
HORLOGERS RÉGLEURS-RETOUCHEURS

sur mouvements automatiques soignés de tous calibres et chrono-
mètres-bulletins.

V ¦¦ Ĵ i Les candidats sont lnvités.à adresser leurs offres ou à se présenter à f>
T OMEGA, Service du Personnel, 2500 Bienne. — Tél. (032) 4 35 11. i ;

• . I : 
¦ ¦

Montres T E R I A M
cherche

1 horloger
contrôleur

1 horloger
décotteur

jeunes filles
ou daines

pour petits travaux d'atelier

jeune fille
connaissant la dactylographie.

Se présenter à nos bureaux, avenue
Léopold-Robert 75.

Û cherche ' 0

pour son rayon de H

PHOTO - CINÉ |

vendeur (se) I
W qualifié (e) E

; connaissant bien la branche. p

Place stable et bien rétribuée. M

Semaine de 5 jours par rotations. ||

- , Faire offres ou se présenter au 5e M
[ étage, de 9 h. à 11 h. ou de 16 h. ï ' \

à 18 h. i

__________________________________________a

t ~ \
On cherche

FACETTEUR (EUSE)
si possible connaissant le travail au diamant

DECALQUEUR
Possibilité de compléter ses connaissances dans nouveau
département.

I Eventuellement décalqueuse à la demi-Journée.

Faire offres ou se présenter ROBERT & CIE, Terreaux

• 22, tél. (039) 2 90 70.

/

m T

Nous cherchons pour entrée Immédiate ou à convenir

employée
de bureau

î habile dactylographe, sténo pas indispensable, sachant
. le français et l'allemand parfaitement, pour divers

k travaux de bureau.

f i  Travail varié et Intéressant.

Faire offres avec curriculum vitae et copies de certifi-
cats à S.A.D.A.M.E.L., Jardinière 150, 2301 La Chaux-de-

| Fonds.

i i -_----------------------------------*

r 
^

Enlployé (e) de bureau
i capable d'assumer responsabilités est cherché(e)

Comptabilité, paies, facturation
correspondance, distribution du travail.

Semaine de 5 Jours.
Entrée à convenir.

Offres à l'Entreprise MOSER, rue du Grenier 31
Tél. (039) 2 11 95

V _ J
< L'Impartial > est lu partout et par tous

EMPLOYÉE DE
FABRICATION

éventuellement personne capable se-
rait mise au courant

! est demandée.

Entrée tout de suite ou à convenir.

Faire offres ou se présenter chez

FABRIQUE DE CHIFFRES
APPLIQUE-OR

FLUCKIGERsHUGUENIN
. Chapelle 6 a - La Chaux-de-Fonds

Nous cherchons un

conducteur-
typographe

pour travaux soignés sur machines
modernes.
Entrée à convenir. Caisse de pension
et de maladie. Semaine de cinq
Jours.
Prière de faire offres aux Etablisse-
ments Ed. Cherix & Filanosa S.A.,
Nyon.

Je cherche pour tout de suite ou à
convenir

vendeuse
serveuse
tea-room

Faire offres ou se présenter à la
Confiserie Minerva, Léopold-Robert
66, tél. (039) 316 68.

t \

Commerce de fers et métaux cherche
pour tout de suite ou à convenir

CHAUFFEUR
pour camionnette VW

Se présenter chez A. St W. Kauf-
mann & Fils, 2300 La Chaux-de-
Fonds , rue du Marché 8-10, tél. (039)
310 56.

V >

Fabrique de la place engagerait

personnel
à former sur la
fabrication
des
assortiments
de la boîte de
montre

r

Faire offres sous chiffre NH 3914,
au bureau de L'Impartial.

Magasin de bijouterie de Neuchâtel
engagerait

bijoutier
pouvant travailler seul.

Nouveaux bijoux et réparation.

Semaine de 5 Jours, logement à
disposition.

Offres poste restante 757,
Neuchâtel 1.



^__^
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DOOOÛUl - la chemise suisse de qualité,
(fi) Wê \.

en nylon. Parfaite par la qualité du tissu et de
la façon. Tissu d'un port agréable. Repassage
superflu. Blancheur inaltérable. 2480

bodonq! ® la fibre textile moderne suisse de FeldmOhle SA Rorschach

©
BOUCHERIES

Marché Migros et magasin des Forges

____ ^

de bœuf dès -.85
de porc " 1.15
de veau " -.90
de mouton " 1.10

NOS PRIX S'ENTENDENT POUR VIANDE SANS OS !

ji_ii«ii______ nmi-_-i-_Bnii---m-WII_-M

RESTAURANT fOJf
Vendredi 26 février Samedi 27 février
Potage pois et lard Crème de bolets
Mixed brochette grillée Poitrine de veau farc ie
Fenouil n nn Haricots n nn
Pommes château Z.vll Pommes mignonnettes Z.ull

Cabillaud grillé Bercy Filets mignons aux morilles
Pommes au beurre n rft Nouilles au beurre « p«
Salade /.JjU Salade lM^ \ J

nsEP ~ S™ 3.50
Pommes nature | ,UU y

_________M__M_i-._.RnHmnBnBHHHa^^^HnHn|^^^raM ¦ '¦

Du soleil chez soi, toute l'année
grâce à

ASTRALUX
LA LAMPE A RAYONS INFRAROUGES

ET ULTRA-VIOLETS
DE PREMIERE QUALITE

5JARLETTE modèle portatif, 400 W,
avec minuterie séparée et

85." lunettes de protection

SUPER modèle de table, 570 W,
avec minuterie encastrée

145." et lunettes de protection

Garantie un an

5 C I N É M A S  #
¦¦¦ J lcL^MEfl——___UI 12 ans accompagné
] Un film fabuleux. Grand Prix du cinéma. Après « Le Monde

du silence » du com. Cousteau voici son 2e chef-d'œuvre
| LE MONDE SANS SOLEIL ^

Les aventures fantastiques d'une poignée de savants « océa- -
| nautes » au fond de la mer. Un mois sans remonter à la <

surface. Surprenant et d'une féerique beauté

B„ffl ĵ n̂_-_ni-CTr_i- il 2n h 3l)
BLilB.«W.TII H—M\i ffr "avffTJl Parle français
¦ BURT LANCASTER - PAUL SCOPIELD - MICHEL SIMON¦ JEANNE MOREAU - SUZANNE FLON dans
m LE TRAIN¦ Une réalisation de John Frankenheimer

S 
Un film saisissant et extraordinaire ;

sur un épisode dramatique de la Résistance

HB zS\_f IVGJ _&W WbYt'ïTTS Mal ' & ls n - (séance privée )
HT» W¦ 1 ~ t\T JB-attil Soirée à 20 h. 30

¦ 
En première vision , par privilège spécial

Un film de mœurs hors-série
- QUAND LA CHAIR SUCCOMBE
I « SENILITA »

CLAUDIA CARDINALE à l'apogée de sa carrière. Elle évo-
> | que une grande actrice du muet : Louise Brooks

¦____b__3__B_a_EXA___i ig ans
¦ SCOTLAND YARD EN ALERTE

ESPIONS SUR LA TAMISE
_ ; Un « policier » extraordinaire et passionnant

Avec Eleonara Rossi-Drago - Karin Dor
|| Parlé français 

BiEaîî___i _11E_______I A 20 h. 30
Affaires sordides mais actuelles

1 FILLES DE PROIE
m Avec Peter van Eyck et Erika Remberg "

Divorces sur commande
9 Parlé français 18 ans révolus

f^T^W ̂ jBnTjSEJÇFÇa A 20 h. .'(0
gl M fl If lit mmm 11 m T f tr 1 is ans

En grande première, l'un des 2 films de André Cayatte
| JEAN-MARC ou LA VIE CONJUGALE

La vie d'un couple racontée par le MARI i
Avec Jacques Charrier et Marie-José Nat¦ Humaine, déchirante, passionnée

m « La Vie conjugale » nous concerne tous 

-B_______-_____E----] à 2° h- 3°
¦ WALT DISNEY présente
n le dernier grand dessin animé en Technicolor

MERLIN L'ENCHANTEUR
1 Un magicien truculent et farfelu

g. Un véritable enchantement pour petits et grands

Assistant social cher-
che en sous-location

petit bureau
1 pièce, pour récep-
tion 1 fois par se-
maine, de 20 h. à
22 h.
Offres sous chiffre
FN 3951, au bureau
de L'Impartial. / c o

et bonne rnine

L~__-^
par le bain de soleil journafier avec
le soleil SOLIS.
Le moderne soleil SOLIS N°142
distribue des rayons ultraviolets et
infrarouges bienfaisants, prend
peu de place et se transporte
facilement. En couleurs modernes

[ : t̂fwT| *k 1 seulement
jP&Ty 'ff ,̂ | Fr.98.-

Abonnez-vous à < L'IMPARTIAL >

A remettre
local , à usage d'ate-
lier, 6 x 4 , chauffa-
ble, avec téléphone,
sous-sol. bien éclai-
ré. Location intéres-
sante. — Tél. (039)
2 02 36, à partir de
18 h. 30.

A LOUER
logement week-end,
bel appartement 3
chambres, cuisine,
corridor fermé, pour
tout de suite ou date
à convenir. — S'a-
dresser au Château
des Prêtes, Les
Frètes, tél. (039)
6 10 18.

AVIS DE TIR
Des tirs à balles avec toutes les armes d'infanterie

auront lieu les 4 et 5 mars 1965, de 0700 à 2200
dans la région :

Les Pradières - Mont-Racine - La Sagneule
Les avis de tirs affichés dans toutes ces régions infor-
ment le public d'une façon précise sur le détail des zones
dangereuses. D'autres renseignements peuvent être obte-
nus dès le 25 février au téléphone (024) 2 70 68 - (038)
6 63 84.

Le Cdt. rgt. inf. 1

f \
CHARMEY-SKI

CHARME EXQUIS!
Renseignements : M

Télécabine Ri!
tél. (029) 3 26 98 ou 3 26 57 H

Restaurant, tél. (029) 3 26 84 j

Appartement
de 7 pièces

en ville

à échanger contre appartement de
7-8 pièces, ou maison (location ou
location-vente) hors de ville.

Faire offres sous chiffre AZ 4146,
au bureau de L'Impartial.
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VENDREDI 26 FÉVRIER
SOTTENS : 12.35 « Bon anniversaire ».

12.44 Signal horaire. Informations. 12.55
Gabriel , vous êtes un ange (35) . 13.05
La ronde des menus plaisirs. 13.20 Dans
le souvenir de Jean Binet. 13.55 Miroir-
flash. 14.00 Deux pages de Michael
Glinka. 14.15 Reprise de l'émission ra-
dioscolaire. 14.45 Les grands festivals
de musique 1964. 15.15 Petit concert.
16.00 Miroir-flash. 16.05 Le rendez-vous
des isolés. 16.25 Horizons féminins. 17.30
Miroir-flash. 17.35 Les éléments de la
musique vivante. lé.00 Aspects du jazz.
18.30 Le Micro dans la vie. 19.00 La
Suisse au micro. 19.15 Informations.
19.25 Le Miroir du monde. 19.50 En-
fantines. 20.00 Le Fantôme de Canter-
ville, nouvelle d'Oscar Wilde. 20.30 Le
Gendre de M. Poirier, comédie. 22.05
La Ménestîrandie. 22.30 Informations.
22.35 Actualités du jazz.

2e Programme : 19.00 Emission d'en-
semble. 20.00 Vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15 Gabriel , vous êtes
un ange (35) . 20.25 Classique de notre
temps. 20.45 Pour le 30e anniversaire
de la musique de film . 21.20 Rive gau-
che. 21.50 Sur toutes les lèvres... 22.20
Micro-Magazine du soir. 22.30 Musique
symphonique contemporaine.

BEROMUNSTER : 12.20 Nos compli-
ments. 12.30 Informations. 12.40 Dis-
ques . 13.30 Trio Gérard Gustin. 14.00
Emission féminine. 14.30 Emission ra-
dioscolaire. 15.00 Violon et alto. 15.20
Adam et Eve. 16.00 Informations. 16.05
Conseils du médecin . 16.15 Disques pour
les malades. 17.00 Disques. 17.30 Pour
les enfants. 18.00 Music-hall: 18.40 Ac-
tualités. 19.00 Chronique mondiale.
19.20 Communiqués. 19.30 Informations.
Echo du temps. 20.00 Disques. 20.30
Voyage à travers les pays du bloc
oriental . 21.30 Magazine sonore. 22.15 In-
formations. 22.20 Musique de chambre
des années 20.

MONTE-CENERI : 12.30 Informa-
tions. 12.40 Ensemble M. Robbiani.
13.00 Journal . Pour les sportifs. 13.15

Disques. 14.00 71 morts ssur les routes
tessinoires en 1964. 14.30 Disques. 14.45
Orchestre de Beromunster. 16.00 Jour-
nal . Thé dansant . 16.40 Solistes de la
Suisse italienne. 17.00 Heure sereine.
18.00 Can...zoni . 18.30 Disques. 18.45
Chronique culturelle. 19.00 Polkas. 19.10
Communiqués 19.15 Informations. 19.45
Chansons 20.00 « Fuori del Tempo »,
un acte de C. Masci . 20.45 Le Radio-
Orchestre. 22.30 Informations.

Télévision suisse alémanique
19.00 Informations. 19.05 Rendez-vous,

Téléspot. 19.25 Ecole Humboldt. Télé-
spot . 20.00 Téléjournal . Téléspot. 20.20
L'antenne. 20.35 Progrès de la méde-
cine. 21.20 Au Bar du Requin I. 22.20
Téléjournal.

Télévision allemande
16.15 Ski alpin à Berchtesgaden . 17.00

Magazine des jeunes. 17.30 La politique
actuelle. 18.05 Programmes de la se-
maine prochaine. 18.10 Informations.
20.00 Teléjournal . Météo. 20.15 Docu-
mentaire. 22.00 Film policier. 21.55 Té-
léjournal. Météo. 22.10 Nouvelles de
Bonn. 22.25 « Endspurt », pièce, de P.
Ustinov.

SAMEDI 27 FÉVRIER
SOTTENS : 7.00 Bonjour à tous ! 7.15

Informations. 7.45 Bonjour à quelques-
uns. 8.30 Route libre ! 12.00 Le ren-
dez-vous de midi. Miroir-flash.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
Disques. 7.00 Informations. Disques. 7.05
Disques. 7.30 Pour les automobilistes
voyageant en Suisse. 8.30 Pour vos
repas du dimanche. 8.40 Intermède
musical. 9.00 Université radiophonique
et télévisuelle internationale. 9.10 Dis-
ques. 9.55 Aujourd'hui à New York . 10.00
Tribune. 10.15 Concert Verdi. 11.00
Emission d'ensemble. 12.00 Disques.

MONTE-CENERI : 7.00 Marche. Con-
cert . 7.15 Informations. 7.20 Almanach
sonore. 8.30 No Stop ! 10.00 Le « Radio-
tivù ». 10.15 Carrousel . 11.00 Emission
d'ensemble. 12.00 Musique variée.

(Cette rubrique n 'émane pas de notre
rédaction; aile n 'engage pas le journal.)

Match au loto...
...ce soir à 20 h. 15, à l'Ancien Stand ,
par l'Aéro-Club de Suisse.
Match au loto au Locle.

Demain samedi , à la salle Dixi, Le
Locle, se déroulera un grand match au
loto, organisé dès 14 h . par le F.-C. Le
Locle-Sports, et dès 20 h . par le Club
haltérophile Le Locle-Sports.
Conférence publique :

«L'économie neuchâteloise et les pro-
blèmes de la main-d'oeuvre étrangère »,
par M. Fritz Bourquin , président du
Conseil d'Etat, chef du Département de
l'industrie.

Mardi 2 mars 1965, à 20 h., à l'aula de
l'Ecole de la SSEC, Serre 62.

Société suisse des employés de
commerce.

Au Casino-Théâtre du Locle, mardi Z
mars, 6e concert de l'ACL : Trio ins-
trumental de Paris.
Deux musiciens appartenant au Trio

de l'Ile de France viennent d'être vic-
times d'un accident qui les oblige à
annuler leur engagement. C'est le Trio
instrumental de Paris qui a pu être
engagé à la place. Ce trio est constitué
par Mme Jeanne Chailley-Bert , pianis-
te, M. Jacques Ballot, flûtiste. M. Jac-
ques Serres, violoncelliste. Le program-
me, bien sûr, n'est plus le même, mais
nous vaudra l'audition de trois oeuvres
pour piano, flûte et violoncelle de Le-
clair , Haydn et von Weber , de pièces
pour flûte seule (Bach, Debussy, Honeg-
ger), d'une « Cadenza » dont on dit
grand bien de Marius-François Gail-
lard, pour violoncelle seul, et de la so-
nate de Debussy pour violoncelle et
piano.
Vaccinations obligatoires.

La population est rendue attentive à
l'annonce paraissant dans le présent nu-
méro. 
Vente et variétés...

Dès ce soir, l'accueillante salle du Cer-
cle catholique où débute la vente de la
paroisse du Sacré-Coeur , sera le lieu
de rendez-vous de toute la communauté
et de tous les amis de notre paroisse. Un
programme attrayant a été mis sur pied
avec la participation d'artistes sympa-
thiques : Cloclos Delamagie, l'animateur
aux doigts magiques, Les J3 de la Chan-
son, Jacques Frey, guitariste, ainsi que
les sociétés paroissiales, agrémenteront
ces journées. Les cuisinières d'autre part
nous proposent : une fondue le vendredi,
une choucroute bien garnie le samedi

et un menu complet le dimanche à
midi. Des j eux, de jolis stands, un bar
«sympat» , danse le samedi soir et ren-
dez-vous de la jeunesse... de quoi satis-
faire les plus exigeants.
Alliance Evangélique.

Samedi 27 février, à 20 h. 15, grande
salle de la Croix-Bleue, le pasteur
Jean Noyer, de Montpellier , qui est en
notre ville pour un effort d'évangéli-
sation, présidera la réunion. Nous y en-
tendrons également la chorale de la
Chapelle du ecours.

Invitation cordiale à tous.
1er Mars évangélique.

Une fois de plus voici venir cette
journée. Nous la consacrons tout en-
tière pour louer Dieu. Nous invitons tous
ceux qui cherchent le bonheur et la
paix , à venir à la Chapelle du Secours,
rue Jaquet-Droz 25, la Bible sera lue et
commentée par le pasteur Jean Noyer ,
de Montpelier . Venez nombreux. Il y
aura des chants et de la musique.
Cercle du Sapin .

Le Cercle du Sapin , poursuivant sa
tradition , fêtera ce soir , en collabora-
tion avec d'autres sociétés, l'anniversai-
re de la République neuchâteloise.

Il aura l'honneur de recevoir : M.
Edouard Morand , Syndic de Martigny-
Ville ; M. Jean-Louis Barrelet, conseil -
ler d'Etat ; M. Alain Bauer , président
du tribunal , qui portera le toast à la
patrie.

L'Union Chorale agrémentera cette
soirée par quelques chants patriotiques.
Cette manifestation débutera à 19 h. 15
par un souper qui sera suivi , dès 21 h.,
de la partie officielle.
Raskethall

Avec la venue d'Etoile Sécheron au
Pavillon, le championnat de Ligue A re-
prend ses droits , l'Olympic, très bien
placé, aura à coeur de continuer à dé-
fendre sa place d'honneur. Sécheron et
son fameux joueur Zakar, le plus fort
basketteur évoluant en Suisse, fera son
possible pour faire trébucher l'Olympic,
aussi attention... Pour assister à du beau
basket, tous au Pavillon vendredi 26 fé-
vrier à 21 h. pour encourager l'équipe
locale à vaincre les Genevois.

Communiqués

— Au pôle nord.

' '* "** '. . ¦ ' • • . i., .. . - ¦¦ . - '«(r- *,*
" ¦ W* , ' ' ¦**»*!*

tin milliard de f iants
p our des „ p ieds f roids 1
« Les spéculateurs ont pris froid aux pieds », c'est ce hausses de prix. Ceci provoquera une augmentation
qu'affirment triomphalement comme succès No 1 les correspondante de l'indice du coût de la vie.
supporters de la politique de «freinage» du Conseil ' . ;.• • .. ... .
fj ' -ai Les salaires lies a cet indice devront successivement

être adaptés. Ainsi se recréera finalement un nouveau
D'accord ! quelques spéculateurs professionnels ont milliard de francs de pouvoir d'achat en compensation
été frustrés de bénéfices futurs s'élevant à quelques de: celui que les propriétaires de capitaux ont pu
millions de francs peut-être. s'approprier, sur le dos des locataires et des consom-

,., , ' , ,. ._ mateurs, grâce à la politique conjoncturelle du ConseilMalheureusement l'opération se révèle être un fédéral.
tir à bombe atomique sur quelques moineaux qui
coûtera d'abord un milliard de francs aux loca- . Malheureusement , on ne pourra pratiquement rien
taires et aux consommateurs puis se transformera acheter avec ce supplément de revenu, vu qu'il ne
en une nouvelle poussée inflationniste. Pourquoi ? sera couvert par aucune production accrue. Il se

transformera dès lors en un excédent de de-
Environ 100 milliards de francs sont investis aujour- mande comparé à roffre existante et devien-
d'hui en Suisse sous forme d'emprunts divers dont dra ainsi une SQurce désastreuse d'accélération
60 milliards environ en hypothèques. Le monopole d'inflation,
d'investissement que le Conseil fédéral a octroyé
au capital suisse a fait monter les intérêts en moyenne » ¦ _fffiu fl__ ¦
d'au moins 1 % Quand les anciens fonds empruntés El miïWl A H
encore au taux bas seront convertis aux nouvelles f-'SR B B ml
conditions, les propriétaires de capitaux encais- Le CBtoyen qui Veut |Rc|| m 11 §Pp|f
seront annuellement un milliard de francs de éviter cela votera _NU I B ^WBrevenus supplémentaires, sous forme d'augmen- „,, ' , . ff wl |Uf Ira
tation générale des loyers et de nombreuses '© 28 février, 2 TOIS B m ™_T ¦ W

Comité d'action de l'Association pour une Economie libre et prospère
¦ , . . . h ' ' " '

Prix d'abonnement
Franco Pour l'étranger
pour la Suisse _.

1 an Fr. 85.—
I ™i =  ̂09^ 6 

m0iS » 45-~6 mois » 22.25 „
3 mois » 11.25 3 mols » 23 25
1 mois > 4.— 1 mois » 8.25
Tarifs réduits pour certains pays

Chèques postaux 23-325,
La Chaux-de-Fonds.

RENSEIGNEMENTS

ÉTAT CIVIL
ETAT CIVIL DU 25 FÉVRIER

LA CHAUX-DE-FONDS
Promesses de mariage

Barbacci Celestino - Vittorio - Benito,
mécanicien, de nationalité italienne et
Muller Renate-Elisabeth. de nationalité
allemande.

LE LOCLE
Naissance

Magri Myriam, fille de Aldo, menui-
sier , et de Antonietta née Simonatto, de
nationalité italienne.

Mariage
Vuille Alfred-Roland , Neuchâtelois et

Bernois, et Wirth Gladys-Elise, Ber-
noise.

Décès
Girard Constant-Robert , remonteur,

Fribourgeois, né le 28 mars 1880. — Beu-
ret née Barbier Jeanne-Louise, ména-
gère, Bernoise, née le 28 décembre 1878.

VENDREDI 26 FÉVRIER

LA CHAUX-DE-FONDS
CERCLE CATHOLIQUE : Vente-varié-

tés de la Paroisse du Sacré-Coeur.
MUSÉE : Expo Henri Chàtillon.
PAVILLON DES SPORTS : 21.15,

Olympic - Etoile Sécheron, basket.
PHARMACIE D'OFFICE : jusqu'à 22.00,

Henry, Léopold-Robert 68.
Ensuite, cas urgents, tél. au No 11.

SERVICE D'URGENCE MEDICAL et
DENTAIRE : Tél. No 210 17 ren-
seignera. (N' appelez qu'en cas
d'absence du médecin de famille) .

FEU : Tél. No 18.
POLICE SECOURS : Tél. No 17.
MAIN-TENDUE : Tél. (039) 3 U 44.

LE LOCLE
CINE CASINO : Alamo.
CINE LUNA : Strip Tease.
CINE LUX : La ronde.
PHARMACIE D'OFFICE : Coopérative,

jusqu'à 21.00, ensuite le tél. No 11
renseignera.

MAIN-TENÛUE : Tél. (039) 311 44,



Extrait du livre: «L'auto Une familiale est une persuader qu'il est
ne s achète pas au kilo» voiture à 4 portes. plus facile de contrô- g

Ne vous illusionnez 1er deux portes que ^pas sur ce point. quatre.
Et ne faites pas de la
nécessité une vertu
en tentant de vous

La réponse de Les portes arrière coffre : il est garni voiture : sécurité!
Renault : sont munies d'un ver- d'un tapis de protec- Faites un essai de la

rou de sécurité. tion en caoutchouc, Renault 8 1965 -
La Renault 8 Major Les enfants ne avec large plate-forme et emmenez avec vous
1965 a 4 portes : peuvent pas les ouvrir: pour vous éviter de toute votre famille I
une pour chaque pas- vous roulez en paixl déposer vos bagages
sager. Pas de contor- Spacieuse, conf or- au sol lors du
sions inutiles pour table et sûre, la chargement. Et ce
entrer ou sortir de Renault 8 vous offre, coffre est verrouillé
voiture. en plus, un vaste depuis l'intérieur de la

1 ' S__Hi S El RFllIAlîaT Fr.6790.-
^pw _̂J |̂̂ ^̂ ^w««S^̂  j Sli-linULI Renault 8 Major 1965
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OU/ à Z'arrêié swr le crédit * Pf|
pour défendre la solidité ||| Ç
de reoire franc. Février els

» JVCW à l'arrêté sur les l _/ &9
corasiracflcms, mesure inu- ^" "̂  Ss|
iiîe et dirigiste. |jj |

§i Nous irons voter... H
OOT à Za revision de la Constitution (référen- f / - i
dum^ pour rendre au référendum obligatoire $$
sa signification. ui

¦ OUI à la revision de la Constitution (commit- lâj
rees et assistance et OUI à la loi sur l'assistance \ -4
pour établir un régime d'équité entre nos corn- Wi
munes. m$

î 
___ 

OUI à la création d'un Institut neuchâtelois W*
| d'anatomie pathologique , pour une lutte e f f i -

cace contre le cancer. | S

Votaîions fédérales : OUI (crédit) £ S
NON (constructions) jg 2

"̂" Votations cantonales : 4 X OUI f ^

PROBLÈME D'AUJOURD'HUI 1 ,
m SOLUTION RADICALE 1

Association patriotique ES*
radicale neuchâteloise |g|

André Rougemont || s
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JEUDI - VENDREDI - SAMEDI
Profitez de notre

ACTION
GATEAUX MERINGUÉS AUX POIRES

au lieu de Fr. 3.50

2.80 la pièce
W^^-_r"^_-_-_____^^ JSSW
BAR A CAFÉ
cherche

sommelière
linsi qu'une jeune
fille comme aide ai
nénage et au bar. -
3'adresser Bar Ca
îasta, Gare 12, L<
liocle.

Lisez l'Impartial
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Pour le Comité suisse d'act ion contre l'arrêté sur les construc-
tion* j E. Gerrnanier, conseiller, national

Nouveau :
contre les refroidissemen ts
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WYBA-vit WYBA-vit Spray médicinal — ment dégagé. Vous pouvez
QW une simple vaporisation dans de nouveau respirer sans dif-
C^y • : la chambre — l'air ambiant ficulté — et déjà la guérison
Mnat est immédiatement saturé de est en bonne voie.

|

_8_l substances curatives. WYBA-vit Spray assure égale-
S^^W A chaque inspiration, des hui- ment la désinfection de l'air,

«*!*¦ les essentielles et des vita- préservant ainsi de la conta-
iMk, mines A.passant parla bouche, gion.

M le nez et la gorge, pénètrent Une pression sur la tête du
& profondément dans les bron- vaporisateur-WYBA-vit Spray

ches. préserve et soulage instanta-

^^^^m Vous v°u.s sentez immédiate- nèment.

--' ' GABA S.A. BALE 

PRETS JUSQU'A

• 

SANS CAUTION

FORMALITES

• 

SIMPLIFIEES

DISCRETION
ABSOLUE

• 

REMBOURSEMENTS
MENSUELS

Banque
Courvoisier & Cie

Neuchâtel
Tél. (038) 5 12 07

Nous cherchons pour entrée immédiate ou à convenir : E

employée
de bureau
comme secrétaire de notre département des ventes.
Nous sommes une fabrique d'horlogerie en plein essor,
à La Chaux-de-Fonds.
Nous offrons : des conditions de travail agréables,

de la liberté dans les tâches con-
fiées, la semaine de 5 jours, des pos-
sibtUtés d'avancement, la faculté de
développer la formation en matière
de ventes et d'exportations. $

Nous demandons : habile dactylographe, capable de tra-
vailler de façon indépendante, avec
si possible connaissances linguisti-
ques. Jeune employée serait éven-
tuellement mise au courant.

Faire offres avec curriculum vitae sous chiffre P 10301 N,
à Publicitas, 2300 La Chaux-de-Fonds. f

Ouvrières
consciencieuses, ayant bonne vue,
seraient engagées et mises au cou-
rant pour travaux précis de visita-
ges et contrôle de statistique four-
niture échappement.
Personnel suisse seul accepté.
Conditions : semaine de 5 jours ,
caisse de retraite.

Même adresse, on demande

une aide
de bureau

que l'on mettrait au courant.

Adresse : Ls Jeanneret-Wespy S.A.,
Numa-Droz 139, tél. (039) 3 32 42.

A VENDRE

MOBILIER
NEUF
cause départ
1 salon
1 salle à manger en

teck
tapis
1 chambre d'enfants
«Victoria» en frêne
meubles de cuisine
1 lit escamotable
Tél. (039) 219 49.

URGENT
Jeune homme sé-

rieux cherche à
louer, pour tout de
suite,

CHAMBRE
i

indépendante. — Té- ,
léphone (039) 8 22 42.

A VENDRE, pour
cause de transfor-
mations,

boiler Cumulus '.
800 litres !

avec accessoires. '
Très bon état , bas '.
prix. — Restaurant
du Moulin , H, Herr- .
mann, 2800 Delé-
mont, tél. (066)
212.70,



• ' IN MEMORIAM

André GLASSON
| 1955 26 février 1965

Cher fils et frère bien-aimé ;

i déjà 10 ans que tu nous as quittés i

j  Ton doux souvenir reste gravé dans nos cœurs

j Ta famille I
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O. N. D. I. M. S. [
Société des malades militaires l
Section de La Chaux-de-Fonds

a le profond chagrin de faire
part à ses membres du décès!de

Madame

Lucie LEUTHOLD
épouse de son dévoué caissier
Monsieur André Leuthold.

Téléski de
"J^ÉSBf""" Chasserai S. A.f ï \  * LES BUGNENETS
i$/ \\ i sur Saint-Imier

3 skilifts - 1600 pers. / h.

Magnifiques pistes améliorées
méthodiquement chaque
année depuis 1952.

d'enneigement : 40—70 cm.
Bulletin neige de printemps

4117

Repose en paix chère maman et grand-maman.

Monsieur et Madame Charles Miché-Dubois, leurs enfants et petits-en-
fants, à Morges ;

Madame et Monsieur Maurice Perdrizat-Miché, leurs enfants et petits-
enfants, à Auvernier ;

Madame Berthe Humbert-Miché, ses enfants et petite-fille, à La
Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Gérard Châtelain-Miché, leurs enfants et petits-
enfants, au Locle ;

Monsieur et Madame André Beuret-Sauser, au Locle ;
Les familles de feu Charles-Arthur Barbier ;
Les familles de feu Louis Beuret,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Madame

Jeanne BEURET
née Barbier

leur très chère maman, belle-mère, grand-maman, arrière-grand-maman,
sœur, belle-sœur, tante, cousine, parente et amie, qu 'il a plu à Dieu de
reprendre à Lui, dans sa 87e année, après une longue maladie.

Le Locle, le 24 février 1965.

Mon âme se repose en Dieu seul , c'est de Lut que
vient ma délivrance. Psaume 62, v. 1

L'Incinération aura lieu samedi 27 février à, 9 heures, au Crématoire
de La Chaux-de-Fonds.

Culte à. 8 heures à la Malspn de paroisse du Locle.
Le corps repose à la chapelle de l'Hôpital du Locle.
Domicile de la famille : Rue du Foyer 41.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

iiHiHi i mil wn'ii'imii m ¦¦lymii M—m—[¦«¦mu»— i«-iii i— . .n,—.

Réorganiser, centraliser et rationaliser
A l'Assemblée de la Société d'agriculture

MM. Jacques Béguin, Jean Ummel, J.- Barrelet (lors de son allocution)
et Jean Haldimann. u notos Impartial)

L'assemblée générale annuelle de
la Société d'agriculture du district
de La Chaux-de-Fonds s'est tenue
hier à l'Ancien Stand , sous la prési-
dence de M . Jean Ummel.

La partie administrative se dérou-
la le matin. Le présiden t passa en
revue dans son rapport de gestion
les différents problème s qui se po-
sèrent aux agriculteurs en 1964 et
les diverses activités du comité.

Les rapports du caissier et des vé-
rificateurs laissèrent apparaître une
situation financière très saine. De
son côté, le gérant de l 'Off ice com-
mercial, M . Loosli , sut démontrer à
l'assemblée la valeur de l 'Of f ice  :
1.300.000 francs de chi f f re  d'a f f a i -
res. Il signala que ce chi f fre  serait
plu s élevé encore si l'on ne favori-
sait pas tant la concurrence !

La nomination d'une commission
ne f u t  qu'une formalité qui précéda
les divers. Un certain nombre de di-
p lômes ont été décernés aux parti-
cipants du concours de culture.

Plusieurs agriculteurs prirent en-
suite la parole pour s'élever contre
les, critères abusifs , .selon eux, qui
ont servi de base"à l'élab 'dr'àti'dn de
la nouvelle loi sur l'imposition f i s -
cale.

Cette première par tie devait se
conclure par un exposé f o r t  inté-
ressant de M. Walter Ryser, intitul é
«Quelques problèmes du Groupe-
ment des paysans montagnards» .
L'orateur f i t  principalement état de
la revendication d'un statut spécial
destiné aux agriculteurs des monta-
gnes.

L'une des princ ipales réussites de
ce Groupement est d'avoir obtenu
des subventions fédérales , les frais
de production étant bien p lus élevés
pour l'agriculteur de montagne.

L'un des invités, M . Jean Haldi-
mann, préfet  des Montagnes neu-
châteloises, répondit ensuite, à titre
personnel, aux agriculteurs qui s'é-
taient élevés contre le nouveau sys-
tème d'imposition fiscale. Il leur si-
gnala qu'ils avaient l'immense avan-
tag e d'être les seuls travailleurs à
pouvoir discuter avec les autorités
du barème de l'imposition. Il dit
également sa joie de voir que tous
étaient solidaires, que tous défen-
daient la cause paysanne.

Après le repas , le conseiller d'E-
tat Jean-Louis Barrelet f u t  invité à
trait er de l'actualité agricole. Il le

f i t , soulignons-le, avec un rare pa-
nache.

Sur le plan extérieur, dit-il , l'agri-
culture suisse rencontre actuelle-
ment quelques dif f iculté s dans l'ex-
portation de ses fromages , en parti-
culier avec les douaniers italiens.
Cependant, sur le plan extérieur, la
situation générale est assez bonne ,
grâce surtout à l'e f f o r t  intensif fai t
dans le domaine de la propagande
en faveu r des produits laitiers.

Il n'y a pas lieu de se montrer
aussi satisfait en ce qui concerne le
domaine intérieur. Tous les problè-
mes brûlants qui se posent actuelle-
ment, le manque de lait de con-
sommation et la production de la
viande par exemple, ne pourront
être résolus qu'en réformant les
moyens de production .

M. Barrelet insista sur l'importan-
ce vitale d'une réorganisation ra-
tionnelle, basée sur une centralisa-
tion intensive. Il prit , a l'appui de
ses assertions, l'exemple des abat-
toirs communaux. L'avenir le prou-
vera, la seule solution est la cons-
Hon d' un seul abattoir par «.unité
économique-» ou même par grande
région.

Dans dix ou vingt ans, il n'y aura
p lus qu'un seul abattoir pour tout
le canton de Neuchâ tel, équipé de
manière ultra-moderne et fonc-
tionnant en pe rmanence. Pour con-
clure, le conseiller d'Etat exalta la
solidarité, sans laquelle il n'exis-
te aucune eff icacité et dit sa con-
fiance en l'avenir.

Une discussion suivit, au cours
de laquelle f u t  for t  remarquée l'al-
locution du prés ident du Conseil
d'Etat et président cantonal de la
Société d'agriculture , M . Jacques
Béguin.

La séance se termina par une
séance de projections, illustrant à
merveille la prévention des acci-
dents, clichés présentés par M.  A.
Perrenoud , ingénieur agronome.

L.

M. Walter Ryser parla des problè-
mes Tieniconitrés par les ptaysans

montagnards.

EN VINGT ANS, LE CLUB 44 S'EST FAIT UNE REPUTATION
MAIS ELLE EST ENCORE AU- DESSOUS DE SA VALEUR RÉELLE
Le Club 44 est si connu, sa répu-

tation est si grande, qu'il est de loin
l'institution culturelle la plus cou-
rue, la plus recherchée et peut-être
la plus parfaite qu'il se puisse ima-
giner.

Même en faisant abstraction de
tout orgueil, on est en droit de le
considérer comme l'une des plus
éclatantes réussites de toutes les
démarches de vulgarisation ja-
mais entreprises. Et pourtant,
cette réputation n'est rien en com-
paraison de sa valeur réelle. Il faut
avoir participé et suivi son activité
pour j ouir parfaitement de ses ef-
fets. Si, aujourd'hui, un homme
projetait de créer de toutes pièces
ce Club, s'il imaginait seulement la
possibilité d'offrir à une population
des • sources d'enrichissement cons-
tantes, on le traiterait d'utopiste.
C'est pourtant ce que fit, voici
vingt ans, M. Georges Braunschweig,
dans des conditions qui n'étaient
pourtant pas foncièrement différen-
tes de celles de 1965.

Pour marquer cet anniversaire, le
fondateur du Club s'est brièvement
adressé à un auditoire particulière-
ment nombreux. H a rappelé, en
toute simplicité mais non sans hu-
mour — la distance permet de sou-

Nous aimerions enfin mettre l ac-
cent — mais est-ce encore néces-
saire — sur la portée profonde de
ce club. Il n'est pas une élégance ;
11 correspond à une nécessité, celle
d'offrir à l'individu matière à ré-
flexion. Il est un de ces éléments
qui aident à vivre en renforçant la
confiance à laquelle l'homme a
droit et dont il est digne. Des dizai-
nes de conférenciers se sont succé-
dés à la tribune ; des sommités du
monde scientifique, des représen-
tants, parmi les plus brillants, de
toutes les activités humaines y ont
défilé et tous ensemble ont apporté
la preuve de cette faculté merveil-
leuse : la compréhension. Tant
qu'elle existera, l'espoir de survivre
à tous les dangers demeurera.

Le dialogue enrichit car il oblige
à un constant retour sur soi-même,
à la revision des opinions précon-
çues et favorise l'ouverture d'esprit,
manifestation suprême de la culture.

P. K.

Nous parlerons, dans notre pro-
chaine édition de la conférence du
professeur , Leprince-Ringuet intitu-

"ïé^ï̂ iLëf savants devaitt la îecf ier-
che scientifique» .

rire de ce que furent les grands
problèmes — comment naquit cette
« société » chère à ses membres et
légitime fierté d'une cité.

La double justification du Club 44,
c'est de pouvoir offrir , chaque se-
maine, des conférences choisies non
en fonction du renom de leurs au-
teurs, mais bien de leur valeur, à
l'a.uditoire le plus vaste possible.
Pour intéresser toutes les classes de
la population à cet effort culturel,
il fallait le mettre à leur portée en
adoptant une cotisation raisonnable.
Tel est le secret, dicté par le bon
sens.

Les conférences ne prétendent pas
appartenir à cette catégorie de di-
vertissements dont la sensation est
la première caractéristique. Pour
qu 'elles passionnent des hommes de
cultures et de formations diverses,
il fallait une formule nouvelle, de-
venue depuis tradition : le débat.
Plus d'exposés longs et fastidieux,
mais des interventions courtes as-
sorties du jeu des questions et ré-
ponses. Le Club 44 est certainement
le seul endroit où la discussion n'est
pas scolaire , entravée par la timi-
dité et où elle prend l'aspect d'une
conversation sans complexes.

Cet instrument de culture a du
vaincre beaucoup de difficultés, il
n'a pas toujours été aussi parfai-
tement équipé ; mais sa volonté
d'être accueillant lui a permis de
triompher de toutes les embûches.

Après vingt années d'existence, en
pleine gloire, il n'a pas fini de se
développer, il s'élargit de plus en
plus, c'est une force vive.

Il n'y a pas eu hier soir d'effu-
sions spectaculaires, de discours pa-
thétiques ; on ne fête pas un jeune
homme comme un centenaire, M.
Braunschweig l'a bien compris et
ceux qui l'écoutaient étaient là pour
témoigner d'un attachement dont
l'intérêt est, pour une fois, la vertu
la plus remarquable.

OU ALLER
SKIER ?

Adelboden 100 cm. poudreuse
Andermatt 100 cm. poudreuse
Arosa 100 cm. poudreuse
Champéry 100 cm. poudreuse
Château-d'Oex 100 cm. poudreuse
Davos 100 cm. poudreuse
Grindelwald 100 cm. poudreuse
Gstaad 100 cm. poudreuse
Lenk 100 cm. poudreuse
Leysin 10C cm. fraîche
Montana 100 cm. poudreuse
Murren 100 cm. poudreuse
Roch.-de-Naye 100 cm. poudreuse
Saint-Moritz 100 cm. poudreuse
Saas-Fee 100 cm. poudreuse
Verbier 100 cm. poudreuse
Villars 80 cm. poudreuse
Wengen 100 cm. poudreuse
Zermatt ,70 cm. poudreuse
Chasserai 80 cm. bonne
Chasseron 60 cm. 'bonne
Tête-de-Ran 60 cm. bonne
Les Savagnières 90 cm. bonne
Tramelan 70 cm. bonne

LA VIE JURASSIENNE

ATS. — Les lots suivants sont sor-
tis lors du tirage de la 157e loterie
de la SEVA, opéré publiquement et
sous contrôle officiel, à Berthoud ,
le 25 février 1965 :

1 lot de Fr. 120.000.—, No 153218.
10 lots de Fr. 10.000.—, les Nos :

145838 159485 173443 175806 278782
2988.95 20037(r 217154 219809 259778

15 lors de Fr. 1000.—, les Nos :
100871 160219 108051 120519 123477
125265 192651 223127 226493 227560
250709 254454 261506 273156 280879

20 lots de Fr. 500.—, les Nos :
100857 101083 103470 116438 120566
122441 127494 145810 154151 171465
194254 202372 210921 218198 236672
265627 266317 267125 291926 296225

200 lots de Fr. 100.—, tous les bil-
lets se terminant par : 0949 2313
2874 3371 3463 3802 7021 7762 8082
8736.

800 lots de Fr. 20.—, tous les bil-
lets se terminant par : 156 676 786
956 (à l'exclusion du No 273156). Le

billet 202190 gagne également Fr.
20.—.

2000 lots de Fr. 10.—, tous les bil-
lets se terminant par : 21 (à l'ex-
clusion des Nos 7021 et 210921). Le
billet se terminant par 3678 et le
billet No 103449 gagnent également
Fr. 10.—.

48.000 lots de Fr. 5.— : tous les
« Billets--se 'terminant par 3 et 8. ~

" (Seule la liste officieilïe fait foi.)

Le tirage de la SEVA

W LA CHAUX - DE - FONDS ¦

Première hivernale
en Valais

ATS — La prem ière hivernale de
la paroi nord du Mont-Blanc de
Seillon (3870 m.) a été e f fec tuée
dimanche passé par le mécanicien
biennois Sepp Jenni, âgé de 25 ans,
et l'Autrichien Helmut Wagner , âgé
de 23 ans. Sepp Jenni fa i t  partie
du club alpin biennois des «Bouque-
tins».

Les maladies inf antiles
La mortalité infantile est presque ex-

clusivement consécutive à des faibles-
ses innées ou à des malformations. Les
maladies qui , dans le temps, étaient
la cause principale de la mortalité in-
fantile (scarlatine , diphtérie, rougeole,
paralysie infantile , tuberculose) ont
presque complètement disparu comme
telle.

BIENNE
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'4 En Espagne, la hausse des prix ^
4 a atteint un niveau intolérable, 

^
^ 

alors que les salaires n'ont été 4,
^ 

augmentés qu'avec une extrême 4

^ 
circonspection. C'est un fait bien 2

^ 
connu de tous ceux qui ont eu 

4
4 l'occasion de visiter la péninsule \
fy ibérique. Ce qui est nouveau, c'est 

^
^ que ,1e ministre du travail, M. J.- 4/
^ 

M. 
Gorria, a lui-même fait cette 4.

t déclaration tout en s'affinnant 4
4 fermement décidé à combattre 4
4 l'inflation. \
fy De la part d'un des gouvernants 

^
^ 

de 
Madrid, c'est un changement 4

b de langage qui est digne d'être 4
g noté. \
4 Mais le peuple espagnol n'est 4
^ 

pas seulement mécontent de la 4
fy hausse du coût de la vie. 4.
^ 

Il veut toujours davantage pou- 4
4 voir respirer un peu plus libre- 4
4 ment. Et cette volonté s'exprime ^
^ — comme c'est souvent le cas dans 2
J; les Etats soumis à un régime die- 4

^ 
tatorial — dans les Universités. 4

£ Une «assemblée libre des étu- 4
4 diants» réunie à Madrid vient en '4
g effet de décider la grève générale \
4 dans toutes les écoles supérieures 4
^ espagnoles. '',
4 Cette assemblée a décidé que la 4
^ 

grève durerait jusqu'à ce que les '',
% étudiants arrêtés aient été libérés J
^ 

et que les sanctions prises depuis \
b le début de l'agitation estudiantine '/
4 aient été levées. ',
4 Les promoteurs de ce mouvement 4
y sont restés très prudents afin d'é- '4
^ 

viter la fermeture des facultés par J
^ 

ordre des autorités. La consigne 2

^ 
est donnée à tous ceux qui fré- 4

4 queutent les universités de se ren- 4
4 dre aux cours mais de prévenir '44, leurs (professeurs qu'ils sont en ^4, grève et de chahuter les maîtres 2
4 qui ne sympathiseraient pas avec 4
4, eux. 4
4 Au cours de la même assemblée, ?
4 11 a été décidé notamment d'obte- ^
^ 

nlr la gratuité de l'enseignement ^4/ universitaire pour en permettre 4
^ 

l'accès aux jeunes d'origine sociale 4.
4 modeste ainsi que — ce qui est 4
4 actuellement encore plus impor- ^4, tant — la reconnaissance de la 11- ^
^ 

berté d'expression et d'association. 4
^ 

Le combat engagé par les étu- 4
4 diants espagnols sera évidemment 4
4 long et pénible. Mais l'enjeu — la ^4 liberté — en vaut la peine. ^
\ P. CEREZ. ^

Grande cérémonie à Saint-Pierre
LE VATICAN COMPTE 103 CARDINAUX

TJPI. — Le Sacré Collège compte
maintenant 103 cardinaux. Au cours
d'un consistoire public, le pape
Paul VI a en effet remis hier matin
leurs barettes à vingt-six cardinaux
qu'il avait nommés lundi dernier
lors d'un consistoire secret. Parmi
eux, des Français, Mgrs Villot
(Lyon ) et Martin (Rouen), Duval,
archevêque d'Alger, Beran, qui vient
de rentrer de Tchécoslovaquie, trois
patriarches orientaux, Maximos IV
(Antioche), Sidarous (Alexandrie)
et Meouchi, patriache maronite, et
un Suisse Mgr Journet.

Le souverain pontife et les nou-
veaux membres du Sacré Collège
ont célébré une messe à la basili-
que Saint-Pierre.

VINGT-SIX NOUVEAUX
CARDINAUX

Après l'évangile, les vingt-six car-
dinaux ont prêté serment un à un
en venant s'agenouiller devant le
pape Paul VI. Celui-ci leur a dit
alors en leur remettant la barette
rouge et l'anneau et en leur indi-
quant leur titre :

« Pour la gloire du Dieu tout-

puissant et l'ornement du siège
apostolique, reçois la barette rouge,
insigne particulier de la Grande
dignité cardinalice par lequel il est
signifié que tu dois te montrer in-
trépide jusqu'à l'effusion de sang
pour l'exaltation de la sainte foi,
pour la paix et la tranquillité du
peuple chrétien, pour la liberté et
l'expansion de l'Eglise romaine. »

Au moment où le pape a embrassé
Mgr Beran , des applaudissements
ont retenti dans la basilique.

POUR LES PAYS
DE LANGUE FRANÇAISE

Après la remise des barettes, le
souverain pontife a prononcé six
allocutions en latin, en italien,- en
français, en anglais, en allemand et
en portugais. Dans celle qu'il a pro-
noncée en français, il a notamment
déclaré :

« Un mot aux délégations des pays
de langue française venues à Rome
pour rendre hommage à leurs nou-
veaux cardinaux.

» Nous n'avons pas à vous redire,
cbers fils, notre bienveillance envers
vos patries : elle est inscrite, pour
ainsi dire, dans le choix même que
nous y avons fait de nouveaux
membres de ce Sacré Collège. Choix
qui honore chacune de vos nations,
et crée en même temps pour elles,
en quelque sorte, un gage supplé-
mentaire d'amitié et de fidélité vis-
à-vis du Saint-Siège... L'Eglise ho-
nore vos patries, mais celles-ci, à
leur tour, honorent l'Eglise en lui
donnant quelques-uns de leurs fils
les plus éminents que le pape est
heureux de pouvoir compter désor-
mais parmi ses conseillers les plus
intimes et les plus directs dans sa
lourde tâche de pasteur suprême du
troupeau du Christ. »

La messe s'est poursuivie ensuite.
A la fin, le pape a béni les cardi-
naux.

A noter que les trois patriarches
orientaux qui ont accédé au cardi-
nalat avaient été autorisés par le
pape Paul VI à dire la messe dans
leur langue. Mais, en fin de compte,
ils l'on célébrée en latin.

Le consistoire secret de lundi avait
nommé vingt-sept cardinaux. Le
vingt-septième, Mgr Herrera y Oria,
archevêque de Malaga, n'était pas
présent car, selon la tradition de
l'Eglise espagnole, il recevra sa ba-
rette des mains du général Franco.

• M. Yashwantrao Chavan, mi-
nistre de la défense de l'Inde, a dé-
claré jeudi qnie les troupes chinoises
étaient massées en nombre mena-
çant le long de la frontière nord de
l'Inde.

Quatre bandits jugés à Lyon
APRÈS UN HOLD-UP SANGLANT A GENEVE

AFP. — La Cour d'assises de Lyon
juge depuis hier Miloud Abdelaziz,
Antoine Martinez, Gilbert Vincent
et Mohamed Ali, tous présents, ainsi
que Khoudir Abdelaziz en fuite, au-
teurs du hold-up sanglant commis
le 26 juin 1962, à Genève, dans les
locaux d'une société spécialisée dans
les opérations de change, installée
22, rue du Cendrier. Le hold-up
Marcelone Brooke, fut tuée, cepen-
échoua mais une employée, Mme
dant que M. Grabache, l'un des ad-
ministrateurs de la société était lui -
même grièvement blessé.

Les auteurs, tous de nationalité
française , sont jugés dans leur pays
bien que leur crime ait été perpé-
tré en Suisse.

L'instruction fort longue a dé-
montré que Miloud Abdelaziz au-
teur du coup de feu qui tua Mme

Brooke — la même balle blessant
grièvement M. Grabache — avait
été l'instigateur de toute l'affaire.

Alors qu'il résidait à Genève en
1962, il avait fait la connaissance
d'une ancienne employée de M. Gra-
bache, Délice Joray, dite «Myriam».
Par elle, il apprit que cette société
de change effectuait chaque semai-
ne d'importants transferts de devi-
ses entre le Liban et la Suisse et U
décida alors le hold-up.

Le 26 juin 1962, en possession d'un
plan précis des lieux, fourni pai
Myriam, lies cinq hommes se présen-
taient à la société de change juste
comme en sortaient deux employées.
Mmes Marceline Brooke et Mary-
vonne Thomas. Es les contraignirent
à rentrer dans les bureaux. Mme
Brooke réagissait vivement, appe-
lait au secours et courait vers la
porte du bureau de M. Grabache

alors en conférence avec ses asso-
ciés. Abdelaziz tirait dans sa direc-
tion, la balle traversait de part en
part la poitrine de Mme Brooke eit
atteignait à l'abdomen M. Graba-
che qui, alerté par ses cris, venait
d'ouvrir sa porte.

Affolés par la tournure imprévue
prise par les événements les 5
gangsters s'enfuirent et gagnèrent
un coin désert des bords du Rhône,
où ils laissèrent leur voiture, avant
de regagner le domicile de Myriam
où ils trouvèrent provisoirement re-
fuge avant de regagner la France.

Miloud Abdelaziz fut arrêté le 18
juillet 1962 à Cannes. Martinez An-
toine était arrêté., à Lyon le 16 juil-
let 1962, Mohamed Ali y avait été
lui-même arrêté la veille. Quant à
Gilbert Vincent, le 10 septembre
1962, il était découvert presque ago-
nisant à Laonorlaye (Seine et Oise)
grièvement blessé d'une baie dans
la tête. «Règlement de compte» ont
pensé les enquêteurs.

Miloud Abdelaziz, une sorte de
géant au visage obtus, a refusé de
répondre aux questions du prési-
dent. Il a toujours prétendu et il
continue à prétendre qu'il n'a ja-
mais pris part au hold-up. Il main-
tient même que jamais il ne fut à
Genève ni même en Suisse alors
que le contraire est établi par de
multipes témoignages.

Les Soviétiques réticents
Conférence du désarmement

UPI. — De sources diplomatiques,
on déclare à Londres que les Sovié-
tiques ont fait savoir qu'ils n'étaient
pas disposés à reprendre la confé-
rence du désarmement de Genève
— aj ournée l'année dernière — à
moins que les Occidentaux ne pré-
sentent de nouveaux plans de ré-
duction des armements qui permet-
tent d'arriver rapidement à un ac-
cord.

Les Soviétiques auraient égale-
ment déclaré qu'ils n'avaient, eux,
pas de nouvelles propositions à for-

muler, arguant du fait qu'ils en
avaient déjà présenté plusieurs que
les Occidentaivx ont ignorées.

La bombe atomique des Chinois
n'aurait pas de valeur militaire

UPI — Le colonel Nikolay Lomov,
professeur à l'Académie militaire de
Moscou, et bien connu pour ses ou-
vrages sur les questions nucléaires,
a donné une conférence devant les
étudiants de l'Université d'Uppsala ,
à l'invitation de l'Institut de poli-
tique étrangère suédois.

Evoquant l'essai nucléaire chinois,
le colonel Lomov a déclaré qu'il
était la preuve que les Chinois sa-
vaient maintenant déclencher une
réaction en chaîne, mais, a-t-il ajou-
té «il est trop pour prédire l'impor-
tance de cet essai nucléaire... De
toutes manières, il faudra longtemps

avant qu'il ne prenne une significa-
tion militaire».

Et le conférencier a cité l'exem-
ple de la France qui effectua son
premier essai au Sahara dans les
années 1950 et qui ne disposera pas
avant 1970, a-t-il dit, d'une manière
opérationnelle de 50 avions capables
d'emporter des engins nucléaires de
¦10 à 50 kilotonnes de puissance.

Par ailleurs, le colonel Lomov a
salué une déclaration du roi Gus-
tave-Adolphe, disant que la Suède
poursuivrait ses efforts contre la
dissémination des armes nucléaires.

Kossyguine

On a même l'impression qu'elle
s'est quelque peu raidie, du moins
si l'on songe aux manifestations
d'indépendance de M. Ulbricht qui,
sentant l'étreinte dans laquelle le
tenait Krouchtchev se desserrer
quelque peu, en a aussitôt profité
pour essayer d'influencer les régi-
mes qui l'entourent. Ainsi, la Tché-
coslovaquie se montre réticente
dans les négociations commercia-
les avec Bonn, Pankow l'ayant en-
joint de repousser l'introduction
dans l'accord envisagé de la fa-
meuse clause de Berlin, qui en
étendrait l'application à l'ancienne
capitale. Sans compter enfin le
voyage que M. Walter Ulbricht ef-
fectue actuellement au Caire où il
a été reçu avec les honneurs dus
à un chef d'Etat. Nul doute que
ce déplacement n'aurait pas été
possible sans la bénédiction, fut-
ce tacite, des nouveaux dirigeants
du Kremlin.

Certes, M. Erhard est parfaite-
ment conscient que rien ne permet
d'escompter un assouplissement de
la position soviétique. De même, il
a tout lieu de penser que M. Kos-
syguine, s'il saisit l'idée de ce dé-
placement, ne se rendra pas sur
les borda du Rhin avant plusieurs

mois. On admet généralement en
tous cas qu'il ne saurait y précé-
der le président Johnson qui doit
venir en Europe au mois de juin
selon toute vraisemblance. Ensuite,
ce seront les vacances parlemen-
taires et surtout la campagne élec-
torale. Si bien qu'il est peu pro-
bable que M. Erhard veuille «s'em-
barrasser» d'un hôte aussi impor-
tant que peu connu en un pareil
moment.

En bref , en l'invitant, il n'assu-
me aucun risque. Au contraire il
peut se prévaloir d'avoir fait preu-
ve de réalisme en essayant de con-
verser avec un homme que les
grands de ce monde ont l'intention
de rencontrer à assez brève échéan-
ce, puisque M. Wilson l'attend en
avril en Angleterre, et que M.
Johnson n'a pas renoncé à aller
à Moscou . Avec cette différence
cependant que le chef de l'exécu-
tif américain a quelque chose à of-
frir à M. Kossyguine, tandis que le
premier ministre Wilson doit se
contenter de jouer les aimables se-
conds violons. Pour ne pas parler
de M. Erhard dont les sollicitations
pourraient bien se heurter à une
fin de non-recevoir. Mais ce serait
après le scrutin de septembre.

\ Eric KISTLER.

Dean Rusk
et le Vietnam
UPI — Dans sa conférence de

presse le secrétaire d'Etat M . Dean
Rusk a déclaré qu'il ne saurait y
avoir de base pour une négociation
quelconque au Vietnam tant que Ha-
noï n'aurait pas cessé son agression
contre le Sud-Vietnam. Il a dit no-
tamment que «la pièce manquante»
pour une solution pacifiqu e dans le
Sud-est asiatique était «l'indica-
tion que Hanoï était prêt à cesser
de faire ce qu'il sait qu'il fait  ac-
tuellement contre son voisin».

Le secrétaire d'Etat a qualifié ce-
la «d'élément vital» en vue de tou-
te éventuelle négociation. «Les ca-
naux politique s ont toujours été ou-
verts et le sont encore maintenant .
De nombreux gouvernements explo-
rent activement les possibilités d'une
solution pacifique . Mais une négo-
ciation acceptant une agression ou
simplement la confirman t, est abso-
lument impossible. Une négociation
qui se terminerait dans l'amertume
et l'hostilité ne fe rait qu'ajouter au
danger existant» a-t-il dit .

M.  Rusk a ajouté que la position
américaine avait été exprimée à
Pékin au cours d'une des entrevues
aussi périodiques que discrètes que
les Etats-Unis et la Chine populai -
re ont à Varsovie par l 'intermédiai-
re de leurs ambassadeurs respectifs
dans la capitale polonais e. Mais il ne
semble pas que l'attitude de la Chi-
ne ait changé.

M. Rusk a dit encore que pro -
chainement le gouvernement des
Etats-Unis allait pub lier une sorte
de livre blanc exposant en détail
toutes les violations par le Nord-
Vietnam des accords internationaux
de 1954 et de 1962 sur le Sud-est
asiatique.

La pourpre cardinalice pour Mgr Journet

Au cours du consistoire (voir notre information ci-dessus) les cardinaux ont
reçu des mains du Saint-Père la barette de pourpre et l'anneau de cardinal.
Notre photo montre à gauche le cardinal Journet, la barette de cardinal à la
main après l'avoir reçue des main de S.S. le pape Paul VI. (Photopress)
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Aujourd'hui...

_iei généralement couvert par
brouillard élevé ne se dissipant que
par endroits au cour* de la jour-
née, principalement dans l'ouest de
la Suisse. Quelques chutes de neige
Isolées.

Prévisions météorologiques

% L'épidémie de rougeole qui sé-
vit depuis 12 jour s en Anatolie
orientale a fait de nouvelles victi-
mes : 222 enfants sont morts jusqu'à
ce jour et dans la seule sous-pré-
fecture de Tekman (province d'Er-
zeroum) 1137 enfants sont atteints
de la maladie.

% M. Giuseppe Saragat, président
de la République italienne, a attri-
bué la médaille d'or du mérite civil
à Walter Bonatti, vainqueur ces
jours derniers de la face nord du
Cervin.


